
Notes du mont Royal
Cette œuvre est hébergée sur « Notes 
du mont Royal » dans le cadre d’un ex-

posé gratuit sur la littérature.
SOURCE DES IMAGES
Google Livres

www.notesdumontroyal.com

�
�

�



                                                                     

E’CRITES DÀNS LA

PROVINCE DE PONT.
x





                                                                     

LES OEUVRES 3013“

a I - *
TRADUCTION NOUVELLE

PAR MONSIEUR
, DE MARLTIGNÎAC,

ne DES REMARQUES.
- OME NEUVIh’ME, .

in: CONTÈNANT .
LE QUATRE LIVRES pas ramenas QU’IL
’ a écrites dans la vaince du Pour.

a: LES rMPRECATlo N5 CONTRE IBIS. .
. p R EÙMÆRE E DlTIOlN.

Il Q , 1’“! “((7 - 1
» V , R; ’ I; r; V r ’   a  /;;

fa?“

« à

y
Pm»

“ v . A; i f0 N;
Chez H0 R A C E M 0 L 1 N, vis â-vis le Grand

College,8c m’a“ Neuve àl’lmîgc SJgnaçc.

cm. DC. .XCVII.
AVEC PRIVlLEGE DU ROY.
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TA B L E
DES ELEGIES

D’O-V-IDE.
ECRITES DANS LA PROVINCE

de Pont ; conccnuës dans le l
Tome neuvième.

a.

LIVRE, PREMIER.
A- [luts I. à Brutus. Il leprie de un.
” avoir agnèlement les livre: qu’il

,   la!” emmy. mg:- 5.“ Elegzé..gvl. à Maxime. Il tu] fait
un ample mit de jà: würm“. ge 1.5

Elegçe II 1. à Rufm. Qu’au: peut [a (enjôler

4:an fan exil. p. 51Elcgie 1 V. à fa femme. Que [a vitilleiê (’9’ Æ:

chagrins le rendent infirme. p. 43
Elegic V. à Maxime. u . . P. si.

â il)
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unitarien de fui amitié. page 6 5
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[xtmmment 14 communion n’a/5m amitié. pa-

«  ge .71Elegie V I l I. à Sevcrc. Qu’il nim [agie cimm- I
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a une grande langueur. 1),, 9
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ELEGIE l. à (a femme. 1114 conjure defoüi-
citer Livie à rendre .Æn exil plus doux.

q page. m7magie 1 I. à Cotra. Il je [aile de fin: amitié qui!
nie/n de rendre immortelle par je: nif/ici.

P38c . “7Elcgic 111. à Fabius Maximus. Recit d’un

fonge. . p.259Elegie IV. à Ruân. Il s’exeufê de ne pouvoir
par dirimer dignement le triomphe de Mm.

page 2.51Elcgie V. à Coma.» Il le remanie d’une harangue

qu’il la] avoir envoyé de. Rome. p. 2.6 5

Elcgie VI. A un de [ex amie qui ne vouloir pite
g/Ire nomine’dam [es PaiW: à eau/e JAugu/le.

page V 2.7 5Elcgic V Il. à [ès amis; Q1471 ne Veut plus leur

e l parler de fan exiL p.28:
Elcgic V III. à Maxime. Il lui fait 127%)“

d un carquois garni de jïêcbes. p. 287
Elcgie 1X. à Brutus. Ovide fait l’Apologie de:

Gavage: qu’il a fait dans [on exil. p.291
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An. grace a: Privilege du Roy’, en
date dur; Septe rubrc 1688: (igné
La Pou r. I. A IN, Regiüré fur le

Livre de la Communauté des Marchauds
Libraires ô: Imprimeurs de Paris le 2.5. Sc- v
ptembre :688.Signé ].B.. C o 1 a N A a n
Syndic. 1,1 eft permis à E s r, 1 B a N n

.ALGAV Steak ne Mana-x-
a n A c , de faire Imprimer par tel’ Li- 
branc ou Imprimeur qu’il voudra choi-
iîr’, le Livre par luy’ compofé , intitulé:

Le:“0mvrèr d’Ovide , avec un; mancelle
î’iaduâion 3 8: ce pendant le runs 8c et.
pace de huit années, à commencer du jour

’ que lefdites Oeuvres feront achevées d’Im-

primer pour la premiere fois :avec defen-
’ A fes à toutes perfonnes d’en vendre d’autre,

ImpreHîon , à peine de confîfcation des
Exemplaires courre-faits a 8c de trois mille

livres d’amande, ’

77””:



                                                                     

Ledit 6em- a ccdc’”le droit dudit Pd.
’vilcgcàHonAc l! MOLIN , Li.
braire de Lyon , fuivant l’accord fait en.

(feux. L“chevé d’Ifnprîmr (t dernier faille: 1 69 7;

Les exemplaires ont été burnîs.

LE



                                                                     

V bas ELEGIESI .
. marmimææmææ mm
  LIVRE QUATRIÈME. g

En a a: 3’ Là. Sexms Pompcius. gal [à
Ëuviendu tôûjatm de [ès bmy’AirJ. pa-

ge . 2.39Elegie I 1. à chcrc. Il J’excufe dg n’avez? point

encore mi:  171 nom dansfc: mig/i“. p.30;

’Elcgîe I I I. à un ami volage. 1111:5 reput/è.

huron/lance de 5ms amitié. , p; 3 1 5
Elegic l V. à Sexrus Pompcius. Il leftlia’te d’ê-

ne zig/igné Con/hl. -   En 3 u
Ilegie V. à Sextus Pompeius ConÎul. Profo-

pope’e d’amie à jà: ver: , les chargeant l’aller

feüciter Sema; Pompcius fur  ”; Clin/“dt.

P79   5 l7YElcgîc V1. à Brutus. Q1171 [en toûjaur: re-
connozftnt à l’égard de je: amis. P. 535

Elegiek V Il. à Veüalis. Il lui limande/111w-

“nain. p, 5 1.Elegie VII k à Suillus. liage de la Poë/îe.

Page ’ , 549El: iè IX. à Grecinus. Il tu témaigxe [à je a
ag; ce qu’il q/i zig/igné Confit . p. 56]:

Elegîc X. à Albinovanus. . Quïlhjlè dans [ès



                                                                     

TABLE DES ELEGIES.
. vojnge: ne fauffrit point de truvuux (empare:-

He: aux rigueur: de [bu extl. p. 377
nife X l. à Gallien. Qu’tl n’q/ë entreprendre

e le coupler/i0 la mon de jkfemme. p.5 87

Elcgie X1 I. à Tuticanus. Apre’: lu) avoir 5112.14
mufe marque] il ne met pus jàn nom dans [es
vers. Il perle de leur étroite amitié. p. 592.

Elegîc X l I I. à Carus. gaz afait des ver: en
Langue Getique à l’banneur d’AugujÎe. p.5 99

Elegîe XIV. à Turîcanus.. Ceux de Tome: s’é-

tant plaint: qs’Ovide le: mon outragé dam ne:

ver: , il s’en jujhjîe. p. 407
Elcgîe X V. à Scxms Pompeius. Il le conjure

de demander à ribere un autre puis pour Ên

exil. I p.413Elegïe X V l. à un envieux. Il lui reproche [au

znjujîe médihnce. p. 4 2. x
Imputations contre 111:. V p. 429
Remurque: “un le: Impretutian: d’Ovide contre

Fin de la. Tabla
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P Il 1-
.NASONISJ

DE PONTO.
LIBER PRIMU&

EpjsToLAm,
BRUTO.

A S O Tomimnœ jam mm nova: ilm- A

la terra: /
Ho: tibi de Gatien litron mini:

opus.

Si vaut, bafm’tio“ peregrinox, Brute, libellas h

Excipe 5 Manque uliqua, quolibet 412d: loco.

Publim mm tuaient inter monumenm Venir; ,

a Pinyin: Déclin. Il appcllc aînfi (Es Unes, parce-
qu’il 1:94:01: compofé dans un pays étranger.



                                                                     

D’OVIDE
LIVRE PREMIER.

DES- ELEGIES
’Ecri’tcs dans la Provîhcc de Pont.

ELEGIE I.
/ A BRUTUS.

Il le prie de retenir aggreablemmr les Livres

’ qu’il la] emmy: A
” V I D E quia déia le malheur

d’être ancien Habitant de To-
mes , vous envoye ces Ouvrages
du grays des Getes. Si vous avez

du loifîr , mon cher Brutus , recevez chez
vous a ces étrangers , a: cachez - les où il
rVous plaira. Ils n’ofent [a montrer en pu-

A ü



                                                                     

4. V P. Ovmu DE Porno , 1.13.1.

N: [aux boc i115: clan/hit me?” iter.

Al) quatics dixi , Cerfè nil herpe demi: !

ne: par“ c413 vemlms ilIe tom.

Non rumen amman : fui, ut 49m: ipjè, leur:

f  sz(b Lure privata nain; cjè panant. V

“Quais , ahi has faf: nulle campane” 14/13.?

Q!“ fleurant Arte: , par: mon i114 tibi.

Qid uni“: , novitatc rogesformjëji ipsî.

Atcipe , qwdamque 4l, dummado non-Æ aman

khanis: , quamvù hon ejf mifèmôilù in?“ ,

Non minus lm i110 trer , quad ante duit.

M614: idem , ritale difert: à (piffait adji:

a Non occùlmto namihe mig? dan. ’

Ne: va: lm valu“: , [cd m’a malabare patq/Iù .-

Mufkque ad invitas ojïciojîz venir.

gicqùiiid gi, adjunge mais. nihil impedit 4m!

Exale, fémur? Iegiüug, Urée frai.

a Mn accula”. Ovjdc écrivoit alors ouvertement à
[es mm . ce qu’u [roton hue “palmant.



                                                                     

Les ELEGIES n’Ovmr , Lw. I.
Hic , craignant que le nom de leur Au-
teur ne les empêche. Ha combien de fois
leur ay-je dit vous n’enfeignez -rien de
mauvais! Allez , vos Poëiies chailles vous
feront ouvrir ce chemin. Ils ne s’y ha-
zardent pourtant pas , mais comme vous.
voyez-vous même ils le croyent mieux en ’
feureté dans la maifon d’un particulier,
Vous me demandez où vous les mettrez’
fans rifque d’oEenfer perfonne. L’endroit
où vous ferriez l’art d’aimer en: vuide pre-I

retirement. Peut-être voudrez-vous fçavoir
ce qu’ils apportent de nouveau a Quelque
matiere qu’ils traînent , vous pouvez-les
recevoir , pourvcu qu’ils ne parlent point
d’amour. Qioiqti’ils ne paroiilent pas lu-X

ubres à leur infcription, vous verrez qu’ils
font aufli trilles que ceux qui ont déja pa-
ru. Ils contiennent le même fujet fous un
titrediiïerent g 8C les a noms des gens à qui
j’écris ne [ont plus cachez dans mes
Lettres.

Vous n’approuvez point cela , mais vous
ne [camiez l’empêcher , 86 ma Mule re-
connoiilante vous va trouver malgré vous.
Quoi. u’il en [oit , on peut ajouter ces vers,
à pluàeurs autres que j’ay faits. Bien qu’ils
foient enfans d’un banni, rien n’empêche
qu’ils ne joiiiiYent des privileges de la vil-
le , obfervant les loix qui leur (ont impo-
fées. Il n’y a. rien a craindre pour vous.

- A iij



                                                                     

6 P. Ovmn DE Porno , La. I.
Qu’il mettra non - Antoni füiptd leguntü;

Detfiu: à impramtu/èrinia Brume bain.

Nu me matinière furia/in tarifera nantir.

Sen Dm comme mn rame» «me mir.

Denique Ce/àrea , quad non rie/idem: 5m ,
Non caret e mairie ulites lunure liber.

35 dahu; de me 3 laudes admira Deorum .-
Et carmer: dams» nomine filme mmm.

lévirat in belle peut: rami: olive;
Produit Auâarem Paris lanier: urbi! .?

Cumforet * Ænee envia: fùbjeéh parenti ,

Dicitur ipjh vira 19mm“ diable viam.
Fert liber Ænmdemi (2’ nan iter omne pateàit?

At patriopater bic ; ipfiu: in: fuit. L
requis me e]! 4nde): , ut [imine raga: dire

Ïnânntem c Pbarizî filmait: fijir4 manu 3’

Ante Deum Matrem cornu tibia» dînes
Cum mm“: 5 exigu qui: jîipi: en; neget?

seimue 46 imperjn jîeri m’l gale Diane:

Unde rumen vivat vaticiner” babel“.

119/2: mayen! anima: Superorum membra nojî’roi;

’Turpe me e12 tali eredulimte rapt“.

a Meenîfripu. On nclaifroît pas de lire les Ou-
vrages de lare Amomc 8c de Brutus quoy qu’ils fuf.

leur ennemis d’Au guüc. . x
b En“ remix. Enéc emporta fur fr! épaules fan re.

re Amth à travers les Flammes de Troyc. , i
c Marin manu. une de Pianos en Egîptc donna

lieu à une façon d: pulm- h » ’
l



                                                                     

Lias Encres n’var. , LIV. I. , 7
Ne litron Pas les écrits de a Marc-Antoine;
ô: aux du (gavant Brutus? Ie n’ay Pas l’ex-

travagance de me comparer à ces grands
hommes, Mais au moins jevn’ay jamais
porté les armes contre les Dieux. Au
relte quoique Cefar ne foit oint avide
d’e louange , je n’ay Pas lai e’. de lui en

donner dans tous mes» livres.
QR il vous faites diflîculte’ de recevoir

ces Poëfîes , lifez les éloges ue j’y donne

aux Dieux s a: après avoir luprimé mon
nom , vous pouvez garder mes vers., Une
branche d’Olivier- fer: de païeuport en rems
de guerre; ne fervira-t’il de rien de orter
les noms du maître de la paix? Lorâu’E-
née portoit [on pore , on- dit qu’une Ham-
me le guida 3 un des defcendans bdînée l
cit celebre’ dans mon livre 5 ne pourra-t’on

Pas avec cela aller librement par tout le
monde a Celui-cy eût pere de la Patrie,ôc
l’autre cit pere cl’Augufte.  Qii cit-ce qui
oferoit chauler du Temple un PreIh-e C Êgip-
tien jouant du Sima? Et qui pourroit re-
fufer une petite piece de monnoye à un
joueur de ilute qui joueroit devant PAutel
de Cibelle 2 . Nous fçavons pourtant que
Diane n’ordonne Point ce faiaire, mais il
fer: a Faire fubfiilzer’ (en Preüre qui. pro-
nonce les. Oracles. Nos efprits font inf-

irez des Dieux , a; il malt pas honteux de
e croire. Vous voyez qu’au lieu de Siltre

111)



                                                                     

8 P. Ovmn DE Pou-re , Lu. I.
En ego projîjlro Pbrjgiiqucfordmine buxi ,

a Gmti: Iiilêe nomina [m1514 fan.

Vaticinor momaque 5 10mm (la: [7mm fmnti :

Non mibi , fui magnan/tin” il]: Du.

Ni: , gadins! menu“ , velfenjî Principi: in»: ,

A nabi: ipfüm malle pante Mi.

Vidi egq 1’ Iinigera numen violajèfatmtem V

Mali: ,Mims ante fader: foras.

Jim , 06 buicjimilem priam: lamine “djinn,

clamai” mediâ f: meruijè viâ.

Talia cale/les jeri puccinia gardent 3

Ut, fait quid valant immina , taffe piobent.

Sapa Iev4nt puma; , mquue lamina ralliant;

Cm» bain patati pænitmÇIê vidai. l

Pœnimô (ji quid miferorum credirur alii ,)

Pœnitet , étfaè’lo truqueur iij me !

CIMIque fit exilimn , magi: a]? mibi talpa dalori:

quue pari panus , gram gang? , mima.
i Ut mibi Dîfaveanr , quibus: j? manifë/Iior ipfe 5

a Gençisjnln. Augufte moi: neveu-de Jules Gefar
qu1 (a. djfou décçndu d’lulc Afcagnc (ils d’Enéc.

b Lintgerl fiat”, L”: Pnürcsd’lüs avoient la une
eouvcnc d’une (ou: de lin. ’



                                                                     

-u Les Encres D’Ovme , LIV. I. 9;.
à: de Flute , je porte les nomsfacrcz de la

à famille de jules Cefar. i
je vous avertis en Prophete que vous de-

vez me laiHër palier à caufe des choies fa-
cre’es que je porte : Ce n’cft pas pour moy ;

mais pour un grand Dieu qu’on vous de-
mande pafihge. Au refle ne penfez pas que.
pour avoir merite’ l’indignation de Cefar ,i

86 ut en avoir fenti les effets , je fois
mallirOCureux jufques à ce point qu’il ne
vcüille pasque je l’adore. j’ay connu un
homme qui fe repentant d’avoir offenfé la
Declie b Ifis , lui offroit de l’encens fur fes
Autels. Vu autre privé de la lumiere pour
un même crime , crioit dans les ruës qu’il
meritoit un tel châtiment. Les Dieux ai-
ment ces fortes d’aveux , pour donner des
marques de leur puifiance ; 8c lorfqu’ils
voyentiun homme touché d’un vif repentir,
il leur arrive (cuvent de lui ôter le peine
qu’ils ont impofée , 8c de lui rendre la .

vené. j l(lue s’il y a un miferable que l’on doi-
ve croire repentant de fa faute , c’eûmoy

ni me repens de la mienne 86 je fuis fur ce
ilujet mon propre bourreau. E11e me fait
plus de mal que mon exil 3 86 ma plus
grande douleur ,« cil: d’avoir merité ce châ-

timent. Qie les Dieux 86 même Cefar qui
eft le Dieu le plus vifible me (oient favora-
bles tant qu’ils voudront , ils peuvent me

Av



                                                                     

le P. Ovmn DE Porno , Lux. I.
Pana potŒ demi , “talpa perennù nit.

Mm fait: rem , nefm, mm venait , au! :

[Ne nori patarin: , mon gnaque nanfaciet.I

“ Nil igitur minon , ji mm: mibi tabidafaéh

ne nive mananri: mon liquefcitv aqua.

1j?” ut multi vitiata maline navi: .-

Æquoreijêopulo: ut carat andayli: x

l Roditur ut [cabri pofittgm rubiginefcrmm :

andira: m rima canin” en: Mer:

si: mea papet“: tararant pâton: mar-Æ: ,

En: qui“: bullo’cmjïtiamur , battent.

Nu prias bi, mentemjümuligaam vita,zelinquent:

gigue doit: mm, gum doler , ipfe cadet.

Ho: miln’ a Superi, quorum haut: «mania , mais.

For/fun aigua dignm-babebar ape.

’ jaque 10mn Stjtbiù vallum mutait): à ami.

* Plus 4110, duré-,13 pucer , on“: cm.-

w-v “Ê



                                                                     

, Les ELLGÎES D’ONDE, LIV. I. r 1
delivrer de la peine que je fouine , mais le
foùvenir de ma faute ne s’effacera jamais
de mon eÎprit. Il cü tres certain que la
mon me tirera quel ne jour du lieu où je
fuis banni , elle ne ilçauroir pourtant faire L
que je n’aye- point commis de Faute.

Il ne faut donc Pas s’étoner fi mon efprit
languiffant [a fond ainü que la neigeltrem-
pec d’eau. Comme le bois d’un navire fe
gâte infenûblemenr 1Par une vermine ca-
chée , 85 que’l’eau alc’e creufe les pierres

qui (ont au bord de la mer : comme la roiiil-
le ufe le fer qu’on ne met point en tuage,
8: qu’un livre e11: gaûé par les vers , ainû

mon cœur eft ton é par de continuels re.-
mords ui ne lui zigonnent aucun relafche.

Ces Êecrets reproches de ma confcience
ne finiront qu’avec moy g 8C mon efpriti af-
fligé verra bien luüôt la fin de ma vie que
la fin de fon aftîiétion. Si les Dieux à qui
tout appartient font perfuadés de ce que je
lis , peut-clin me croiront-ils un peu digne
“de leur “finance , 6: je feray relegué hors
de la Scythie. Que (î. j’en demandois dà.-
wantage , je pourrois palier Pour imPudent.’
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P. o V ID 111
NASONIS

DEPONTO;
EPISTOLA’ Il.

MAXIMQ
. ’* A X I M E , qui anti mmfumn ne;

mini: impies ,

a Non 0mm: F4620: djiulit un dia;

lomran bac à que mitan” api/1014 gum;

i 21113111010511” mm», 5min eiê relis.

Bai miln’ ! quidfaakm? vertu! , ne nomine hao

  a Non «me: Fabioy. Trois cent Fabian: furent tuez
ah gum: d’Emmc contre les vexant”.

Er gamina mimi nobilimt: gant: 5 ’
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L E S

ELEGIES
’D’ 0V I D E. -

---’f.ELEGIE IL:
A MAXIo’ME.

’ Il lui fiait un ample mit de [a mifcm.

A x 1 M E , qui foutcncz digne-g
ment un f1 grand nom , 8C qui ’

* o. Par vos belles qualitcz augmena- »
. v V tcz l’éclat de vôtre race 5 la

Parque a voulu qu’après la mort des trois
cens o Fabiens“ qui furent tuez en un même
jour , llcn reliât un pour vous faire naître.
Peut-être voudrez-vous fçavoîr de qui vous
vient cette lettre , 8C” quelle tu cit la tc-
mur î

Hclas que feray-jc a Ie,cfains fort qu’à





                                                                     

L13 Encans n’Ôvmn , Lw. I. 15
la Ieéture de mon nom , vous ne reniez
un air de feverité, à: que vous ne lilîîz tout

le telle avec beaucoup d’averfion. Que Il
quelqu’un voit ces chofes , j’auray la har-
dielle-d’avoüet que je vous ay raconté les
maux qui me font gémir. ont il quelqu’un»
le voit , je ne craindray pas de dire que je
vous ay écrit , 8C que je vous ay fait fg»-
voir de quelle manier: je fuis affligé Pour
la faute ne j’ay commife.

je conÏeffe neanmoins que je fuis encore
digne d’un plus grand fupplice , quoique
j’eulÏe bien de la peine d’en pouvoir (upper-

tet un plus grand. je fuis alliage de mille
ennemis , avec rifque de un vie , comme fi
on vouloit m’en priver,auŒ bien que de mon

ays. Ces ennemis augmentant par de cruel-
lîas bleHhres les detellzables caufes de la
mort , empoîfonnent tous leurs traits avec
du fiel de vipere. Leur cavalerie armée de
ces. flèches porte la terreur jufques dans
nos murs , failànt plufieurs mouvement aux
environs , comme un loup autour d’une ber»
gerle.

Leur arc tendu d’un nerf de cheval , dl:
Atoûjours reftà lancer des traits; les toits
des mai 0m en . (ont tout baillez , ainfî
qu’un champ de bataille ; a; à peine les

erres de la ville peuvent. elles reIîIler à
leurs armes. Ajoûtez à cela- l’affreu-x afpeôt
de ce lieu , ou il n’y a nul arbre a: nul feuil»





                                                                     

Lus ELIGIES n’vams , Liv. I. r7
la e , 8c“ où l’on voit un enchaifnement
d’ËÎVCrS continuels.

»Voici la quatrième année que j’y com-

bats fans .relafche contre la rigueur du
froid , contre les flèches des ennemis , 8:
cantre mon propre deltin. Je ne celle de
verfer des larmes , f1 ce n’eft lorfque le cours
en eft arrefié par une foule de chagrins qui
me rendent engourdi comme un mort. Œe
Niobe me paroit heureufe , car quoi qu’el-
le ait vû mourir tous fes enfans , elle devint
infenfible à fes maux , apre’s qu’elle fut
changée en pierre. Et vous (beurs de Phaë-
ton vous me [emblez fortunées d’avoir elle’

transformées en peupliers , quand vous eûtes .
jette’ de grands cris à la mort de vôtre fre-
re pour moy je fuis allèz mal-heureuxpour
ne pouvoir pas être changé en arbre ni,
en rocher , quand même je le voudrois.
Ce feroit en vain que Medufe le prefenteroit
à mes yeux 3 elle ne pourroit rien faire »
contre moly. Ie ne vis que pour citre en bute
aux plus enfibles douleurs , 8: le temps ne
fait qu’augmenter mes peines.

C’eil ainû- que le cœur de a Titye ne fe’

confumant jamais,mais tenaillant toûjours,
cit condamnéià citre immortel pour mourir
(cuvent. Mais quand je crois ne la nuit
me délivrera de mes maux à ’heure que
viendra le fommeil qui donne Ordinaire-
ment du relafche , 86 du foulagement à nos



                                                                     

18 P.0vmn me P231410 , Lu. If
Somnia me terrent viras imitantia un“ :

Et vigilant jènnu in me; damna mai.

Jar raga Snrmatita: videur vitarcjàgimu;

la: dure caprin” attifera vincla manus.

[tu ahi dicipior radium imagine Ëmni,

I «and. paria 3&4 mmh men.
Et mode vabifèum , quo: film venturi“ , and,

I- Et mode mm carà conjuge , malta loquer.

Sic , ubi percepta e]! brais à“ non’vern whip“,

l Pejor 45 m’mmitu jïtjiams i/Ie boni. ’

Sive die: igitur “par lm miËrabile terni: ,

Sir-c pruine/i Noéli: aguntur 2914i;

Sic mm perpetui: liquejunt pèlera cari: ,

Ignibu: admoris ut nova mn fêler.

sa,” pretor mmm , mmm gnaqua“ diaprent
idem;

Ne me» Sarmnicum “naga: Mi: leum.

Cumfubit , Augujli qua 1% [lamentin 5 credo

Menin naufragiis litant pojê duré.

Cana video qle fin! me; fard armant , franger;

r gomine levis magna vicia timon “dit.

Nçc mmm alaria: qùidqudm Écran promu,









                                                                     

17. P. vamx DE Porno , Lu. I.
gramme like: langù curjibu: apus taqua: :

Quodque jîtim didicêrc dia talera” famemque;

gotique/équin nulle; kgm; Inédit: 4111145. m x

Ira Dei min“: non me nié/Wc: in i114»: ,

si fuis ha i111“ nota fuiIèr , barnum.

Nez me , ne: quenqum nomma»: gauler 4/2 bojïe,

Meque minus , vium mi dcdit ipfe , prend.

N011”),- ut patent , minima me padan mua.

Nil opta a]! allés in me» fau Gais.

“sa tuque, au murera, quidquam mibi campait

4671m: : *N86 minus big/lu: , quant fait , (0è pardi. h

Tian clinque nil fait , wifi quodfnm ipfe mégi,

une eti4m marin; panier in mec.
Dî fadant 4gb” , quorum mitwimu: iij (/1 ,

Alma nihil maja: (la/ère tam: fera“.

arque dix ûb «du? publia; farcin rerum ;

Parque manus lmju: tradim gantât en.

J: tu mm plaida , glu”) ne: gnaque [erg/Mm»

Mm ,
gadin prb lagmi: on refaire mais.

Non petite ut me fît , 4M «ri male mix: 5 un“



                                                                     

, Les Encres n’Ovmz, 1.17.1. z;
« l’ardeur de leur chevaux qui font d’aulli

longues traîtres qu’il leur plaît 8c par la fa- a
cilité qu’ils ont a [apporter la faim (Sala foif,
fans aucune Crainte faute d’eau , d’ellre
pourfuivis par leurs ennemis. Quelque co-
lere que paille avoir le Dieu clement que
æ’adore , il ne m’auroit jamais relegue’ dans

e climat où ’e fuis s’il en eull: eu une en-

tiere connoi ance.. Il ne pretend pas que
des Barbares oppriment aucun Romain, 85
moy encore moins qu’un autre , puis qu’il
m’a donné la vie. Il n’a pas voulu comme
il le pouvoit, me perdre d’un feul clin d’œil,

il ne falloit pas pour Cela avoir recours à. -
des Getes. Il n’a rien trouvé en moy qui me

“ rendit coupable de mort , 85 il ne fçauroir
avoir plus de colere qu’il en adéja témoig-
né g car je l’obligeay par mes aâions à me
traîner comme il lit. Il me paroiit même
que (on indignation ne Fut pas li grande que
ma faute. Fallent donc les Dieux que Cefar
qui cille plus. clement d’entre eux , foi:
aulll le lusgrand des mortels , à: ne l’u-
nivets En: toûjours gouverné par Es del-

cendans. ’Mais vous Maxime faites en forte que
yoilre éloquence feeondant mes larmes me
rende ce Prince aufiî indulgent dans le

[pardon , qu’il le futlorfqu’il me jugea. Ne
demandez pas qu’il me mette à mon aife,
mais qu’au moins Il l’on m’envoye dans

4





                                                                     

v LISaELEGIES D’Ovrma, Ltv.I. r a;
un autre endroit incommode j’y fois plus en
feureté: 86 que m’envoyant dans un pays
éloigné de ces barbares , les Getes ne me
(ailent point expirer fous leur épée, puif-
qu’un Dieu viiîble m’a donné la vie. ’ i

(lue fi je fuis condamné a mourir , que
mes os [oient mis dans un lieu plus tran- i
quille que’n’eft le climat des Scythes , 6:

il que les chevaux des a Billoniens ne mar-
chent pas fur mes cendres qu’on n’aura
pas bien recuëillics , comme on le doit fai-
re à un banni. iSi les morts ont quelque
fentiment , je ne voudrois pas que l’ombre
d’un Sarmate effrayât icy la mienne.

Je m’attens , Maxime , que ces aroles
toucheront le cœur de Celar , li le votre en
de touché auparavant. Que vollre éloquenu
ce attendrillie les oreilles de ce Prince qui
cil Il favorable aux criminels affligez , 86
que vos fçavans difcours flèchillènt par leur

douceur accoutumée un Heros qui cit com-
parable aux Dieux. A

Ce n’elt point a Theromedon , ni l’impi-
toyable Atrée à qui vous avez à parler 3 ce
n’efl pas non plus le cruel Diomede qui
nourrilfoit les chevaux de chair humaine.
Vous parlerez à un Prince qui cit aqu lent
a punir, que promt à recompenfer , 8c qui
a ’ame penetrée de douleur , lorfqu’il cil:
Contraint d’être fevere. Il a toujours rem-
porté la viétoire pour avoir le glorieux plai-

ront 1x. BUn



                                                                     

26 P.0vmn DE Porno , Lu. I.
Claujit à? atemi (bien balla jènî

Malta matu pana , pontai quipu“ coërm;

Er jam invita“ fulmim “umami.

Erga un: plaida; oratnr mm“ 4d- 4ure: ,

Ut propior patrie fît fuga rio/In: , rogna l

me p30 finn, quite calai 5 que»! fe 4 Fltàdt

Inter comma 1mm; vidame tuas.

mug.) , qui duxi 73/9”: Hjmmun 4d ignes;

Et cerinifdu/lo “mina dig)” toro.

Cujus re jèütqm memim’ ladure libeller,

Exceptic , lamina qui nacuêre .Æo.

Gui tu nannunquam miraud [tripa kgm“.

lite aga , de aïe/In mi data nupm dama.

Ham prout , (r prima dileflah fempcr al: ne,

E]? inter comites t Marcia (en/a fils“.

Inque [Ms luchât maman; Cæfaris ante .-

Quarum judicio Jâqzm probant, proba

IpÊfun meliwfama, laudantibta Mil,

dandin divin mm gadjé? ope.

.a Mania. Cette Marcia. citoit hmm: de Mai
11m3.



                                                                     

Lu Encres n’Ovtmz, Liv. I. p.7
Er de pardonner aux vaincus ; 8C il a fermé l

pour jamais la porte aux guerres civiles. Il
empêchepluiieurs crimes par la crainte de
la punition , a: il en reprime bien peu par
un châtiment effeâif. C’efi bien rarement
86 malgré lui qu’il lance (es foudres. -

Puis donc que vous devez plaider une
caufe devant un Prince fi clement , priez-le
de me releguer , dans un lieu qui foit plus
proche de mon pays. ]e vous ay toûjours

onore’ , 86 vous ne donniez point de Faite

que je n’y fufle invité. *
C’el’c moy qui chantay vôtre Epithalame,

85men Poëme parut digne de vôtre hymen.
]e n’ay pas même oublié que vous avez
loiié mes écrits , à la referve de ceux qui
ont caufé la erre de leur Auteur. Vous
m’avez auiii quelquefois les vôtres qui

m’ont aruadmirables. .Ma Femme à l’homeur d’être vôtre pa-
rente 5 8c dez [on enfance elle a part àvleeiii-
me , 8c à V la bien-veillance de Marcia ; qui
la met au rang de fes compa nes. La a tan-
te même de Cefar la con nieroit comme
une performe qui lui citoit entierement de.
vouée ; 86 elle a puffé parmi ces deux Da.
mes pour une femme de vertu. Que f1 el-
lesoeuffent arle’ auHi avantageufemenl; de
Claudia , il; reputation en euÏi cillé meilleu-
re ,4 a: elle n’auroit pas eu befoin d’avoir
recours à Cybele pour la jui’tification defa

pureté. B ij





                                                                     

LESVELEGIIS n’Ovrbn,Lw. I. 19’
Pour moy j’ay paHë fans tâche les pre-

mieres années de ma vie : les autres qui
vinrent- aprés fe devoient paner fous ûlence.
Mais lamant à par: mes intereûs , vous de-
vez rendre [bim de ma femme , se vous
ne (gantiez vous en difpenfer , f1 eous avez
Euclquje’gard à la bonne fdy. Elle va fe re-

lgîér auprés de vous , a: embraHèr vos 
Autels , car c’eft a bon droit que chacun re-
chrche la. proteétion des Dieux qu’il ado-
re , elle vous conjure donc , les larmes
aux yeux , de fléchit Cefar par vos prieres
pour en obtenir que Ion” mari finîffe (es jours

ylus’prés de Rome. t ,
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ELEGIES
“’D’ O V I DE.“

a L 33 G I E 1 II.

A R U F I N.
. Qu’il (tapent f: mmm” du; jàn exil.

Â 05112 Ovide, mon cher I
Ruün , vous envoya cette re-

commandation; û un mal-
heureux comme moy peut
appartenir à quelqu’un. La .

lettre remplie de confolation que vous m’é-

cxivites dernieremem dans le trouble de
mon cfprit , adougit mes maux par l’efpe-
rance que vous m’avez fait concevoir. Et
comme l’llluftre Philoôtete fentit beaucoup
de ufoulagement à [a bleiIÏu-e pat: les remedes

B in;



                                                                     

31. . P. Ovmn pr Porno , Lus. I.
si; ego memejacem , à «créa/hutins au ,

Admam’tu cœpi fumer W me.

Er jam dejïciem Æ; 4d un; vertu revixi ,

utfalct infufo vena redire mm.

Non mm» exbièuir mnmfacundia vire: ,

Ut mon finr m’ai: peflam finn mû.

» w mamma lue/in demi“ de gurgire mn;

Non mima tac/1414,40 , quad jüperdzit , nit.

Tampon daneau IongoforMIè charriât.

Horreur azimuta vaincu mai; mmm.

Non M in medicajêmper , releyetur m ager.

Interdum (1062i plus valet me mulum.
Ctrm’: ,10 è molli pngrzi: palmant remifm

fr! 89’321“ carta limite du“: 4111m.

Alfa/tr ip/ê liter/kan I Epidaurius herba;
amah: au” imine“ (ardt; ope.

Taller: hodojkm rie/Bit mâtin; podngmm ,

Ne: formidati: auxiliatur quid. “

Cura quaque intrrdum rutila medicabili: dru;
[tu , «tjit , long; (/1 extenumda mon.

Cum bene firman»: anima»: pampa jacente»: ,

7 Sumtdque finn nabi; peâoria arma mi 3

a Epidnmim. Efculapc cibi: animé dans la ville
d’Eptdautc.

x





                                                                     

34. P. Ovmxx DE Porno, 1.13.1.
maïa; 4m01 panic ration: ulmtior ami ,

Quart tu texununt [tripa , maxi; 01m.
5m piton vi: lm , fin boc muid” WMYÏ;

Conjmr mijêro molle cor Æ mibi.

Non dab); a]! kiwi patientât : [cd tann» opta:

Eùmum de patriis pagé rider: fait.

Ntfcio qua natale [0114m dulcedine “pas

Dam? , (9’ hummus: mn finir Mjè fui.

Qui mût“ Rama ? Sqtln’co quid .littnepejm î

Hui mmm ex élia barbants urée fugit.

dm: bendir datif: cavea a Pudique une -,

Nititur infiltra: i114 redire fila.

likera: tann”  :1:1« , lfumt leone:

(Nu/“nim: i110: impedit ) 1mm parant.“

Tu mmm exfîlii marfus è par»? and?” n

Famemi: jam“ mien pwjê tais.

If“, vos 1M ne un: m1715 fin“; tumuli,

“rahba: ut [m’as fr «rayé mmm. .

J: , puro, qùafueram gaina , “au” «rami ,

In mmm [mmm cantigit Mjè lm.

a Paulin»: mm.“ Pragnc’ a: Philoàclc citoient fiqu
6c P111910!) Roy u’Athcncs. l



                                                                     

Les Eus!“ p’Ovm! , Liv. I. 35
de vos armes , l’amour de la Patrie qui en:
plus Fort en moy que toutes vos raifons,
vient détruire tout vôtre Ouvrage. Appel- ’
lez cela comme vous voudrez ou affection ,
ou Foiblelle , j’avoüe malheureux que je
fuis que j’ay le cœur tendre à cet égard.Per-
fonne ne doute qu’Ulîlle n’ait elle (age 86

prudent , il fouhaitteroit pourtant de re-
voir (on pays. I » ’ .q Tout le monde cil attiré par je ne (gay
quel agrément à l’amour de la Patrie, dont
jamais on ne fe defait. Qfeflr-ce qu’il y a
de plus charmant que Rome a Qu’el’t-ce qu’il

y a de plus deteflable que le climat de Scy-
thie a Cependant les Scythes barbares quit-
tent avec joye cette ville pour s’en retour-
ner en leurs pays. Le a Rollîgnol qui ellà
fou aile dans une cage , fait urtant de
continuels efforts pour s’envole): dans les
bois. ’Les taureaux recherchent les buif-
Ions ou ils ont accoûtume’ de paître , 8:
quelque feroces que roient les Lions , ils ne
billent pas de rechercher les cavernes &-
leur repaire. Croyez-vous qu’avec vos re-
medes °e puine arracher de mon cœur les
deplaillrs que rue donne mon exil 2 Faites
donc que je vous aime moins , afin qu’il ne
me foil: pas fi Fâcheux de fupporter vol’cre.
abfence. Mais je peule que mon malheur a ’
voulu qu’ellant relegué je fois confiné Par:-

“ mi des barbares.

87j



                                                                     

36 P. Ovinu ’nE Porno, L13. I. 7
Drink in cxmmi jam defertuc ami: :

Fer: ulu’ perpmw 06mm terra nives.

Non ager hic pomum , nan daim adam: un: :
Non faine: ripa , robera monte virent.

Nevefîetum terra laudes magi: 3 aequo“ jêmptr

Ventorum rabie , fuma arba , rament.
’QML-uîîch afpiciac,’campi culture tarente: ,

papal”, qua nama vindiu-t, arva jacent.
lita/fi; de]? dama [craque a parte timendw; ’

Vitinaquc matu terrer utrmnque lama.
JItera Bé/Ioniaa par: m [enjùra puma ,

Alma Sarmatica Ëicula mW): manu.
1 mm: , à” ’vererum nabi: exempta virerai»,

Qui fom’ “film mente tulêre , nfer.

Et grave magnanimi robur mirare a Rutili;
Non uji reditû: condition: clati.

Smyrna virum tenait , mm Pour!“ (’7’ bojîica redus;

Pan: minus nulle Smjma panada loco. ’

Non dolait patria 5 gnian protal Je sino/1m:
Legit nim/Mn , Anita terra , tu”.

Æma C Neoclidcs qui Paf“: “mutin armù,

a Run’li Rutlxliiuç ui avoit cité Q1 [leur en Mie
ayant clxe’ accufc “nu mmm de conculîion fut banni.
dans Smyrne.

b çwuusjîmpcm. Diogenc furnommé le [hâlero-
fophc Cynique eüoit de Sinopç.

.c Nmüduïhcmiftogles ce hmm: Capitaine Ath!
, Ilan quidcâJcs Perfcs a Salaminc “leur 515 d: Neo-

c es.





                                                                     

58 P. Ovmu DE Forum ,an. I.
Argolim primam jènjît in nrbefugnm.

Pulfus [ré/Mie: purin Lacedæmrmafugit :

L   Inter qua duèium , qua prier niât ,A un.

Cade puer [31614 l’arrache (mmm reltquit .

Tbejàlimmque adiit baffer Àthilli: barnum.

1qu 46 Hamonia Firmin. am: ad uruùm ,

Quo duce :745: Cala/m [bim mmm? taqua,

Liquit Agcnorides Sidonia momi; Cadmus ,r

Bonnet ut mura: in malien loco.

- Venir 4d Mira/han Un” Ctljdone fugua: ;
Et a “feutrant l’ami gram recepit humus.

mn?! rtfemm verne: Romand genti: , npud géo:

Exfulibu: tallas abîma Ùbur sur?

rama” ut “mélos; nulli dans nmnilm: avis;

Tarn prout! à paria (Il , borridiarve locus. I

Q“) mugi: igmfnr [kpientia Ire/Ira dolenti ,

Qui fait ex ailais mm in: matin: mis.

, N66 Mme» injîcior , jîquint rua/lm Caïn

Winch; mmm: payé cuire mit.

Sed un” , ne me frujîra [avare talions;

Nu jurer dmaraperditu: ager ope.

fanum. Tenter fils de Tçlamon 84 frac d’Aiax

il bâtir. 83mm“.
fun daufé par (on mon; pue a fc retira en Cyptc où A



                                                                     

Lias Bisons n’Ova, L1v.,I. 5-9
Perles , pana (on premier bannilfement dans
Argos, 86 lorfqu’Arillide fut banni d’Athe-

nes , il le retira à Lacedemone qui lui
donna lieu de douter s’il n’y eûoit pas nuai

bien qu’en [on p1 s. i i
Patrocle dans lion enfance ayant Fait un --

meurtre dans O mite , s’en alla en “au

lie le refu ier c ez Achille. , i
]afon cËeF des Argonautes eftanr thalle,

d’Emonie fur reçu du Roy des Corinthiens.
Le fameux Cadmus (ils d’A enor quitta la
cour de Sidon pour un meilleur établilTe-
rirent. Tydée ahané de Calydon trouva un
azile chez Adulte : Et l’lfle de Cypre (î

’chere à Venus donna retraittc a a Teu-

cer. t ’ ’que diray-je des anciens Romains ui
ne releguoient jamais leur Cytoyens Plis
loin qu’à Tivoli 2 Quand même je par-
courrois tout le relie , on n’a point veu jur-
ques a Prefent que l’on ait banni quelqu’un
dans un pays plus horrible Sc Plus éloigné
Ëueeelui où je fuis. Oeil: pourquoy votre
ageffe aura d’autant plus d’indulgence pour

mon affliétion , li je ne pratique pas tous
les confeils que vous me donnez. ]’avoüe
pourtant que li mes playcs pouvoient (e
fermer , ce feroit Par vos remedes. Cepen-
dant je crains que vous n’entiepreniez inu-
tilement .1113 guerifon , 86 que n’aye le
malheur de ne recevoir aucun foulage--





                                                                     

LES Encans n’Ovmn, LIv.I. 41  
ment de vôtre feœurs. Je ne vous dis pas
ces chofcs pour me croire Plus capable que
Vous, mais pour vous montrer que je me.
cannois mieux que ne Fait moi) Mcdecîn.
Quand même mon mal feroit incurable,
je Confidere voûte intention comme un
gra’nd prefcnt , 8: je vouî en fçay bon
grc.
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NASONIS.
DE PONTO.

EPISTOLA Iv.
UXORI.

A M mibi damier uni: tfplrgi.
  ’ fur au 5 -

34men: mm 7141m: rugn fini

li: au: :
in»: vigor , é gnaff; tanguent in tarpon 72m;

Nu , jauni [Mu qui plamé” , placent.

N et ji“ mefuln’to vide”, agno/iere pq/Iix:

Ætntisfaéh a]? tann; ruina mm.

Conjteorfacçre Inc atman/éd (r 41mn and): 6/1,
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, I.ES’ C
ELEGIES
.D’OVIDE.

*ELEGIEIV
I A , s A F a M M E.

au [à vieillqlë (9’ jà: chagrin: le rendent injrme e

ON âge venchant fur fan de-
. clin me élit (16j: blanchir les

Ê cheveux : Déja mon vifage en:
A. , t tout ridé de vieillcüe ; a: mon

corps Hé’a camé manque de vigueur Gade
force. fe n’aime plus les plaifîrs quej’ai-

mois. dans me: jeunes années , 6c je fuis.
maintenant a changé , que vous auriez de
la peine à me connoître. .

I’avoüc que les aunées peuvent avoir fait

e de changement 5 mais il y a encore un au.



                                                                     

44 P. vamx DE Porno, 1.13.1.
[miam ammi, continuufque. 141m.

Nui mm per longes/i qui: mal: digtrat armas,
( Credc mibi , ) leio Nejlon major en.

amie ut in dam ( à quid bovejrmiu: ? 417i!
Fortin murera»: comme frangent opus.

me: Minium mua [015:4 (Il tajine novali,
Fruâilvu: 4]]idui: 140k féneftit humus.

Guider, 4d Cirei e qui: “rumina jèmper ,.
Non intermijji: car/Mu: ibâr , equus.

rima ji: i114 liner, falvetur in que” mais,
Q“ minque»: liquidé: fieu cartât) aquis.

Me quaque chéilite: [m’es iman/k matera»: ,

“dine malm retapas agit (’9’ e]? fenem.

0:24 corpus alun: ; animus quoque pafeitur illis.

Immodjms contra canait utrumque 14:50:“.

Affaice , in lm parte: quad venerit Æjône mm“ , .

Que»: tandem à [en pofferitateferat.

minbar illim- nojiro leviorque minorque:
si made mn verum nomina magna premunt.

10e a]? in Pontum * Felix; Mineure profeâu; ,

A gyrie quîkliæ jîne timendus «et.

enflai: in mibi notait; que”! Sali: 46 ont:
  Sali: 4d out/Et: “raque terra tremit.

[3147161507 Hemnia a]! Ponta , quam Rome j:
V l/lro:

a Felix: mimine. Pclias (ils dctÎl’cprurçe obligea la.
[on d’au“ enlever la toxfon wc: a Colchog.



                                                                     

LES litreras D’ONDE va.I; 4,;
tte caufe qui cil: le chagrin e l’efprit 8c le
travail continuel. Q1: li quelqu’un (up-
putoit mes maux par la longueur des an-
necs , je patentois plus vieux que Neûor.

Vous voyez comme les bœufs qui [ont
les plus fouis des animaux le Fatiguent’ au
labourage , 86 comme les champs qu’on ne

“lamie point regeler , mais qui [ont toûjours
feulez , le laHent enfin de porter des rains.
On c’reve àla fin un cheval, (ion e fait
courir aux jeux du Cirque , fans lui don-
ner de relafche.’ (ludque bon que fait un
navire, il ne manquera pas de faire eau ,
s’il n’eûjamais mis à fec. Je fuis de même

affoibli par les maux infinis que je fouffre,
a: j’en ay vieilli avant le temps. Le repos.
maintient en vigueur le corrs 8C liefprît,
au lieu que le travail exceüî ruine l’unêc
l’autre.

Confiderez combien jalon s’eft rendu
celebre à la poüerite’ pour dire venu en ce
gays: Cependant j’ay plus fouliez-t que lui,
-1 un homme obfcur comme moi merite

v d’entrer en comparaifon avec ce Heros. Il
vînt îcy dans le Pont par les ordres de a Pe-
lias qui citoit à peine redoutel fur les fron-
tîcres de la Thcfralie , &moy je fuis rele-I

né par la colere de Cefar , qui fait trem-
Ëlerltout le monde depuis l’Orient jufqu’à
l’Occident. La Theiïalie cil plus proche
de la Province de Pour , que Rome ne ’
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l’ef’c du Danube , ainfi le voyage de 1an
n’a pas cité f1 long que le mien. Ce Prince.
eut eu pour compagnons les premiers d’en-
tre les Grecs , 8C performe n’a voulu me
fuivre dans mon exil. I’ay traverfé une
grande mer fur un mechant vailleau , &Iil
eiloit dans un bon navire. ]e nlay pas eu
comme lui a Tiphis pour Pilote , 86 Phinée
ne m’a Point montré la route que ie de-
vois prendre , ni celle qu’il falloit éviter.

- Pallas &Iunon l’ont Protege’, ô: je n’ay
fend le feeours d’aucune priillance Divine.
Il fe trouva bien d’avoir [yl-attique des ar-
tifices fecrets de l’amour; 8c moy je vou-
drois que les amans n’en n’eullent jamais
de moy. Enfin il s’en retourna dans [on
pays , 8C je finiray mes jours dans celui-cy
il le Dieu ue j’ay offenfé perüûefdans fa

colere. ]e luis donc , ma chere Femme ,
dans un eilat plus deplorable que n’eiloic

Jafon. . “ ,Mais vous que je laiffay jeune en partant
de Rome , vous me donnez lieu de croire
que vous elfes bien changée a caufe de mes
malheurs. veuillent permettre les Dieux que
’e puifle vous revoir telle que vous elles , 85
haifer avec tendreiÎe vos cheveux qui ont
changé de couleur. PuiHay-je vous embraf-
fer , quoique vous n’ayez plus dembonpoint,
8c vous dire que vous l’avez perdu par le
chagrin que vous a donné 1310:1 abfcence.
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à mmm mm fleuri flan: ip/è 1450m; * 1
v Siümto banquât: colloquioque frai :

Tbumque Cafùribus tam conjuge Cafzre digua,

Dis vari: , mmm debirtfme manu !

Memnam’: [une «rhum [miro Principe mater

Qunmprimum rofco provmt ore dim!

a V



                                                                     

Les Encres D’Ovms , Lw. Ï. 4’
Puiffay-je vous raconter m’es miferes , les
larmes aux yeux , à: vous voir pleurer de
joye de mon retouç. Veüillent encore les
Dieux que je joiiifïe de voûte entretien , que
je n’ofe pourtant plus efperer , 86 que par
reconnoîffance auŒ bien que par devoir
j’offre de l’encens aux Cefars , a: à l’Au-

gum Livie digne Epoufe de l’Empereur.
FaH’e le Ciel que l’Aurore amene bien-tôt

ce jour heureux , quand la colcre du Prince

fera pafïe’e. ”

tu»; lx, c
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ELEGIES’D’OVIDE.

au: GIE v.
A MAXIME.

.1 Er Ovide qui avoit l’honneur-
: de n’ef’cre pas autrefois le der- l

nier de vos amis; vous prie de
u a ’ lire ce: ouvra e: Mais Maxime

n’y cherchez Plus ce; aigrit que j’y rapan-
dois auparavant , (î vousane voulez pas que
je croyc que» vous ignorez les maux de mon

exil. .Ne voyezwous pas comme l’oîfîvete’ cau-

fç de dommage, aux corps pareffcux, &com-
me les eaux croupîlïantes Te corrompent?
Si j’ay au quelque facilité à fzëfc aptrefois

,1]





                                                                     

LES limons D’Ovmr , Liv. l. 5;
des vers , je ne l’ay plus maintenant , Sc je
la feus diminuée par une longue parelle.
Ceuxlmème que vous lirez, mon cher Ma-
xime , ont cité faits avec peine , 8c malgré
moy. Mon efprit ne f: otte plus a cette
forte d’Etude , 8: ma Mu e n’aime pas à ve-

nir parmi les Getes.
]e m’efforce neanmoins comme vous

voyez , à faire des vers, mais il ne font pas
moins durs que mon dellin. J’en rougis de
honte, quand je les relis 3 pataque j’y vois.
pluiîeurs chofes que je condamnerois moi-
me à titre entierement (imprimées. k]e“ ne
les corrige pourtant’pas , car j’y trouverois
bien Plus de peine qu’à les faire, tant mon
efprit accablé d’ennuis a de repugnance au
travail. Prendrai-je la lime la plus forte ,
86 faut-il que j’examine [avarement chaque
mot 2 Il el’t vrav quel-a fortune me tourmen-
te peu maintenant , 8! qu’il [Faut pour gref-
fir l:H:b-.’e y faire tomber les eaux du Ly-
cus , 8c, jÔÎl/“JdTC les bois du vMont Athos aux

valles forets des Alpes? “
On , doit excufer un homme comme “10;

ni cil penetré de douleur. Les boeufs acca-
Ëlez de travail , ne fubiHènt yas le joug vo-
lontairement ; Mais l’utiliteiqui’nous en.
gage jullement à travailler ne nous man-
quera fards doute Pas , 8c nôtre champ pro-
duira un ample recolte.. Parcourez tous
mes ouvrages , vous ne trouverez pas que

Il)

n







                                                                     

,6 P. Ovmn me Porno, [JILL
Quo poum vigilons rempara longa modo?

Mari: un 9512m: patrii ramendera difcam

cantinant» mm: , q nama: un» nul.“

1m quoque me ,lïadium prohibent dîmer: vire: 5

mmm, mugi: guai” tarpon nqÆm valet.

Clan ème qua/557i: , quid ognon mugi: utile
nil efl

aimons bi: , quo nil militai: bahut.

Confcquor ex ilIi: mais oblivid nojlri.

Han: fario a]! 171le ji mm raidit bumru.

Gloria vos 45:44:: va: ut rechuta probentur

Carmina , Piërii; invigilate Maris.

Quod venir ex f 4cm , fait a]? comportera nabis:

Et nim: infenti (moyât 146ml: ulve/l.  

Car ego follidtâ poliam me» amin; ami?

Jo: W784? , ne non approàet i114 Gens .?

Foæjîtan Ami/1&8! fathom , [Ed glorior [hum

Ingcnia nullum maja: [mètre meo.

Ho; ( «à: vivendum ) fui: Mji (wwquor arvo ,

Inter inhumait“ 40’: poira Gens. ,
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dont le corps a befoîn , à quoy emploîray-
je diam éveillé un Il long temps qui me
telle? Faut-il qu’oubliant ce que j’ay appris

autrefois dans ma Patrie , j’apprenne à tiret
de l’arc à la mode des Sarmates , 85 que je
fuive l’ufage du lieu où jexfuisa C’ell enco-

re un exercice que mes forces ne me Fer-
mettent pas de faire , 8: mon corps déja ex-
tenué a beaucoup moins de vigueur que.
mou efprit.

Qxand vous aurez bien examiné à quoy
je dois m’occuper , vous trouverez qu’il n’i
a rien de Plus utile pour moy que la l’oëlïe,
quelqu’inu’tile qu’elle me foi: : car j’en tire

cet avantage d’allbupir le fouve11inde mes
miIEres. C’eü bien allez que ma terre me

rende cette moillbn. V%ue la gloire vous excite à reciter vos
Poë les, pour en recevoir des louanges; fre-
quentez aflidument’ les Mufes. C’efl: bien

allez que fur (les matieres faciles , je rejette.
celles qui demandent un genie laborieux 6c
appliqué. Pourquoi me tourmenterois-je à).
polir mes vers avec tant de foin 2 crain-
drois-je de n’en pas faire d’allez beaux au

ouü des Getcs a Peut-être parlay-nje- ne?
gardiment , lorfque je me vante qu’il n’y à;

point de plus bel efPrit Pue le mien fur les
rives du Danube. Il me uflît de pailler pour
Po’éte parmi les Gens, Puifqueée fuis obli-

’ v



                                                                     

58 P. 0mn DEPONTO, L:n.I.
Q0 mihi diverfmnfamâ amender: in orbe)» .?

. Que»; Forum; dedir. Rama fit 1’110 locus.

En m4 comma 9/! infelix MM: rhum.

si; mené; Engm’ ji: velum Dei.

Nu mr bino ému uojïri: im Je Mellis,

950 Bore“ parmi dqüîciente venir.

Dividimur “la 3 gnaque ejlproml «r6: gym“,

.dfpicit biffin“ commas tir/k Gens.

Par unth rem: , m niquas rix mitre pnjim .

Indiciumjludii tranfluiàjè mai.

linge [agi , quodquc giminzèile , jugulant:

mmm» cam n: jam élia nibil.

Q9 :565 ;   a «Mi mît“: ladin syrma;

Au: «bi Tapobanm Indiu cingit 441144?  

AM1: ire liber ? fi te Miami); longe

Pleïadum [zadent/i313» , qùid iftdefem: 3

a enlias 4m.C’c!t une ville d“ I te En tes &an  

tines de l’hiiopxc. En? - 9
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e’ de vivre avec ces inhumains. Que me
ëer’vîrolt ce grand travail’pour acquerir de

la’ loir: en d’autres climats? Le pays que
la Étrurie m’a donné me doit tenir lieu de

Rome. Ma pauvre Mule cil contente de
pardine maintenant fur ce theatre: je l’ay
merite’ 8: les grands Dieux l’ont voulu

ainû. g]e ne m’attens pas que mes vermillent
de Scythie à Rome , où le venye Septen-
trion ne peut aller qu’avec pein , quelque
fortes que (oient fes ailes. Nous femmes
fous deslé’toilles bien differentes des vôtres, v
8c l’Ourfe qui cil proche des Getes efl: Fort
éloignée de la ville de Romulus. Ainfi
comrdë il y a tant de palis 8c des mers “à
traverfer , j’ai bien de la peine à croire que
la connoillànce de mes occupations puilTe
parvenir jufqu’à vous. Suppofé pourtant
que mes Ouvrages puiffent citre lûs des
Romains , 86 que par une merveille ils le
trouvent à leur goufl: , il eft certain que
l’Auteur n’en tire aucun avantage. De-
quoy vous raviroient les louanges qu’on
vous donneroit dans le chaud climat de
1 Syenel , ou dans l’lfle de Taprobane qui
el’c environnée de la mer des Indes ? Je veux
encore monter plus haut , (i vous citiez elli-
mc’ dans la region des Ple’iades , que vous

en reviendroit-il 2 Mais mon genie media.
C ’ vj
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Sn! mqu ptrvenio [amis mediocribu: ifluc;

Famaque cam daminafugit ab Urée fun.

Vofque , quibus perii , mm mm mm fatma [epul-

t4 a]? , -A Nm: gnaque de nq/Inî morte mm mn

ç - 1VYvaVv1 
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a cre ne me rend pas digne d’aller jufqu’à

vous , 8c ma reputatîon fut bannie de la
ville , dans le même rem s que “en fus
banni. Et vous dans l’e prit defàucls ’e
mOurus ; lorfque ma reputation fut enfle-
velie vous ne direz rien non plus clama
mon. .

I
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P. O V I“ D I I
N A S O N I S

DEPONTO.
EPISTOLA VI.

GRÆCINQ.
-, CQUID a: animé ( Mtedà-

ver/I; tendu!

Terra ) mm Cal/Ï“ , cor tibi tri/Ï:
fait 5’

Dijjimule: , memajîlue lice: , Graine, fateri;

si ben: le novi , trè/îcfuijè ligua.

Non cadi: m morufentæu manuélin 1]]“;

Net minus à jïudii: damer i114 tais.
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A L E s ,
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--   D’eo V [DE

.IELEGIE VI.”
  KGREc-INUS.

II lui demande la continuation de [on amitié. .

l E Putes vous Pas bien affligé,
.lorfque vous apprîtes ma difgraî

ce a Car vous n’eüîcz point à

Rome dans le temps que j’en
partis, Quand même vous le diHîmuleriez,
85 que vous craindriez , de l’avoïxer , je fuis
affuré mon cher Grecin ,, que vous en cuites
un grand deplaïür , (î je ne me trompe pas
dans la connoiüancc que i’ay de vôtre une.

Un homme fait commevousne tombe ja-
mais dans cette dureté que tout le momie
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duelle 3 86 à re arder vos inclinations,
“ vous en paroillez à)“ éloigné. C

Les belles lettres que vous cultivez avec
grand foin , attendrillent le coeur des hom-

es, a en’chalfent la mactre ; performe
ne les emballe plus .paflîonnement que
vous, autant que vous le Permettent les
emplois penibles de la guerre. Jetvous pro-
tel’te qu’auflitôt que je connus l’eflat mal-
heureux où j’eüois reduît , 86 que je fus re-

venu» du profond étonnement qui me ren-
dit interdit quelque temps , je m’apperçûs
d’une autre infortune , c’efl que voûte ab-
fence, me privoit d’un ami 6delle 85 d’un
grand fecours. ]e me vis alors privé de vous
qui cuviez me confoler dans ma triüellè,
par la confiance que j’ay en vôtre amitié «Sc

en vos confeils. l
Maintenant j’ay à vous rier de m’ac-

corder une grace dans le lieu éloigné où
vous elles , c’ell: de vouloir foulager par
vos lettres les chagrins qui me devorent. Et
fivous avez quelque creance en moy qui
fuis vollre ami , vous devez citre pet-(badé
que ma difgrace el’t pluflôt l’effet d’une im-

prudence que d’aucune mechanceté. Il n’en: l
pas aife’ ni feur de vous écrire la caufe de
afaute que j’ai faire. Mes playes fontlî

lî fenlîbles que j’aprehende d’y toucher. Ne .

vous informez pas je vous prie comment j’ay
eûe’ blel’fé , ôc ne mettez pas la main à mon



                                                                     

66 P. 01mn DE Forum , Lu. I.
Quicquid id 2/1,!” mufaci’nu, .Æ pulpa vomndum.

0mm“: a) in mgr»: talpa Dm , fait“ a]! ?

Spa: igitur menti pana . Fruini. un...” I

Non a]? ex toto aula reliât: mu.

.114: ou, cumfllgerent [bleuta numiM terra,
In DII invinî [614 naan/î: huma.

..

Hufaa’t , ut vivat vindas quoqm cmpcde faim;

Libemqm 2 ferro mm: fatum par”.

mmm, m , vidait mm mm: undiquc nuitas
thfmgm in medii: bracbi4 jaffe! aquù.

Sapa aliquem [bilent medicarum cura reliquit;

N“ foc: huit mai defa’ente min. I

Carrera dicuntur clafiâæmre [211mm :

[que zliqui: pendent in mm votafaa’r. I

H4: Dm qazm madras laquez; [un calla [igames

Non a]? propojinî palpa perm nm!

Me gnaque tenante»: glatit» Jïnire douma

Arum, injcâhî continuitque manu.

v Quidquefacia î Imymù on; a]! , nan fânguina,
dixit: r

a H4: D24 Parmi les Vertus qui s”n retournera: t au
’Cxcl . il n’y eût que la (cule cfpcx’ancc qui immun fur

la cette . . ’
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mal , fi vous delirez que j’en guenille. Quoi-
qu’il en [bit de ma faute , je puis dire qu’el-

le el’c impudente non pas criminelle. Mais
enfin de quelque maniere qu’on offenfe les
grands ’ Dieux c’eii toûjours un crime.

Ceyendant mon cher Grecin ’, il me re.
nencore quelque efperance de voir finir mes

tourmens. a Cette Deefe demeura feule fur
la terre quand tous les Dieux en furent par-
tis ; ne pouvant fouffrif les crimes des hom-
mes. L’efperance fait que les efclaves qui
travaillent à la terre les fers aux pieds , ai-
ment encore la vie , 8: s’attendent d’elire un
jour reftablis en liberté. Elle fait encore que
dans un naufrage , lors même qu’on ne voit
Plus la terre , on nage au milieu des eaux.
On a fauvent veu des malades qui après
dire abandonnez des plus fçavans Méde-
cins ne erdoient pas l’efperance de guerir,
quoiqu’ils funent prefque à l’agonie. Ceux

«qui, ont dans les cac ors, e perent d’en
dire tirez , Sc l’on a veu des gens au gibet
qui ne defefperoient pas d’ei’cre fauvez.

Combien d’hommes qui s’alloient pen-
dre de deWein premedité ont ei’cé fauvez par

cette Deeile a Moi-mème qui me v0ulois
Palier l’épée au travers du cox-Es pourim-mi-

’ net mes miferes , je fus empêc é par l’Efpe-

rance; 8C d’une main elle détourna le coup
. mortel. (lue faites-vous me dit-elle 211 n’eii
Pas befoin de verfcr du fang , mais des lar- r
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L E s

E LE GIES
«D’OVIDEÏ-

E LIE G I E- VII.
A :MESSALIN.

Q4?! [aubaine paÆarmement la tontinantion
de [lm amitié.

ÆA lettrc.que vous lîfez , 11105!
â QË cher McHalin , vous portedu Pals
Ædçs Getes un fallut que je vous

Falfois accompagné de paroles.
Le lieud’où je vous l’écris , ne vous fait-
il pas connoîtrc qui en.cû l’Auteur a Ou
ne (gantez - vous qu’Ovidc vous écrit ,
qu’aprés avoir lû [on nom ! QR! de vos
amis , excepté moy , qui vous prie de me
mettre au rang des perfonncs qui font à

a



                                                                     

7:. P. Ovmn DE Porno , L13. I.
D5 protal à “0161;”: , qui te ventant” amantque,

Huju: notitixm gentis abeIê vélin.

Non fini: a]? inter glaciem Sqtbicafêlue jagitm:

Vivere: ji vira cl! munis 1146471114 ganta.

N0: puma nui belle relia: , autfrigore “la”! :

1714):un Cm: amis , grandi»: pulfer bjem: .-

No: 1245:4: regio un ponta farta nec avis ;

Er mjm nullum (4è: 412 l’a/I: un“.

Catch: lit [Mm cultorum tarât tuorum; ’

In quibus , ut populo , par: 5go farvafui.

Me mifemm , ji tu verbi: Wnderi: ijlù :

Nafque naga: alii parte faillé tau!

quuejit tu verlan , mentira ignafcere debs.

Nil demi: [madi gloria rio/lm tu.
[gais f: A GaËribù: matu: mm jîngir amitat»?

Da venin»: fajè; tu mibi C4217 m’a]

Nm: mmm irrumpv , que mm tintin : [titi/è!“
«Il ,

juin ji nabi: mm parai]? mg”.

tuque tièi fuerit mmm: nibil amplim; une

szpe/alutari: , quampriu: , on minus.

a amah“, 6:1 fc vante volontiers de la faveux des »
grands.

yOus
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Ne: tam a]! gcnitar un: infcidtu: 4min: ,

Enrtatorjludü «minque fugue mal.

Cui un: 014mm” , Manne”: infunm MIMI“,

Et dedimu: mediofcripm ammi; fàra.

Nd: quad cf! frater un» tibi junélu: 4mm ,

Quanta: in Anus”; variai/“que fait.

I: me nec anuitent ne? dtdignatu: amman (Æ:

si amen bu illi mm nuitant par”.

si minus, Inc qwque me mendacm parte farder.

Claujà miln’ prix: tom fit ifia damas.

Sa! tuque clzudendd a]! 3 à 7114114 potentia vire:

Pm/landi , ne quid peut! amie“: , baba.
n

Et rumen ut cupcrem, “alpant quaqu; mais negari;

si: farinas nama tte/cit abc/[è miln’.

Q4041 niji delifti par: GCQ/ÂIÜÏÜI glus. .l I

Paru niagara“ pan) fatum-fuir;

1M: [cd hoc ridit , qui pervîdet 0mm) , afur;

Stultitiam dici trimât»: 19W mu.
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ailez pour moy d’eftre admis dans voflre fa-
le. Et Comme vous n’avez eu avec moy d’au-
tre commerce que celui de vous faire la cour,
vous trouverez que je fuis le feu] client qui
vous manque. Voûte pere neanmoins ne
m’a pas defavoüé pour ami ; c’ell lui qui me

porta à l’étude , a; qui m’y fervit de guide

8c de üambeau. Aullî our lui rendre- les
derniers devoirs je verfîy des larmes à (a
mort, se je Es (on oraifon funebre que je
prononçay en public.

Ajoûrez que voPcre frere que vous aimez
’ aullî tendrement , que s’aimoient les Tyda-

rîdesêc les Atrides , ne m’a pas dedaigné

pour compagnon , (î vous croyez que ce
que je dis’ne paille point nuire à fa Fortune.
Mais il cela lui faittort , je diray auflî qu’à.
cet égard.- je ne fuis pas verîtable. je con-
fens même pluilôt qu’on me ferme entier-e-
ment la porte de vôtre maifon. On ne. doit
pas neanrhoins me la Fermer ; car Fuelque
puiflànt que foi: un homme , il ne çauroit
empêcher avec toute fa paiiH’auce qu’un ami

ne faire quelque faute. Et comme je (cubait-
îerois que ma faute fe ut nier , aîufi tout
’ e monde (gai: qu’el e n’eft pas Crimi-

nelle. t. »(Lw fi ma faute n’efloît excufable , je ne
ferois pas ailez puni par un fîmple Ban nille-
ment. Mais Cela: qui enetre tout , a bien
nu que cette fautein’e oit guigne pure lim-

1j
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maque ego permijî , quaque e]! re: paya, pepercit:

tam“ à e]? maditefulminie igue hi.

Ne: un»: , nec opes, nec admit paie revem’ :

si au par Vejlras viâa fît ira preces.

At graviter midi. quid enim,mirabile; fi qui:

f A ÏOVC percujùs non leve valat“ baba?

Ip/e fla: ut jam vire: inhiberez Achille: ,

Mlle! grave: in?!“ Pelia: Ira/la tulit.

j’udia’um nabis igitùr mm vindicrs adjît,

Non q]? car tua me jamea nMè nager.

Culta quidem (fateor ) titra , quam debuit , Villa:

Sed f «il in fatis lm quoque , credo , mir.

.r . -
Ne: ramer: ojjïcium [erg/i: magi: altera rua/franc.

Hic ilüavejlro ûô’ Larejèmper tram.

iliaque tua gp picta: 3 ut te mm excolat ip/ilm,

5’14: aliqaad mmm fram’: arnica: bahr.

Qidguodgrt marin“: rferenda e/i gratia ferrant;



                                                                     

Les ELEGIES 60va , “Liv. I. 77
prudence. Auilî m’a t’il cité indulgent, au-

tant que je lui en ai donné fuie: , ô ne la
choie l’a permis de là vient qu’il n’a and

fur moy que des petites étincelles de foudre.
Car il ne m’a point ollé la vie , ni mon
bien , ni l’efperance d’cürc rappelle’ , li vos A

prieres peuvent vaincre l’indignation qu’il a

contre moy.
.Il cil: vrai que ma difgrace cil: rande:

Mais doit-on trouver étrange qu’unîomme
frappé des foudres de Jupiter n’en fait pas
blelle’ feniiblement a Achille ne voulant
point lancer quelquefois fes dards de toute
a force , ne laillbit pas de donner de gran-

ds coups. Puis donc que le Prince qui
m’a puni ne m’a point jugé dans la derniea
re rigueur , je ne vois aucun fuiet qu’on doi-
Ve me dire à vôtre porte que l’on ne me
connou pas.

J’avoue (lucet-ement que je n’ay pas allez
cultivé vollre bienveillance , mais c’efl: en-
core un effet de ma mal-heureufe étoille. le

se n’ay pourtant pas Fait voir que je me fois at-
taché à. d’autres maifons plus qu’à la vôtre;

je la regardois toûjours comme un lieu de
proteâtion pour moy. Et puis vous aimez
vos proches d’une maniere fi tendre , qu’un
ami de vollre frere a une efpece de droit fur
vollre amitié , quandïnême il ne la cultive-

roit pas. ’”Au relie comme il faut toûjours remer-
D iij



                                                                     

78’ P.0vmu DE Porno, Lu. I.

Sic e ortun4,promeruwè tu? ,
guet!   permitti: nabis  !4dm , quid opte: :

Il: de: , qua»: mua: , plum , peut” Dm.

 quuef4ci: , quantmnque lice: meminiIÉ, [lakhs

C Ojùii mmh pfuriéu: cf me.)

jambin in mmm me , Mejîtllèm , repaire :.

sin mode par: 3794m non 41km: damât.

Et mata Nanem ( quantum ’mermIè videtur)

si mufern dola, a: manaf? dole.









                                                                     

82. P. 0mm DE Pou-re , En. I.
thur rat expuljîs fum mile: in rac/hl: fêlai:

Tutu ( ne: invideo ) un” turâu jam.

Quoque mugi: nojiros renia“ diguer: libella: ,

Bæc’in potinât; amin; fqih kg“.

sur varus 14er , ripa vichy; binominis Mm

Mœnibu: à pafmt vix Attendu loci.

’,Cz/i2iu: ÆgyMn ( de [a ji tredimu: ipji: )

. Condidit; (7’ proprio nomine dixit opus.

Ham fera: Odryjïisimpmo Marte peremris

Cepit , (7 in Regain Ê/lulit arma Gares.

11k mentor mugni generis , rimer: quad auget,

Protinus innumero milite duita:
N“ priu: aèfcggît, mariai quant «de nomma»

sa nimis ulcÆem extitit ipfe mans.

A: tiài , Rex un , detur , forth nwro,
Souper honorai [reparu tarier-r manu;

Taque , quad é“ gd” , ( quid min: Mi plmita’
optm ? )

Martin cam muguo CM»? Rama poëer/y/

sa! memor. and: 461i ,querar , ô jucundtÊdali: ,

Amdunt Ira/lm [au quad arma malis.

a Cujkiu: Ægipfm. Donna Ton nom.â 33 vine qnÎil .
fonia,commc ont fau Maman a: Adncn 5L pluûzus

, aunes. »



                                                                     

Les ELEGXES n’Ovrn , Lw. I. 85
voir jamais vivre en paix : 86 de tant de Ro-
mains bannis, je fuis le feul obligé de Fai-
re leqmeitier de foldat. Tous les autres font
en feureté dans un tranquille repos, dont
ne leur porte Point d’envie. Bailleurs pour
vous perfuader’qu’il faut citre indulgent a
’mes vers , c’ell que [je viens de les compo-
fer dans une expedition militaire. Sur les
rives du Danube qui cit aufli connu fous
un autre nom. Il y a une ville ancienne,qui
par (es ram arts 86 par fa Gruation cf: d’un
accés diflici e. La tradition du pays porte
qu’elle doit [on nom 8c fa fondation à ï Caf-
fins Egipfus. Les Getes feroces l’ayant prî-
e inopinément d’aifaut , taillerent en pieces -

“tous les Odrifîens , 8: enfaîte ils firent’la

guerre au Roy de cette Nation. Ce Prince
dont le courage furpafle l’éclat de fou cri; .
girie , alla d’abord aflieger cette ville avec
de puilÏantes nages, a; ne quitta le ûege
qu’aprés avoir pz é au El de l’épée tous les *

coupables , fe rendantcoupable lui- même
par une troy grande van eance.

Vaillant Roy , pui ez-vous toûjours
porter honnorablement le Sceptre; a: Pour
comble de fouhaits , puiflîez -vous entrer
en alliance avec Rome &,le Grand Celar.
Mais je reptens mon fujet. Ie me plains ai-
mable Severe , que la“ un. furetoit de mal-
heur je fuis. obligé de porte-r les armes. De-
Pnis que r je fuis éloigné de vous. fur-les

D v1



                                                                     

84. P. Ovum DE Porno , 1213.1.
a: tann vobn Srjgia; dam/us in ont: ,

Quatuor automnes Pleïa; orra facir.

Ne: tu [redidefif urbana commada vira

grume mmm: qnarit à 1’114 mmm.

Nam made vos anima duite: remim’fcor amin”;

Nnnc mibi mm cari conjuge nua jùbit :

1914: dame rur/us palme lm: vener ad Uràù ,

Cunâaque mens oculi: pervidet élia fait.

Nana fora, nunc athman; maman teaa rhum,

Nana/Mit aquati partitas amni: huma.

Gramina nunc campi puma: jpeüanti: in bortog,

Stagnaque à un)» ; Virgineufque .qunor.

At , pute ,jic W615 mifero q? trapu volnpm ,

I gambe: ut fanent mn frai lina: ’

Han mena 4mm: animn: dejîderat agros,

Ruraque Pagina tonf)iciênda fêla:

que: piniferi; pofitos in talbin: [ninas

Speâat Flaminia Clodia junéla via.

me: rgo nefçia un celui , quiâm ipfe [0166m

Adfatafontanaa ( nec pnder ) aider: aquas.

Sunt ièi,ji vivant, and gnaque confira quandam,
Set! non é” nq/i’râ’ gaina [agenda mais“,



                                                                     

Les Encres D’Ovms, LIV.I. 85
frontieres de Scythie , la conftellation des

* [ile’iades nous a fait voir quatre Automnes.
Mais ne croyez pas que je recherche les
Commoditez de la vie que je menois dans la
ville; je les f0uhaîtterois neanmoins , car
tantôt l’idé de mes chers amis , tantôt celle

de ma femme fe prefentent à mon efprit,
86 tantôt ferrant de ma maifon je parcours
Tes beaux endroits de Rome , 86 je les regar-
de tous des yeux de L’ame. je va ramon: voir
les laces publiques ,h tantôt les maifons fu-
perëes , les theatres revêtus de marbre , les
portiques pavez uniment , les Peloufes du
champ de Mars qui a la veu’e’ furde beaux
jardins , ramoit les étangs 8: les canaux, 6C.
les fontaines jalilÏantes. Mais fi je fuis af-
fez malheureux pour citre privé des plai-
firs de la ville ,“ qu’il me foit au moins par.“

mis de joüir de ceux de la campagne en
quelque lieu que ce fait.

je ne fouhaite point de voir les terres
que j’ay laiiiëes , ni celles que je poliedois
dans le territoire des Peligniens , ni les
beaux jardins fituez fur ces collines de pins
vis a vis la voye de Flaminius 85 celle de
’Clociius. Helas je ne fgay pourquoy j’ay pris
tant de foin de les cultiver , 8c je n’ay pas
honte de dire queefouvent je prenois la pei-
ne d’arrofer moi-même les plantes. On y,
peut encore voir des arbres , s’ils ne font
pas morts , que j’ai greffez de me main,



                                                                     

86 P. Ovmu au Forum , Lw).
Pro quibus ami/17: utinam tourbage” pq/fit

Hicfdmn profuga gleâa miaula nui/13’!

ijè ego pendante: ( litent mode ) rape capella,

pre vali»: banda pafcere nim: oves.

Ipfe ego , ne [bâtis inÆhm pattera mais ,

Dan»: ruricolzufub juga P411114 baves.

1’! a liftant Guida) qua mmm verba jurenci :

Watt; Hit: anfjiciamque ulsimu.

Jp/ê manu “fatum prenji moderatm «rani

Experiar mati/purgera [mm hum.

Ne: duèitem dlongi: purgare ligoniàlu 4m; :

Et due jam , jitiem qua Mat huma , au”.

l Unde [cd boc nabis, minimum quaslfmer (9’ haerm A

Difcrimm mura: clauÊque parafait ?

A: tibi rmftenti ( quad tata peéïare 1mn)

Ncruntfatales fortin fila Dm.

1 Te moda Campa; habendmuî mode partial; ambré

Nm , in que panis tempera. mm , Forum. ,

timbra mon revaut z ne: mm Alban: patentent

a Et dijèam Gnici. Il Faut fans dont: panic: aux
but“ le langage de leur pais.





                                                                     

88 P. Ovmu DEPGNTO , LuJ.

Appin fervent dam in 47W! mi.

Fox/ira» bic opte: , ut jujlamfuiprimat in»:

(la/“41’36” bnfpitium fr tua villa mmm.

A]: nimium a]! , quad, 4min, paris! manierai“:
opta .-

Et voti , qua/ô; tontrabe Wh: mi.

Terra velim papier , nullique obnaxia 6Mo

Detur: nit ixe/Iris par: bond (hmm malis.

:.. 



                                                                     

LES Humus. n’Ovmz , Lw. I. 89
Fins pour aller à vos terres d’Albe. Peut-être
ouhaîttez-vous dans ces lieux , que Cefar

quitte la colerc qu’il a juûcmcnt conçûë
éontre’moy , 8c que vous me donniez re-
traitte dans une de vos matirons de cam-

Pagne. ’He mon cher ami , c’eû: trop deïnander :
faites un (cubait plus modere’ , sa referrez,
je vous prie , les voiles de vos dcfîrs. I6 fc-
rois content qu’on me releguât dans un lieu
Plus proche de Rome que je ne fuis, 8c qui
ne FuH: point expofé à la guerre. Ainfx je me
verrois delivré’d’une giande Partie de mes

maux.
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L E ss i

ELEGIES
llD’OVIDE.

E L E G 1E IX.
A MAXIME!

Il regrette la marri de Cal/î“. -

’ l A lettre que vous m’avez écrit-

te , ou vous m’apprenez la mort
du pauvre Celfus a elle dés ce

A moment arrofe’c de mes larmes,
a: par un étrange avanture que je ne devrois

A pas dire , .. 86 que je n’aurois pas crû devoir
arriver , j’ay lû cette lettre à contre cœur.
Depuis que je fuis relegué dans le Pént , je
n’ay point reçû de nouvelle plus aflligeante,
&je prie les Dieux qu’il ne m’en arrive .

jamais de femblable. ’ l



                                                                     

’92. P. .Ovmu me Pou-re , La. I.

Ante mm utiles 1451]qu pre-Émis imago

Hun: à exjîindum vive” ingit 4m07. .

Szpe nfert mima: bifur graina? tarente: .-

Serin mm liquidi [lape peraëla fide.

Nulla mmenicbeunt mibi rempara denjius Mis:

Que veüem vitæ jîimmafuzjlê mm.

Cum damas ingenti idia: me: lagmi mini

Concidit , in domini proculzuitque “par.

deuit iüe mihi , mm par: me vagin: reliquit ,

. Maxime; Fortiina ne: fuitipfe comas.

Main ego nonialiterflentem mm funent vidi,

Ponepdu: ilium fi frater in igne furet.

Hæjit in 4mplexu , con/olztuÊue jncèntein eji:

Cumque mais [ammis mi/cuit Mixe ûiu.

- O quotin vitæ cujfosinvi/ù: aman

Continuit promu“ in mm f4”! manus!

o quotie: dixit , Placaôili: in: Deorum ejî.

Vive , in: ignafci tu tibi 100% rugit.

Vox rame» i114 fait teleètrrimd , RB/Piæ quantum

mica: auxilii Maxima: Mjèitibi.



                                                                     

Las ELEGIES n’Ova, Liv. I. 9;
L’Ima e de cette illuilre mort cil mû-

jours preànte à mes yeux , 85 ma tendreile
me perfuade qu’il ePc encore vivant. Mon
efprit me reprefente fouvent les divertilTe-
mens de nous jeux , «Sc les entretiens ferieux

ne nous avons eus enfemble avec une foy
Encan 86 pure. Il n’y a point de momens
dans ma vie dont je me fouvienne fi fou-
vent que de ceux la: Et pleuü aux Dieux
que [la Parque eufl: alors fini mes jours?

Quand ma maifon fut frappée de ce grand
coup de tonnerre qui la mit fubitement en

. rame, , 8: qu’elle tomba fur la teilcde [on
maître , Celfus vint s’offrir à moy dans le
temps que la plufpart de mes amis m’aban-
donnerent lafchement; 8C il parut bien qu’il
ne fuivpit as la profperit’é de ma fortune.
Je lui vis pleurer mon funefte exil , comme
fi on cuit mis (on frere fur le hucher fune-
bre. Il m’embraffa tendrement , a; me con-
folant dans l’afîliélzion qui m’abbatoit le.

courage , il mêla fes pleurs avec les miens.
0 combien de fois cet ami queje regardois
comme un importun qui vouloit fauver ma ’
vie malgré moy , m’empêcha t’il de me tuer

moi-même a O combien de fois me dit-il, la
colere des Dieux le peut appaifer. Vivez 8C l
ne dites pas que vôtre faute cil irremiilible. w-
Mais fur tout je remarquay ces paroles qu’il
me dit; regardez quel grand ecours vous
devez attendre de Maxime. Il s’attachera à



                                                                     

94. P. Ovmu DE Porno , Lin. II
M uximu: incumbet ; quuqu: a]? pieute ragubit ,

Ne fit ad extremum Czjùri: in aux.

Cumque juisfmtric vire: udbibebit , (’7’ 0mm ,

Quo leviua 401:2“ , qxptrietur ayam.

Ha: mibi varia: 77141:: minuerunt radi); vitæ.

Q4 tu , nefuerint , Maxime , 7mm, cuve.

Hua quoquè venturumimibif: jururtle’ebut 31

Non né/î te buggas/1E dame via.

Nana tua mm dia coluit panetruliu ritu ,

Tcmzrum domina: quant coli: ipfc Dm“.

Craie mibi .- multo: habeas tam dignu: alnicos ,

- Nonfuit è multi: quolibet ille minot ,

si mode ne: can/ù: , ne: 514mm mmm uvarum ,

Sedproltim magna: ingeniumquê fait.

jure igitur 14mm Cal/“o liz’mmuc minuta;

Cumfugerem , vira qua/5 dedit tue mibi.

Carmina jure dumus mm talma); mans;

Ut tua venturi nomina , Celfe , legunt. l t

Ho; e11, quad quitm Geûtis tibi miner: 46 arvisi

mitât/01mn a? Wc, quad ligua clé mmm.



                                                                     

Les ELEGIES n’OvinE , Liv.lI. 95 *
vous fervir , 85 comme il cil genereux , il

l fera par fes prieres que Cefar ne s’opînia-
trera pas à outrer fan indignation jufques
àl’extremite. Il joindra le credit de for:
frere au lien , et mettra tout en ufage pour
rendre vos mains plus fupportables. Ces pa-
roles adoucirent l’amertume de mes dou-
leurs. Mais, Maxime , renez arde u’el-.g q ,les ne roient par dites en vain. l

11 m’avoir encore louvent» pratelle qu’il

viendroit me voir dans mon exil, Il vous
ne l’empechiez Pas de Faire un (î long voya-

ge , car il avoit autant de veneration pour
vous, que vous en avez pour les mail’cres de
la terre. Au relie foyez bien perfuadé que
emmi beaucoup d’amis que vous avez ac-
quis dignement , Celfus n’en n’eûoit pas le
dernier , s’il eft vray que ce n’eü point
par les ïgmnèls biens , ni par l’éclat de la
naiffance , mais pour la bonté des mœurs
8: de ll’efprit que l’on s’erige en grand

homme. ,, ’C’eli donc juüement que je ver-fa des lar-
mes à la mort de Celfus , puifqu’il en a re-
pandu pour moi , quand je fus banni. C’efl:
encore avec juûice que je celebre fa probité
dans mes vers .,’. pour faire connoître à la
Poûerité l’illuûre- nom de Celfus. Voilà

tout ce que je puis vous envoyer du pais
des Getes. C’eftla feule choie dont je Pull-1
fe djfpofer au lieu où je fuis.

a
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96 P. Ovmn DE PONTO,LIB.L
Fatma mcpotui comitat , ne: a ungere tarpan

[que mi: toto ’dividor orbe rugis. I

Q1ipomit , que»: tu pro rumine virus kebab“,

Pre/5m ofcium Maxima: 0mm tibi.

III: tiln’ exËquizu , (9’ magm’ fanu: honoris

Fait; in gelida: wifi: b tmomafinm.

bilait (’7 lagmis mmm: unguenta prqfufi: ;

Ojkque vicimî condit; texit huma.

Q6 quaniam cx/linëlm, que nichet, puffa: ammi,

Et ne: eleinfli: “Mineure pute/l.

a “auger: corpus. [lormier] du mon: fc fàîfoît dî- ’
vcrfcmcnt felon les xichdl’cs 8: la qualité des gens.

a .4moma. C:t on cm: f: compolbit d’un ubxin’cau

odorifcnnt de rué: nom. .
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LES limonas n’Ova , Lw. î. 97
je n’ay pû amfter à vos funerailles ni

4 ambaumer vôtre corps , car un monde
entier me fcpare de vôtfc hucher Punch-en

 Maximc que vous revericz pendant vôtre
vie comme une Diuinité, n’a pas manqué de

vous rendre touslcs devoirs qu’il a pû. Il
vous a fait des obfequcs , 8: vous a rendu des
honneurs funcbrcs avec beaucoup de mag- .
niHcence. Il a repandu de bonnes fentcurs
dans voûte rein glacé; 8: apre’s avoir de-
trempé des b onguens precieux dans fes lar-
mes , il la enterré vos os dans un lieu qui
cil: proche de fa fapulture. Comme il rend

à lès amis les devoirs qui leur font dûs aprés
leur mort , il peut aquî me compter parmi
ceux qui ne font plus en ne.

faulx, a
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. P. O V I D .I I
N A S O NI S.

DE PONTO.
EPISTOLA X.

FLACCO;
  A s o M2 profugm mini: tibi , Flac-
f! ce, fdutem :

7 à Mittere rem/i hui; , qu; caret ipfe,
’ ’ potejt. . .  

Longus enim curi: vidant»: corpus amari:

Non patina vire: tanguer [mètre fila.

Net dom allas Mg]? , ne: febribus mar au.

belù. ’
Et peragit jèliti vena tenon“; itcr. ’
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l L E s

ELEGIES
D’ O V I D E.

E L E G l E X.
A F’LACCUS.

me [ès mijêrc: l’ont reluit à une grande tagueur;

V un qui eft en exilen-cv” AIT/.9 voye un fallut a. [on cher Flac-
v * “A cus , [î quelqu’ùn peut nem-

vv moins cnvOyer ce qu’il n’a
’ . pas lui même. Car la lan-

gueur où je fuis depuis long-temps par l’a-
mertume de mes chagrins , m’a rendu fi
extenué que je ne fçauroîs reprendre mes
forces. ]e ne fensraucune douleur 5 je n’ay
Point de fievre chaude qui m’empêche la
tefpiratîon , mon pouh: va toûjours com-

. E



                                                                     

ioo P. Ovmn DE Ponte , L13. I.
O: beau 0/1, pa/i’æquc mayen: fig/lidù men/a

Et querar, inviji cam venir ban: cibi.

Qad man , quad talla: apparie, quad alunir 451;

Nil la; , quad nabi; qûriutur , nit.

M6147 âkmbra/ium , latin: epula/Zlue’ Dearum,

Dz: mihifarmaû mm 1 imamat mmm;

Non ramer: aucun torpeur fapar ille palatal”: :

6745i! é” t’imamdcha pondu: inerte dia.

En aga nan 4ujîm , au»: jiut vari/1mn , mimi

Scribere; daucus ne 711414 najlm vacant.

Sciliæt Khan cf! , mu»: forma mearum ,

Deliaiis etiam poffait ut 40è latin?

Deliaiu: ilh’ prccar lm ramager: , ji qui; ,

Na mi/Ji jitleviar Goums in , rimer.

I: quaque , qui 374an dans a]! in corpore,jàmnu:,

Non aiit 017Mo carpus inane/ha. “
Sari vigila , vigilantque mai fiu: une dalaru;

garum muteriam du: locus ipfa mibi.

Vix igiturpWJAvifa: agnajiare valut: .-

Quaque icrit, quanta , qui fuit ante, MM.

2721/571”! mana. “Il parle d’ché fillcdc Junoanui
fanoir lcs anxà tablc; les Latins la nommaient:
Icunclfc.



                                                                     

Lus Encans n’Ovmz , Liv. I. le:
me à l’ordinaire, Cependant je fuis de oûté
des meilleures viandes qu’on puine émir,
8C j’ay tant d’averlîonà manger que quand
l’heure du repas arrive , je ne puis m’em-
pêcher de m’en plaindre. Donnez-moy ce

ne la mer, 85 que la terre a: l’air fourriif-
ent de plus exquis , je n’y trouveray rien à

mon gouft. Qu’une a jeune 8c charmante-lil-
le me prefente avec fa belle main le Neâtar

* 8: l’ambrofie les liqueurs, a: les mets des
Dieux , tout cela ne m’aiguifera point l’ap-
Petit , tant j’ay le goût depravé 3 se ce que
je mangeray me demeurera fur l’eûomach,
fans en pouvoir faire la digeliion.

Quoique ces chofes fuient vrayes , je
n’ofcrois pourtant les écrire à qui que ce
foit , de peut que l’on n’attribue ces maux
à delicateile. Il cil: vray qu’en l’el’cat où je

fuis , a: que dans la fîtuation de ma. fortune,
je puis citre delicat 2 je fouhaite cette for-
te de delicatelle à ceux qui craignent que
Cefar ne me foit trop indulgent.

Le fommèil même qui cil: une efpece de
nourriture aux corps extenuez , ne fait
point cet effet fur moy. Mais je veille nuit
86 jour ; 8c mes douleurs ne me donnenten
tout temps aucun relafche , parceque le lieu
où je fuis m’en fait toûjours naître de nou-
velles. Vous auriez-donc de la peine à re-
connoître mon vifage , 8: vous auriez fujet
de me demander ce qu’eil devenu le teint

a a;
’ C



                                                                     

1o; P. Ovmu DE Pou-re , La. Ï.
mm: in exile: ûcm nu’bi parvenir 4mn :

Mmàrnque nan mû pallidiom novi.

Non tu; immodico contuxi damna L)” :

Scis wiki gum Ma peut bibznmr que.

Non epulis entrer: qumlm ji tungar «mon -,

Il! rame» in Gain? tapin 11141141003“.

Net vires adimit Venari: 114711an voluptu.

Non Met in mW: i114 venir: tom.

11min brague notent: (’9’ maja vahntior ijïù ,

Jnxiem; Mimi , qua mibi [emper 448-”.

114m nw tu paimfmili cumfram (and,

Vix mm: tri/Eric man; tuli et anus.

Vos tfli: fragili le!!!“ non dura plu/e10 :

Q14mque negtnt multi, vu nil/vi ferté: open.

Ferre , pucer , famper , quiafemper egelvimu: du;

qum’: afmfum dam mtbi numen cm.

gi marin»; nabi: minant , non fini” in»: ,

Supplicitcr vq/lra: quifque rogne Dm.



                                                                     

Les Encres D’ONDE , Liv.“I. 10;-
que j’avois auparavant. Mon corps amai-
gri , prend peu d’alimens, a: je fuis plus jau-
ne que de la cire. Ce n’eftpoint l’excés du
vih qui m’a caufe’ cette indifpofition , vous
fçavez que je ne bois prefque que de l’eau.
]e ne mange pas non plus exceflîvement. Si
j’aimais à faire bonne chere , le pais des
Gctes ne fçauroit me contenter là deflùs. Je
n’ay Point perdu mes forces aux plaifirs nui-
fibles de l’amour , car ils ne recherchent pas
des gens comme moy accablez de chagrin.
L’eauvde ce climat , à: le climat même font
contraires à ma (anté , mais fur tout les in-
quietudes qui tourmentent toûjours mon ef-

rit. (lue Il vous 86 vôtreifrere n’aviez la
ganté de les foulager , j’aurois de la peine
à m’emlaêcher de ne Pas fuccomber fous leur

poids.
Mon vailTeau qui a échoué , trouve une

douce retraite dans vôtre port , 86 vous me
donnez un recours que beaucoup d’autres
me refuient. Continuez , je vous en con-
jure , de me le donner toûjourse, car j’en au-
ray toûjours grand befoin, tant que le Di-
vin Cefar fera irrité contre moy. Qm cha.
cun de vous prie les Dieux qu’il modere au
moins fa colere , s’il ne veut pas la finir en-
tierement.
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P. O’V I D II
N A S O N I S

DEPONTO.
LIBER SECUNDUS.

EPISTOLA I.
GERMA NICO CÆSARI.

u C quoquç- Cafard pervênitfamn
triumpbi ,

Languich quofqüi 71x venir dans

Noti,

Nil fare duite miln’ Squn’câ regione parai.

je»; minus bic odio a]! , quam fait “miam.

a Aura Jangufda. C’clt que le vent du midi a un
grand trajet a hure pour arriva: au Septcntnon.
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E L E G41 E S
D’ 0 V I D E

Ecrizes dans la. Province Je Pour.

HVRESECOND;

ELEGIE I.
A GERMANICUS.

111m“ eèprime la jaje’qu’il a d’avoir appris Le

.. triomphe de libera.
A nouvelle du tribmphe de Ce-
far cit venuë jufqu’îci , où le:

-’ “ a vent de midi ne vient. qu’avec

I r peine ,. tant il cü coy d’Un. li
long voyage. je ne croyois pas que la Scy-
thic me vit jamais dansla joyc 5,21le ce
gays me Paraît à Enfant moins defagrcablc:

E u



                                                                     

:06 P. ÛVIDII DE l’euro , 1.13.11..

Tandem aliquidpuluî ammtm nubefcmnum

Vidi; Forum: valu dedique mm.

Nolit ut alla mibi ramingue garum C4247 ,

Vellepotq/l cuira“; bac mmm ana dari.

Dî quoque , a: à muât“: Mari picrate tolunturg.

DË/iitiam parti par fla fejfa jubent.  

Denique, quad cernufuror (Æ audercfattri’,

En: ego midi , ji vent ipjèv, fruar.

iupirer utilüua quoties 1’th imbibas agros»,

Mixtætgnaxjêgeti pre/ter: lappa Élu. ’

No: quoquefrugiferum jèntimu: inutilis herbez

Numen; à“ invita Mm juwmur ape.

IGaudia Cas/area menti; pro-parr: virili

Sun: mm : primai nil Imber- illz damai.

Gratin. Fuma, titi : par quant firman triumpbü

12151qu medii: cf! mihi pompa. Gais. I

Indice te didici , 1101p” 7::me (pifé

a Innumem gente: ne! Damon  45.

gnaque capé: vujïù immeMnn mœnibu: 0761m3:

HoÂDitii: Roman: v5.7: [246,14% 19mm-

.1 bringuera: Gama. ccs’  magnifiques triumphes au.“
mmm: q Ron): un: mmm: d’humgcx s.



                                                                     

Les limonas D’ONDE , LIV. Il. 107
qu’autrefois. Enfin le nuage de mes cha-
grins s’ef’tant difiîpé , m’a fait voir un rayon

de beau temps , ce qui a bien furpris ma
fortune.

(brand Cefar ne confentiroit pas que je
puffe parr à cette réjoiiiflance , il ne peut
trouver mauvais qu’on ait de la joyedans
cette occafion. Les Dieux même voulant
que leur culte foi: toûjours accompagné
d’une gaye picté , ordonnent à tout le mon- j
de de n’ef’rre point trif’res pendant leurs

Ëeflzes. Et par une audace extravagante je
ne craindray pas de dire que fi Cefar vou;
loit me defexidre de me réjouir prieuse-“I
ment, je n’obe’irois pasvà (es ordres. Lorf-

que jupiter arrofe les champs d’une piaye
profitable , il croifl: ordinairement de me’-
chantes herbes parmil’es bleds. De même
je feus l’influence du Ciel , aufii“ bien que
l’herbe inutile ,8: fouvent je reçois du fou-
lagemenx d’un. Dieu qui m’efl; favorable
malgré lui. je fuis en droit de Participer,
autant que je Puis , à larjoye de Cefar , car
h. maifon lmperiale n’a rien qui ne: doive,
citre commun à tout le monde.

Renommée , je te rends graces dem’a-
Voir. amatis- dans. mon exil au milieu des:

t -Geres un. triomphe fi pompeux; j’ay feeu.
ar ta bouche qu’une infinité de a Nations

ont venu’e’s de tous: èoffezr’à- deflèin devoir

Cefar , 86 que la ville de. Rome , dont les’
E. v),









                                                                     

L13 Ermms D’Ovrnz , L1v.1L un
accordé la vie 8c; le Pardon à la plus grande
,artie de ces captifs , a: même à- l’Auteur

Se cette guerre..
Pourquoi donc defèfpererois-je de voir-

diminuer la: colère du Dieu que j”ay. offenfe’,

voyant que les Dieux ufent de Clemence en-
vers leurs plus grands ennemis 3

Aurel’ce , Germanicus , j’ay encore ape
pris par la renommée , que voûte nom pa-
raîtroit écrîeà lareprefentationde ces vil-
les , à: qu’elles n’ont û tenir contre vous,:

ni parleurs murs buisez, ni par la valeur
de. leurs garnifons , ni par la fîtuation de
leurs glaces. Q1: les Dieux vous dolmens
une. longue vie 1’ Car pour’les autres avan-

tages Vous les prendrez en vous même,
gourveu qu’il vous: relie allez de temps pour

ire éclater vollire vertu. Mes fouhaitsfe-
[ont accomPlîs31es Po’étes ont le don de-
Bredire : 8c par une heureux’prefàgîïj’ni un

PreKmtiment qu’Apollon fera rem u- mes
vœux. Les Romains, comblez- de joye vous: v
verront monter vainqueur au Capitole fur-
un char attelé de. chevaux qui feront cou-
ronnez de Laurier :2 8: le Prince qui-a don-
ne tant de fujetsd’alle telle à [es euples,
Prenant par: à cette rejoiiilTance [En lui-
mêmer (Pedlcateur des honneurs que l’on rend.
à fon au.

Vous qui furpallez tous les jeunes gens.
dans la fcience de la. guerre 8c de la Ma..-



                                                                     

HI. P. Ovmn DE l’ouïe, 1.13.11.

Hun: quaquc- ïarminibus rqferàzm farta/[è taritlm-  ’

plum:
amide: 1191M: ji mode vitæ nadir.

Imbuero Scjrbiw   mm prin: ipfe fàgittdd r

Æjîulerirquc ferax bac capa: enfe Guet.

onaM , me [:2170 , (lehm tièi hmm remplit;

0mm); à): dive: vara fui e mm.
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P. ’O V I D II

NASONIS.
DE KPONT’O.

EP I s To L A II.
MESSALINO.

a LLE domû: M?” primis vene-
rator ab 47min

Pal/w 4d Euxini Nafô [1’11er

, . frai; *
Mini: 4b indomiris 1mn , MMjZdIine , [41mm ,

a Quant falitmpmfen: eji tibi ferre , Gais.
Bai miln’ , [allo würm filai nomine mm Æ

gafait , (’9’ dubitm «un: perlegere Il I

Hgi m5125. Ovide craint que Mcffalinus “du” C
de aigage à la haut: de [a leur: Rachat): qu’il :1th à

gram: de Ccfar. L “
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.ELEGIES
D’OVIDE;

ELEGIE II.
A MESSALINUS.

11 imploré [on mm“: “prix fugu/le.

’vç’æ. V 1 DE qui dés [on jeune âge a *

  toûjours orte’ un grand honneur
à vôtre i luftré maifon , Ovide

a .h qui èfl: relegue’ fur la rive gau-
che du Pont-Euxin , vous envoyc du pais
des Gctcs un falut qu’il avoir accoûtumé de
vous rendre autrefois en performe.

a Helas Meü’alînus , que je ferois mal-
heureux fi vous changiez de vifa e , aprc’s
avoir lû mon nom , 6c que vous Êuüîez en
doute û vous devez achever de lire le rafle a



                                                                     

.116 P. Ovmn DE Pou-Io, 1.13.11.
Perlegc, nec mmm pait” mm var” 1’81ng .-

1176: hm vejhi vewbw 01è mais.

Non ego cancepi , ji Pelion 0.07: ratifia ,

Clam mai mugi [idem pojè manu.

N86 nos , Enceladi dementia enfin: jècuti,

In mmm domina: movimu: arma Dm.

Ne: , quad I lydida “mendia dexitrafecit,
Numim Æ»: tati: 14114 petit» mais.

E]! mm talpa gravi: ,fed qu me perderefvlum

Jilfajir, à nullum majas adora nch.
Nil nifi non flapizm pajîzm timldufque 706475:

Ha: duo  471: mimi mmm; verd mai.
lift quidemfateor , maman: po]! Cœfarè: imm,

Dijficilem precibus te quaque jure mis.
gingue rua :11. pima in mmm mmm Iüli ,

Te lad: , mm qui: Leditur inde , puna.

Std livet 4rmizfem; , à minent Élu mineri: g
Non mmm ejîïties, ut timeaîe nié/71’.

Papi: b Acbœmeniden ijum Trajan: recepât : I
Profuit (’9’ ijô P421245 lui/I4 dm.

Confugit interdum templi violdror ad 474m ,
Ne: perm a/f’eIM imminé: 1mm apem.

aTydx’dz. Diomcdc Es de Tydéc blaira Venus dans le
combat.

b dthamfnidem C’cR ce Grec Campa mon 41mm”:
quŒnéc tcCCû: dans fan vaitfcau lozfquïl aborda cn
Sicxlc.



                                                                     

Lis Enter-es n’Ova, Lw. II. x i7
Continuez de lire , a: ne bannilïez pas avec
moy la lettre que je vous écris. Il el’c permis
âmes vers d’eûre dans Rome. je n’ay ja-
mais eu le delTein de mettre Pelîon fur le
Mont Ofla our efcalader le Ciel , a: je
n’ay pas eu a folie d’entrer dans le parti
d’Encelade. en veuë de faire la guerre aux
Dieux. je n’ay Pas non plus eu la temerité,
comme a Diornede , de lancer des javelots
contre Venus.

Ma faute cit fans doute grande , mais elle
n’a pu caufer d’autre perte que la mienne,
8: rien audelà. Ainii l’on ne fgauroit m’ac-
cufer que d’imprudece 8c de timidité. Voi-
là les deux noms qui me conviennent ve-
ritablement. j’avoue de bonnefo qu’ayant
le malheur de m’eftre attiré la juke colere
de Cela: , je n’ai pas raifon d’attendre , que

vous [oyez favorable a mes prieres : car
rallant affeàionné connue vous cites à toute
la maifon d’Iule , vous vous croyez 05em-
fé lorfqu’elle fe trouve oEenfée. Mais quand

vous tourneriez contre moy vos armes , 86
que vous me menaceriez des plus cruelles
Reliures , je ne ferois point intimidé;

Les Troyens receurent fur leur Hotte le
mal-heureux b Achemenide’s qui elloit Grec.
Achille donna la vie au Roy des Milîens.
Il arrive même quelquefois que les facrile-
ges trouvent un azile aupre’s des Autels , 85
qu’ils ne craignent pointd’implorer le feu;



                                                                     

113 P. vann DE Pourra , L13. H.
Dixerit lm 41141411: mmm mn MI: 5f4temur.

Sed mm fer plaida it mu punis imam.

Tutu peut)!“ alii. Forum miferrim tata a]? :

N4»: timar eventûs deteriori: 45:11.

f Q0“ mpimrfari: , quid parafant reluira!

Sapa mat molle: ajjæmfnim rafla.

mi rapitur [planante [1115, a; émoi»): and

Porrigit, à [pima dumque É“ tapin]

Acripimm mmm: permis trepidantibw ale:

Juda Id [11417147105 fejü venin finns.

Necfè vicim dubimt comminer: renfla,

Q“ fugit MM?” terrira 66774 un“.

D4, premr , amjüm lacrymi: , mitijlîme . V

Nez: rigidzm timidi: variât“ obdeforcm.

l’abaque newmfrtvem Romand ad Numina par-è

fer ,
Non tibi Tarpeia calta Tomme minus. a

. Mandatiqu: mei legarmjtfcipc caujhm:

Nana mec quamvi: nomine 54qu 60m; eff.

34m propc dey/ira: , certcjamfriga’du: ager ,’  

Serrant: par le , ji modajêrwr, en.





                                                                     

ne P. Ovmu me Pou-m , 1,113.11.
Nm“ tua pro lap/i: nitamr gratia rab/4:;

Principi: atemi quant tiln’ pre/lat amer.

.Nunc tibi (7’ cloquii airer il]: domejïicu: adjit,’

Q0 potera: trepidi: utili: a? reis.

Péri: enim in vabixfamndi lingua panaris;

Et m bandent rapprit i114 arum. I

Han: ego mm , ut me defendere tenter , adora .

Non ejî corfcjji maja manda rei.

Num mmm exsujê: mari: imagimfaêlum ,

Jn nibil exprdiat tale martre , vide.

,Vulncri: id ganta (Il , quad mm fanaâile non jit,

. Non contreélari tarira a]? purent.

Lingua ,jïle : non ejl ultra narrabile quidqmtm. 

199,0? vali»: cintre: 05mm 1’ij mon.

Sic igitur , qua/i me rutilas deceperit errer ,

Verbaface , ut ma , qua»: dedit ipfe, fritai“. 

-Cumqueferenu: ait, mita/que remijêrit il!“ ,

Qui/mm: terra: imperiumqu: moyant ;V . ’

Exiguam ne me padans par 40è Garanti»;

Dague/6114m mifm mite, prame , tiag;

1cm”: mig/Ï aman pariât“. valet ipf: . rideau

7°!
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La: Encres n’OVrm , Liv. il. tu
vos foins ,v s’il eli vray que je la conferve.
En! layez donc vîgoureufement pour un
mal eureux difgracié la faveur que vous
avez auprés d’un Prince immortel. Faites
éclater cette éloquence qui eü hereditaire
dans vôtre maifon , 8: qui peut el’tre d’un
grand fecours aux criminels les lus étonnés.
Vousne paroiifez pas moins cloquent que
voiire pere , vous cites en cela fon heritier
.legitime.

Je ne revere pas ce talent, ont vous obli-
ger de l’em loyer à ma clefen e : Un homme
qui avoue on crime ne merite pas d’avoir
un defenfeur. Voyez neanmoins li vous de-
vez excufer ma. faute fur mon imprudence,
ou bien s’il n’en faut rien dire. Comme ma

laye en; incurable , je ému que le lus
fait cil: de n’y as toucher. Silence ma l’an-
gue , n’en parle Plus. ]e voudrois pouvoir
enfevelir ce fecret avec mes cendres.

MelÎalinusiparlez-donc pour moy , com-
me fi je n’avais point manqué par une erreur
(l’imprudence 3 ainii je joüiray de la vie que
je dois à la clemence de Cefar. Et quand
il aura l’efprir tranquille , après avoir quit-
tc’ cet air grave de maître du monde a: de
l’Empire , priez-le inkamment de ne pas
fouffrir que je fois la proye des Getes , Sc
faites en forte qu’il me relegue dans un cli-
mat temperé.

L’occaiîon en: favorableà mon deiTein ,x

Tome X: F



                                                                     

tu. i P. Ovmu DE Porno , Lu. Il.
meeair vires , Rama, 741m: tu“.

Inca/terni: a conjux en pulvinariz mm .-
Pramovet AqÆnium Jïlius imperium.

Parait ipfe filo: anima Germaines aimas,
Net vigar e/i Dru/i nobiliiate miner.

Adde mm“ , nefte/Zyne pas , nem/ilue nepotum ,

Cstemque Augwemembm niare dormi: ,

Adde triump/Mtw motta mon: , aride quieti

Subdim mamma (arac/n): Dalmatie. K

Nu dedigmm (/2 abjeâi: libris armât

Cie/21m4,” flint!!!) vertiæ ferre paient.

îpjèfuper mmm: placide [peâabilis ore

Tempam Plubea virgine nem enlie.
Que”: p24 vobifcmn prnle: camimvit euntem g

Digne Invente [ne , nominibufque dam.

Fratribu: njjimili: , que: maxima temple intente:

Divas 45 exam: 3141m «de vider.
Hi: Meleinm , quibummnia cedere deèent, i

Primum Initie nan negizt Je 10mm.
guicquid 46 bi: jxperejî, venir in entamer: aman):

Hue hominem: nulli parte famulus cris.

Hum coli: , tinte diem per quem durent merenti

gamin. Les Anciens mettoient des Ramës des
Dncux pennes fur à: petits carreaux ou coulIîns qui“:
app: 1.01m: pulwiræaria . Qudqucs Interprctea durent
qu’0vzdc nie-figue 1cy la cluücté de Livia. lubin”

tu Thnlamg. - .
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LES Encres n’Ovma , LIV. I l. 1 u;
l’Empereur le porte bien , à: de Plus il Voir
à quel point de grandeur’ilqa fait valoir les
forces de Rome. L’Imperatrice qui jouit
d’une parfaite famé , maintient fa maifon
dans la fplendeur 3 [on fils étend les limites
de l’Ernpire. Le courage de Germanicus en:
au darus de fon âcre; 8c la valeur de Drufus
n’eft pas infericurî à fa noblefre. Ajoûtez
à cela la picté de [es belles Elles , 86 de fes
Nieces , (a tendre affeôtion. pour (es petits
fils , 8c tout le telle de la maifon d’Augulle
qui cil dans un eûat tres floriilânt. Ajoutez-
y “la viétoire qu’il vient de remporter fur
les Peoniens , se les troubles de la Dalmatie
pacifiez. L’Illirie Pofant les armes , n’a pas
dédaigné de le fournettre à Cefar. Ce Prin-;
ce monté dans un char de triomphe mon;
trait un vifage plein de. douceur , 8c il citoit-
couronne’ de laurier. Ceux de fa famille le
fuivoient,dignes enfans de leur pere ,86 des
noms qu’on leur a donnez.

Le Divin jules Ccfar feinblable à fes Fre-
res qui (ont reverez dans les Temples voi-
fms regarde du Ciel cette Pompe. Mellàli- i
nus ne *difconvient pas que ceux à qui tou-
tes choies doivent ceder , ne prennent le
plus de part à cette joye; mais il prétend
difputer aux autres une telle marque d’af-
feétîon: a: Perfonne n’emportera cet avan-

tage fur lui. Vous faillez la cour à ce Prin-
ce, avant qu’on lui cuit deceênéila Cou-

. 1’ ’



                                                                     

z . xn41 P;0vnan DE Porno , LIE. Il;
Venir bananai: laura digua tamis.

relias, quibus ba: Iicuitfpeéhre triumpbu ,

Et mais are Dam“ uquipurente frui.

A: mibi Sauromutqpro 04/2475: on videndi ,

Termque pua: inops, unduque vinêlu geÏu.

si rumen lm malis , (r vox mu parvenir iquc;

l si: ruz: marauda gum- èlandu loco. -

Bac pater il]: tuur, primo mibi cultu: ab au u

Si quid bubetfemû: umbru diferru , petit.

En: petit éfmter : qumvisfortuyè mon”,

Servundi noceur ne ribi cura mai.

Tom dama petit lm. un tu pote: ipjê mg”? 5

Et ne: in turbe parte fut]? ruz.

v Ingenii terre , que no: mule jènjimuj’ 14/6: ,

urubu: txceptis, Épe probatar en“.

Nu mu , fi tuntum peut): uniÆmu damas, A

1217:: perçu damai vit: pudenda tu.

Sic igitur vqïne vigeunr penetrdiu 3mm 5

Curaçao fit Supm’: Cufuribujîzue tui:



                                                                     

Les huons n’Ovmz , Lw. Il. 12.5.
renne de laurier qui cibi: deüe à [on me-

rite. “ .Quel bonheur à ceux qui ont pû eût-e
fpeâateurs de ce triomphe , 86 voir ce Grand
Capitaine quia l’air 8: la MajePce’ des Dieux?

Pour moy , au lieu de jouir de la prefence
de Cefar , je ne verray que des Sauromates,
dont. le pais eh toujours en guerre , 8cv cou-
vert de glace en’tout temps.. Que fi vous
écoutez ma priere , 8: qu’elle parvienne
jufqu’à vous , employez voûte faveur pour
me faire releguer parmi d’autres peuples.
Voûte ocre, que j’ay refpeâé de: mon jeune

être , vous demande cette grace pour moy,
ffl’ame apre’s cette vie peut eftre capable de
fentiment. Voûte frere vous le demande
aqui ,v uoiqu’il fait peut-eùre en crainte
que le Bain que vous prenez de me fauve):
ne vous fane tort. En un mor toute vôtre
maifon vous fait la même prie-re , 86 vous
ne pouvez pas nier que je n’aye eûé un de

vos cliens. v
Vous avez eu de Femme pour les produ-

&ions de mon efprit , à la referve de mon
art d’aimer; Helas je ne feus ue troP com-
bien mon efprit m’a eûé nui: le? Neanà
moins (i vousiexceptez les dernieres fautes
de ma vie, tout le reüe ne fçauroit faire

*honte à voûte maifon. Ie fouhairc donc
que voûter-amine fubüûe toûjours dans fa.
profperîté , 8c: que vous [oyez guerre au

113





                                                                     

LES Encres D’Ovr in , L1v.il I. riz-7
culte des Dieux 8: de Cefar. Adorez la cle-
mence d’un Dieu qui cil avec raifon irrité
contre moy , 86 priez-le de me tirer du pais

. barbare des Getes. Cela cil: tres diflîcile ,
je l’avoue, mais la vertu n’entreprend que
des choies mal-aife’es 3 311m la. reconnoif-
fane: d’un tel merite en fera d’autant plus
grande.

Ce ne fera point un Antiphate , ni un
cruel Polipheme habitans du mont Etna à
qui vous admirerez cette priere , ce fera un
pere lein de douceur , qui el’t trajttable 8:
indulgent, a: qui tonne bien fouvent fans
lancer fes foudres. Il eR lui-même fâché
’ uand il cil contraint de donner des ord rcs
Pâcheux, a: la peine qu’il iinpofeeux autres,
devient prefque fa propre peine. ’

Cependant la faute que j’ay commife a
Turmonté (a clemence , 8c jel’ai forcé à fai-

re éclater fa colere contre moya Et comme
je fuis éloigné de mon pais de toute l’éten-
duë de la terre , 8c qu’il ne m’ellt pas permis

de me Proflerner devant nos Dieux , parlez-
leur pour moy , vous qui elles leur Preflre,
ô: qui leur donnez l’encens. Mais fur tout
ajoutez vos prieres à celles que je leur fais.
Tentez neanmoins ces choies d’une telle
forte , que vous foyez alluré de ne pas me
nuire. Mellirlinus, pardonnez-moy : Il n’y a
point de mer que je ne craigne depuis le
naufrage que j’ai fait.



                                                                     

’ r18

&M&&Æ&&SÆ&ÆÆÆÆ
vmmm-mnmmtùlwæommmïææwwwwwæwwææ

P. 0 VI D I I
NASONIS

DEPONTO;
EPISTOLAIIII.

M A X I M O.

A XIM E , qui dans numen virtu-
. a0 tibu: “Il”: ,   ’

, Vu ’ . , , ,l. fiai Ne; finn. ingem’um nobilttate pre- 

9j m1 gCulte mibi ( quid enim fiant: bic à funere’df-
fer: ? )

supremum vitæ rampa: 4414/2114: me: z

Rem-farci: , ajiüïuni mm avar/2m: amman

au nan t]! ne 147M alla tuo.’
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AL E s

E L E G I E S
æD’ O. I [D E.

E LE GIE III.
[A MAXIME.

sa?! ne [fumait trop donner de laitages
à f4 jille.

4 , Ax r M z, qui fougencz la
  il grandeur de voûte nom par l

’ 11ch; de vos vertus, 8c qui
k faites voir que voûte cfprît

. u n’cft Pas au dcfÎous de voûta
naîtÏance 3 vous ay toujours honnore’ juil
qu’au dernier moment de ma vie , car dans

’ l’état où je fuis , en quoi fuis-je diffèrent

d’un mon 2 Œand vbus n’abandonnez-
Point un ami dans l’affliétion , c’eit Faire

’ - P v



                                                                     

150 P. OYIDH DE PON-TO, La. II.

Turpe guide»: diüu , fui (ji mode verafamnur )“

Vulgu: amimias urilitate probat.

Cura quid expcdiat priva a]! , quam quid fit la»;

amËum : a ’
Et tu»: Fortumî jaque caditque W”.

Nu facile invenia multi: è minibus unum ,

l’imam pretium qui punt a]:

pre doter rem, faëli ji puma faf”,

Non mont , 6’ pariapænim Jepnhmr.

Nil, mfi quad freak/Imam i, terrain menti

31mn fruâû: nida nempetendu: crêt.

Mi radina jam quiËuc/im amar, à jïbi quid

’ mil! , [amans amputai animus. A

Mut! Amitkia çumdam nuerabil: numen

P7944: , à? in quaJQu- pro mannite faix.

M rugi: admim , nm , a: mmm andin, *
. “Communis vin? te quoqut [abc trahi; 1

Diligitur nem , niji sui Fortuna [cumula gi

241M!!! 3mm , [anima gangue fugu;- ,3 A.



                                                                     

Les limonas D’Ovrnz, Liv. Il. 15!
une choie la plus rare qui le voye dans ce
fiecle. Il cit honteux de le dire ,: mais fi
l’on veut avouer la verité , ce n’eit que fur
l’intereil: que les amitiez vulgaires s’éta-

blillènt. VOn s’attache beaucoup plus à l’utile qu’a

l’honnête , c’eût la feule fortune qui fait
fubiîi’terila foy , 8C qui laidetruit. A peine
trouverez-vous une performe entre mille qui
veuille embraffer la vertu Pour (on uni ne
recompenfe. Quelque belle &juf’ce que lioit
un aCtiOn , on n’en n’efl nullement touché,
(i elle n’eil accompa née de quelques avan-
tages; 56 l’on feroit Ëien fafché d’être hom-

me de bien gratuitement. On n’aime que
l’utilité , ô: fi vous niiez à l’efprit l’ef e-i

rance avide du gain , on ne recherchera lia-
mitié de performe. i

Chacun borne maintenant fou amour à
[es richellës , ôt l’on s’attache beaucouu à.

compter avec le: doigts le proiit que l’ont
peut faire. Le nom d’amitié qui e oit au-
trefois (ivenerable , fe proûituë pour dei
l’argent comme une femme perduë. Ainiî
vous en elles d’autant plus admirable , que
vous. nevous lainez point entraifner parle
torrent d’un vice qui e17: li- commun. On’
n’aime aujourd’huy que les gens à qui la;
fortune cil favorable ; mais litoit que fa co-
lere , éclate , elle met en fuitte tout ce qui A

cit prés d’eux. iP vi



                                                                     

131. P. Ovmn DE Pou-r0; L13. Il.
- En ego , mm punk quandam muniras amin? ,

hum flavit Wh“; un [manta mais;

Ut fera nimba/3 tumummt que“ rente ,

In medii: 146675 pappe relinquor aquis.

Cumque alii æolint diam me nef: vidai ,

’ Via: duo projetîo tafia tulwis open.

garum tu princeps. ne: enim came: (jà , [Ed
“au,

Nu perm :xemptum , fui dan. digua: cm.

n , nibil exam , mf un: pend? fatentem.
éponte/[43 praâiw aÆciumquë jutant.

indice te manade un: , par [èqtæ patenta a]?

Externi: vinas innmiratz lomo.
Turpç’putac abigi , nap: mifcrandus , «miam; A

gotique/itirfdix, Même 4k mmm.
p mâtins a]? 146 dégîtant [apponde zinnia 5

Magne qui», quuidi: ora. munis aguis.

Canaquitt l Ælddts paf! mmm præjietumica:

Infiar à banc virant marri: Men putt.

ririthoum 1124m: Stjgidl conzimvit ad
.1 Stjgiix quantMËrs me» diffa qui: I“ W

deuit infant; jauni: PÉOMM ardît :

a Æacidu. Achilc cltoit petit 515 dîne.





                                                                     

134 P. vanu DE Forum L13. Il;
Et mm mm minimum “d’4 furori: linier.

Tu gangue magnum»: laudes admittervirormfn ;

arquefm’s , MM), gum pans, 41?” open;

si bene n nævi 5ji quodprim wjè fatal?“ ,

N10” quoqu: a: , “que mimi ne» médire rai,

Quofommz magisjkvit, rugi: igÆ rif/li: :

thue dm: , ne te mm Æ; , mes. i
1: bene mi pagne: , 6m: pugnam’qûïcit big/Th. -

Sic adam 1mm mail; , éparque mibi.

Sciliætindignum“, jauni: rariüime, dam

Te jîm’ incuitemjî’anti: in orée Du.

Firmu: a: ç à“ , quinium mm [mit en qualia nifes,

Vela regi: quæjk qudiamnque mais.

2144qu in; :0110ng a]? , utjam cafumpmemr :

Rq/hit milita humais fulta ruina fait.

- 1m quidam primofucmt naja/14 , me 1’pr

Leniar , ifsnfm qui mibi jure fait.

x maque doler peau: miam: Gag/mis du ,





                                                                     

154 1’. Ovmu DE Porno , an.vII.

Main jùrabm protinu: 97h14”):-

. ’ a: mmm audita a]? nia/lm tibi clam“: origa;

Dimi: anti; ingemuijè mais.

Tum tua me primant foi/art“ litent tapit 3

Et lafumjleéïi jam du: pmfe Dan-m;

Ham mimis tam te (umami; lange ;
Ante tuas orna qua miln’ cœpmfuit.

Et quad mu 4155fo61145, mibi mm“ Amical; :

Quodgue tibi in ami: ojêulq prima dqdi.

Quai , mm mW; dama: tamarix wiki famper 46
4mm

Cairn/fr , ejè nm nunc tibi caguant“.

Me tau: il: juter Létiafacundia lingua ,

au nan inferiar àalæilitate fait ,

Prima ut zadera» committere carmina F41M

Impulit. ingenii dm: fait in: nui.

Nef , que ji: primant nabis à rempare mirus,

Contendofmmm pwjè rqferre tuant.

Tc rame» ante mm: ira  1171 complexus, a: un»

QIOÜÊÊÎ in 044 gratin nojïmfores.

Ultinu nu ne”; vidait, mœJQi/iluc cadenas







                                                                     

LIS ELEGIES n’van , LIV. Il. 139
talie que nous arroi-âmes de nos larmes. Et
quand vous me demandiez s’ilétoit vray que
je fulleauiîî Criminel qu’on vous avoit dit,

je n’ofois le confefer ni le nier, tant la
crainte me rendoit timide. (Je Fondois en
pleurs comme la neige qui e fond par un
vent de midi.

Vous réfouvenant de; ces choies , a:
confiderant que moulimprudence cil: excw
fable , quelque criminelle qu’elle foi: vous
regardez Favorablement un ami qui eft tom-
bé dans un mal-heur, à: vous foulagez mes
.playes par les doux remedes que vous y
mettez. Que s’il m’ait permis de faire des -
fouhaits en reconnoiilânce de ces biens , je V
vous fouhaite mille avantages pour tant de
faveurs que vous me faites. Mais il Pou ne
veut accomplir mes vœux , que felon les
vôtres , je rieray feulement pour la prof-Pe-
me de Ce et , sa pour celle de vôtre mere ,V
car je me fouviens que quand vous offriez
de l’encens fur les Autels , vous demandiez
ces deux graces aux Dieux preferablement à.
toutes lesautres.

wJ395







                                                                     

14: P. Ovmn p! Peurs , La. II.  
Ante mut endos tua [la , tu femper imago (Il :

Et videur ruina mente vider: taos.

Strix; malm mibi mon; tous“ recorder :

Nu data jutundi: tempera P0164 jouis. l

Sapa cita longis 7M: jêrmom’lm: [un :

Sœpeftlit bravior , quam mon votât: , dits.

Sapa: tszaüum vernit made atman ad un“? ;

Et nova judicio [3461104 Mil/Ë: tao off.

91ml tu land/1m; , populo plum“ c putaoxm:

Ha; fathom oura dulce retenti: ont. .

thue mon: lima“ t’a/ù: liber W: amict ,

Nm [omet admonitu fafiot litant tao ejI.

Nosfora vidant” patter , no: portion: mimis;

No: vi», mit junâi: mm t/mttm lotis.

Dmique mmm 4m07 noèi: , cnijime , femper ,

Quanta: in Ætztide Nejioridequtfuit.

Non tgo , ji bibernjèmm pocula Luther,

Excidere lm 5781147» poêlon: 1402: tu.

Long die: fifi!!! 57110145 fdere , noxque

Tardt’or bibermé /ôleitittli: nit.

Net Baôjlon 4544m, un frigom Pont”: mais»;



                                                                     

Les Erreurs D’Ovme , Lw. I I. x4;
me reprefente à tout moment devant les
yeux l’idée de volti-e performe , 6c il me
femble que je vois fans celle voûte vifage.

je me remets dans l’efprit beaucoup de
choies ferieufes qui le font panées entre vous
86 moy , 8c même Pluûeurs divertitlërnens
que nous avons pris enfemble. Souvent nos
longs entretiens ont trouvé le temps trop
court, «Sc [cuvent le jour ne fuflifoit pas aux
difcours que je vous tenois. je vous ay plu-
fieurs fois recite’ les vers que je venois de fai-
re , 86 je fournettois à vollre jugement ces
nouvelles produé’cions de mon efprit. relirois
perfuade’ que le public recevroit agreable-
ment tout ce que vous approuvlez , en quoi
mon travail reçût une douce recompenfe.
Et pour“ bien polir mes ouvrages par vollre
lime oHicieufe , j’y faifois plulîeurs ratures

felon les avis que vous me donniez. Le
Barreau, tous les Portiques , les rués 85 les

- theatres nous ont veus [cuvent enfemble.
En unmot, mon tres cher Atticus, noflre

amitié pouvoit s’égaler à celle d’Achille,

86 de Patrocle. Pourquoy je ne fçaurois
croire que vous primez oublier ces chofes,
quand. même VOus auriez bû des eaux du
fleuve Lcthe’. Plufioft les jours paroîtront
de longue durée en hyver , se l’on trouvera
les nuits courtes dans la faifon des frimats :
Plulloll: Babilone n’aura plus de chaud , ni

ile pont-Euxin de gelée; 86 plui’côt l’odeur



                                                                     

x44. P. vam 1 DE Pou-m, Lu. il.
Caltiuqu:   P441145 viner odore raja :

gum tiài pro/frira»; veniat” oblivù 1mm.

Non in par: fan’ candida tu”; mai.

Ne amen lm dici pojjit fiducia manda ,

matraque (ndama nojîu fui c , uve g -

Conjhntique jî.de verne»; tatare fôdnttm

gig Met , (7’ quittant non ancra/i4: m.

a l’a/fanu rofm. La ville de Pcüc en Lucanic cibi:
cclcbrc pour la bonnes rafts.



                                                                     

LES Plus!“ D’vamz , LIV. II. v I4;
des foucis fera Plus ex Iuife que celle des
a“rolles , que vous puiilliez oublier ce qui
c’ell: paire entre nous. Ce deilin ne m’a pas
encore pouffé jufqu’à ce: excez d’infortune.

’ Prenez garde neamoins que cette confian-
. ce ne me trompe , 6: que je ne fois la- dupe

de cette credulité.Confervez à voûte ancien
ami une inviolable üdelite’ , autant que vous
le pourrez , 8: que je ne vous feray Point à

charge. *

rom Il, , I G
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L E S
ELEGIES

D’OVIDE.

ELEGIIE v.
A SAL’ANU 5..

Il le remercie de 14 part qu’il prend à jan malheur;

R 1;.  - ’Envovs cette Ele îc bien
cher Salanus, à: apres lui avoir
ââ; fait mes com limcns , je fou-

’   haire qu’il e porte bien, se
’ que la chofc étant en effet

comme je la defîre , il puîné lire ma lettre
dans une parfaite famé. Voûte Probité qui
en: une vertu prchuè morte en ce (tacle,
exige ces vœux chmoy qui vous fuis tout

- dc’voüe’. Car ququuc nous n’ayons pas eu

une grande [Gaieté cnfemble , vous avçz
G ij



                                                                     

. x48 P.0v11nn DE Pou-re , Lu. II.
Diceri: exjilü: ingemui/fe mais.

Médiane ab extremo kgm: mm carmina Ponta,

1114 tuas juvit qualiacunque favor. b

Optajlique harem [4111i wiki Cou/5m: tram;

-- Qui ramer: optai , ji fviat , ip/e finet.

Meribur “a mi: Mm initia vota dedi i.-

Ncc minus Marco ü»: en gram rai/ri.

marque mugi: mon”: mali; , daâijfimc , najïrù,

Credilzile a]? fieri ronditiane loci. -

Vix Inn invertira rotant ( mihi crade ) par orbem,

Q“ minus fugu/là Pacefruatur , barnum.

Tu mmm bit/huât): inter fera pralin rafut v

Et Iegù , (9’ héla: or’efavente pour.

Jngenioque mec , vari quad pauperç marin,

P1411413; (7è riva rumina magnifiais. I

(Pratiquidem rut [au anima fufmgia ria/Ira;

Vix fi“ mm mijêro: 19W placer: par“;

Dam rumen in rebus rentama: carmina parvis,

Mdtfriæ gram fiai“? ingenium.

Nuper ut hui: magni pervênit F4m4 triumpbi; .

.1er fun: hmm hmm mon: opus.
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Les limonas n’Ovm! , Lw. II. 151V
de traitter’cette taude mariera, Tout au-
dacieux que j’eËois je fuccombay fous le
poids des belles chofes que j’avois à dire,&
je ne pûs foûtcnir le fardeau dont je m’étois

chargé. En cela ma bonne volonté pourra
meriter vos louanges , mais le telle cil:
contraint de ramper, furmonte’ Par la ma-

riere. - 1 . cS’il arrive neanmoins que vous enten-
diez parler de mon Ouvrage , je vous con-
jure inflamment d’en’eilre le proteâteur.
Quand même je ne vous en prierois pas,
peut-être le feriez-vous par un petit fur-
croît d’amitié qui vous Porteroit àm’çbli-

ger. 1e ne fuis pas digne de louanges girais
vous l’êtes, Salauus , par la candeur de vô-
tre ame qui clic plus blanche. que le lait , «Sc
que la neige quand elle n’ell Pas encore fou-
lée. Et vous qui admirez les autres , vous
n’ellzes pas feulement admirable Par ventre
[gavoit , mais encore par vôtre eloquencc
que vousne fçauriez cacher.

Cefar fur-imminé le Germanique qui cit
Prince de la Ïeunefle vous admet ordinai-
rement à fes études , 8C comme vous elles
dans cette liaifon depuis vos jeunes années,
8: que la bonté de vos mœurs égale les bel-
les qualitez de voûte efprit vous lui elles
fort agreable. Vous ne commencez as
Pluflôt à parler , quelle torrent de fou clo-
qucncc/ le deborde , ô: il vous tient prés de

V G m3





                                                                     

Les limonas n’vau , Lw. Il. In
lui pour exciter fes difcours par les voûtes.
Mais quand vous cellëz de difcourir à la
maniere des hommes , à; que l’on a gardé le

filence un peu de temps , ce jeune Prince I
. qui en: digne de porter le nom d’Iule , (a

leva comme l’étoile qui nous annonce le
jour : Etllorfqu’il (a tient debout fans dire
mOL, (a contenance a: fa mine montrent
qu’il cil élo lient. “ Ainfî cette “belle appa-

rence fait (alpez-cr un difcours rempli de
Doârine. Enfuite aigres quelque padel,
quand il amine (a Divine bouche on jureroit
que les Dieux parlent comme lui r Et Pou:
diroit que fou éloquence cil. digne“ d’un
Prince 3 fait il a. d’élevation «Sc de gram-

«leurs; V k -
Cependant quoique vous (oyez agreable

àu ïeune’ Cefar, .8: que ce bon-heur vomir
éleve au dellhsdes hommes , vous ne billez

as de fouhaiter les Ouvrages d’un Poète:
Emni. C’eû à dire qu’il y a quelque [impa-
thie entre les efprixs afrortié enfemble,ôcque

lehacun. regarde“ naturellement tout ce qui
convient àfaïpr-ofellîonr Les vilageois corr-
lïder-ent les khoureurs. Les foldits frequcn-
une ceux qui font la guerre. ,,-. les. matelots,

aiment les Pilotes.. I
En vous Salanus qui aimez l’étude ,.vous-ï

elles charmé de lavPo’e’fie ,, 66 volière efpric

vous invite à favorifer le mien.. Nos genres
«feeder: fanndiilërens» ,.. mais ils-z viennemx-

G; w





                                                                     

Las ELEGIES D’Ovmt, L1v.II. 155
d’une même fource, &nous cultivons tous
deux les belles lettres , vous portez le
a Tyrfe, 36 moy le laufier , &il faut du

fer dans nos Ouvrages. Que (î l’éloquence
dorme à la Poëûe de la force 86 de la vi-
gueur , l’éloquence tire [on éclat de la
Poëlîe.

Il cil donc vrai que les vers ont beau-
coup de convenànce avec vôtre étude , 8c
que vous pretendez maintenir les [serez
myflceres de nôtre milice dans une étroitte
liaiforr. Je prie les Dieux que le Prince
dont vous cites favori pendille dans ce (enti-
ment jufques au dernier moment de vôtre
vie , 8c que felon mes prieresl sa celles dal
çcuple , il fuccede quelque jour au gouver-
nement de l’Univers.
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P. O V I D II ’
N A S O N I S

DE PONTO.
EPISTOLA VI.

AGRÆCINOk

.4; A. R M IN! Graham , qui frai,
I [ms vote  113610 ,

TrMis d: luxinis Najô- falun:
qui-J.

lxMis lm: vox, a]? puée: mihi [inia lingams:

Et ,jt’ non-lima 12:16:10, mutas ont

(ami: , ut deb: , 1%!” peccant fvdalis a .

. J: mit me mmm ferra minora dans;





                                                                     

158 P. Ovmn DE Porno , L13. Il.
. Vent fuis ,faÏ Êm , mm mmm culpeu. .

Afntm confejb verba ranine En.

Cum potera»; mélo trænfz’re i Ccraunia velu ,

Urfem vimrem faxa , mamma?“ tram .

Num mi/Ji naufragia quid prude/i diÆerè fnéîe ,

, ’v Q5141» mm deèuerit carrare 9m54 miam?

Brut/n’a de haje poum prendmda mmm“ :

Net pigea: manta fuppafin’Æ mammy. h

quu’e fais , faciafque pucer. [in mater à» 1mm

si: filai [intfmtres , niaque [hlm damas.

manique fais: anima , quedfemper vau: precari ,

Omnia fonribm fic un; faëla probes.

Turpe en“: in miferis “mari tiôi rebu: arnica

Juxiliam halbi parte radi e tuum.
,rurpe havane padma , ne; più/lare m1465 a

Turpc laborantemdeferutjê mmm.

[ Turpejequi cafum , (9’ fanum calera amimm

Q Er, 11% fît felix, 9% mène funin]

Non in vixemnt a Snogbio arque Agamemnon:

un“: ’ ;Non ka; Ægidæ. Piritboïque jides.

a Strophia. Pyladc comme upas avons dit (fioit fila
de 81:0th , 8L Aurait: Rite“ d’Agamcmnou.



                                                                     

L13. Erreurs n’Ovrma , Liv, II. r”
Vous avez raifon de me reprendre , mais

vous le faites trop tard : ne me traînez
pas fi rudement en paroles , puifque j’a-
voüe mon crime. Dans le temps que je pou-
rois pallierwles todiers affreux du mont
a Ceraunie’ù à pleines voiles, je devois alors
en citre averti5Mainrenant que j’ay fait nau-
frage ,. que me fert - il de m’apprendre la
route que devoit tenir mon vaiHèau a Ten-
dez-moy plufiôt les bras , n’ayant as la
force de nager , 86 foutenez-moy (En; le
menton. C’eü-ce que vous faites surfil , ô:
je vous fupplie de continuer à me rendre de
bons oflîces.. Je fouiraite en recompenfe
que v’oi’cre mere; voûte femme , a: vos Fre-

res 8c toure voûte maifon (oient dans une
Horiilànteprquerité , ô: que felon vos fou-
haitsordinaires nous faniez bien vôtre cour

àCefarr, Ski-3.”. M a » - tr
Il vous feroit bien honteux de ne pas fe-

courir un ancien ami dans le deplorable
ei’cat de fes affaires. Il yrauroit de la lafche-
te’: de reculer 56 de lafcher le ied, 8: d’a-

bandonner un vailTeau qui a trouveroit
dans le peril. Ce feroit une infamie de laif-
fer fans afiii’cance un ami tombé dans le
malheur , a: de renoncer à [on amitié , lorr-
que la fortune lui feroit contraire. Ce n’eil:
pas ainû que vivoient b Pylade 86 Greffe 3
86 ce n’elÏ pas de la forte qu’en nioient The-
fe’e 86 Pirithoiis , leur fidelité conüante a été



                                                                     

160 P. vamx DE PORTO, Lux“.

Quo: prier 2j! mirant , [égarera mirabitur au; :

In quarum plan/m un rhum; firman

in quoque , par dam»: [arum temfm arnica ,

Digmu e: in tamis mmm hubert mû,

Dignm en (r , quantum lande”: picrate mmm,

Non cri: Midi gratin farda mi. v
Grade mibi, ( nia/Iran: jî nori matalefumram v

Carmen ) in ore frequen: fra/hmm; cric. 2

En mado- permanea lap/à , Grain: “,jîdehîci; V

Dure: à in langzu imlrem rjfe ruera. . ’ z

mm tu mm 12ij , rem rame» uxor in ami; I

Nil noce: 4dnnjô 124M”: “lur «1140;! ï n

L A.

“Ü. ’ ,æ;



                                                                     

Les limons D’Ovm! , Liv.II. 161
l’admiration de l’antiquité , 85 les (lecles a

venir l’admireront éternellement. De la
vient que tous les-thunes retendirent de
leurs noms.

Vous elles fans doute digne d’avoir place
Parmi ces Hcros , pour avoir me lidelle à
vos amis pendant leur adverfîte’. Vous me-
ritez cet honneur par vôtre tendre aîeâion;
mm verrez-vous que vos bons oflîces feront
publiez avez reconnoillànce. Soyez perlin-
de’ que il mes Poëfîes peuvent devenir im-
mortelles, la polkerité parlera de vous.Con-
tinuez feulement à donner des marques
d’une confiante amitîéà l’infortune’ Ovide,

85 faites que cette ardeur foit d’une longue
durée. Quand vous agirez de la forte , je me
ferviray de la rame ô: du vent: On ne le

V trouve pas mal de donner de lepeton.
Ï
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’  aææ&wæ:mw&âr%r%
sans ü’êiîî’âolûêlâ 918*867! à”

æætmæwvwwswwæ î

P. o VID Il .NASONIS.
DE PONTO;

EPIS,TOLA «V11.
ATTICO. «

  s s E maman: yakiteimm lima

4  prima”: * v
J male a patati: , Arme , mW

Gens.
Proximafulg/Equimr , quid 4345,411dire volupnu.

Etji , quicquid aga: , fit ribi mm mai; v I
Ne: dadin quinfit: fat me timar ip/è malamm

Sœpc fupervacuos «agir [même matus.
Da veniam , (lui/à , m’inioque ignofæ timari.

4 a Mal: tamarix. ŒIOÎqUC 1; paix raguât alors par tout
le monde, les (gafes ne bidonna: p45 defauc dus :0ng

fes tu: leurs yodisa “





                                                                     

1.64 P. Ovmn DE Porno , 11.13. II.
renquilla etiam naufmgm barrer que. 5

Qui [émet e]? lez/ite falïaeipijèis ab 114mo ,

Omnibus une; cibis 4141541413 puent.

Sepe mmm longe vMemfugit agma , lupumque
Credit; (r ipfe et“: nejêia vitae opem.

Membre: reformidant mollem quoque/kueia malm:
Vanaque [ÔIIÏGÏI’È incante tendra memm.

Sic ego Forum: relis ennjîxu: iniquie,

Peëlore ramifia nil nifi trwe mec.

j in»: mihifan: liguer capta; fervantia eut/il:
Par 1%) “Mena jêmper mm: 7m.

obfervare Dm, , ne quid m1722 56’th amin;

l’abaque Fortune vix puro Mie dure“.

.EjÏ Mi une me perdue , quæquefaleâat

Ejè Ievie , can/fan: à bene men nocer;

crade milai , filant yen“ tibi “gaina on? -,’

Neefmus in nMri: eajîbm ejè patqfl ; j . ’

a cinjpbiafègetiuitiu: nummzbi: me” , l a

Abaque quant multi: “wech Hjbln rigide;

Et quot ne: mon? nitetgtur en du permis ;.

gangue natentpi/ee: equare , cerne: erie : p
mmm titi nq/îrarumfatuatue/ammz 14501th a A Ï

Ô

a Cfnîpbiefeigetie. Le; chvc’Cynips (1ms la Lybîe
mofou une comme («me en bleds-

î



                                                                     

Lus Encres v’Ovmr , Lw. Il. 16;
àpprehenûon :Un homme fauve d’un nau-
frage craint même les eaux tranquilles. Les
Poilibns qui ont eûé une fois attrapez à l’ha-
meçon trompeur , s’imaginent qu’il y a toû-

jours des crochets d’airain cachez fous les
appats qu’on leur donne. Souvent les bre-
bis prennent pour des loups les chiens qu’el-
les apper oivent de loin , 8c fuyent leur
Propre deëenfeur., On craint le moindre at-
touchement aux endroits ou l’on a eu des
bleiiiires. Les Efprits timides ont peur de
l’ombre. -Ainfi je ne enfe rien que de trilie,
depuis que je fuis en Eure aux funefies traits
de la fortune.

je fuis maintenant perfuadé que le deitin
va toujours felon fan train ordinaire. Bien
ïlus , mon cher Articus , je m’imagine que
es Dieux s’oppofent obiiinement à mon

bonheur , 86 qu’on auroit de la peine à em-
pêcher la Fortune de me perfecuter. Elle
Prend foin de me perdre , 86 quoiqu’elle foi:
ordinairement variable , elle paroi“ ferme
à me nuire. Si vous avez quelque Foy en
mes Paroles , vous devez croire que “en-
dure une infinité de maux. Il vous fêtoit

lus airé de compter tous les a épies de
bleds de la Libie , 8C les fleurs de Thim
du Mont Hiblé : vous fçauriez pluiiôt le

hombre des oyfeaux qui volent en l’air,
8: combien il y a de oiilbns dans lamer,

Alqu’ilne me feroit po ble de vous dire en -.



                                                                     

I66 P. Ovrnu DE PONTO , L13. II.
Que: ego [am terri , que: ego p45»: qui.

Nulln Gui; me gens a]! miaulentiar orbe:
Sed mmm bi nojfris ingemuêre malis.

Que tibi ji memari caner pn/êribere Wîfù ,

115M 1% fm“: long futum mais.

Non igitur vercar , quad te n47 ejè ramdam;

Cujus 471m mât“: pignera mille dedit :

Sed qui) m timidn cf! 0mm“; mi/èr; c9“ qui); longe L

rempare Initie janin 014M: mm eff.

34m doler in mon»: mût meus : arque admis

Permfa crebrafaxa amman qui: ;

Sic ego continuo Forum: vulneror un .-

Vixque lmbet in nabis jam nan pldga 10mm.

Net Magi: affida!) vomer tenants” 46 m ,

Nec mas!) e]! carvi: Appia trin mis;
Peélem gum mm Æ,” [Brie “un labarum:

’ Et nibi! Ênvem’, quad mibiferretiopem.

Artiüus ingcnui: qua/ira cfi gloria malm: ,
Infçlix perii doribu: ipfê nuis.

Vin plier vitio un! , (J’jîne 146e pendu :

Auxilii rué/ère n)! talât i114 mibg’.

(talpa gravi: precibm donat!” fac/2e [mmm .-

Omm’s pro neôi: gratin mamfuit, *



                                                                     

Les limonas D’Ovmr , Liv. II. 167
deuil les miferes qu’il m’a fallu endurer par

mer 86 par terre.
Les Getes qui font les peuples les plus in-

humains du monde , ont cité même touchez
de mes maux. Si J’entreprends de vous les
decrire en vers *, ce Poëme qui contiendroit
mes avantures , feroit aufiî long que l’Ilia-
de. ]e n’ay rien à craindre de vous , aptes
mille témoignages d’amitié que vous m’a-

vez donnezg: mais c’en: :que les miferables
comme moy (ont d’ordinaire craintifs ,, &C
qu’il y a long-temps que la joye ne veut
Plus m’ouvrir fa porte. ° t  V

Ma douleur S’eü tournée en coutume , 8C

comme les eaux par leurs frequentes chûtes
“creufent à la longue lesrochets , ainfi je fuis
tout Percé des coups que la fortune me don-
ne continuellement; &I iln’y a nul endroit
fur mon corps ou je puiie recevoir une nou- 4
velle bleilure. La charruë u’efk pas Plus ufe’e

àForçe de labourer 3 85 la voye d’APpius
n’eit as plus foulée 8c battuë par les roües
des ciiariots , que je feus mon cœur déchiré

par la multitude infinie de mes traverfes,
fans que j’aye pû trouver de foulagemcnt.

Plulieurs hommes, ont acquis de la gloi-
re, pour s’être rendus habiles aux arts li-
beraux 3 8c moy mal-heureux que je fuis je
me fuis Perdu moi-même Par mes Poëûes.
Souvent on pardonne une faute à la priere
des amis , 8c performe n’a ofé parler pour



                                                                     

:68 P. Ovmu DE Porno , La, II.
Adjuvar in d’un“: alios pmfcmia rebu; :

05m: bac 451?»: “fia promu input.

mu mm bornerînr taira”: quique 64m) in»: S

Addita ’ûnt pæni: afpert van” mix.

ritfuga temporüu: levier .- projeëîu: in aquor

Arâurumfubü Pleïadamqm mima.

szpejàleni blum»: plaidant .ûntirc un)“;

Non frima prippi Ævior undafth’t.

Rem filles comitum potera: M414 an lever: :
Diana a]?  2911’1’: perjïdz tarât mis.

Mitiu: exjt’lium fartant tom: mW!” ÆÆ

Terra Æ!) 401501qu mnjacet alla polis.

a? aliquid punit“: vicinum flûté 40è:

ultima me reliai, «hmm; arbi: baba.

Pre/i4: (’9’ exfulibus pavent tua laurez , Car/Zn:

Pantin: Jîm’timn terra [146 baffe jam.

lampa: in agrotum cuita tonfumere duite cf! :

Non patitur reni barbara: bojb“: barnum.

Temperie Mli corpufquc 4nimu/21uojuranrur :

“ Frigm perpetuo 84mm: on: riget.
V moya.



                                                                     

L13 Encres D’Ovrm , LIV. II. x69
moy. La prefence fer: beaucoup dans les
affènes Pâcheufes , 86 mon abfence de Rome

’ m’ac’cable d’une horrible tempeflze. Helas!

Qui ne trembleroit de peur à la Icolere de
Cefar , quand même il ne diroit rien a Mais
en m’impofant ma peine , il m’a parlé ru-

dement. i rIl y ades temps qui foulagcn’t la Fatigue
des voyageurs; 8c moy je me mis en mer
durant la faifon des tempéftes. On a fou-
vent en hiver des jours favorables à la na-
vigation, mais nom-e vaillent fut plus agité
que la flotte du Prince d’Itaque.- La âdelité
des gens quilm’efcortoieut , pouvoit adou-
cir mes maux L, 80 cette troupe perfide de
Écris s’ell: enrichiesde mes dépouilles. Les
’eux peuvent quelquefois diminuer les pei-

lnes de l’exil , mais il n’y a point de païs
fous les deux poles plus trille que celui-cy.

C’ell: quelque chofc dans l’exil de n’eltre

pas éloigné de fa Patrie, 8c moy je fuis con- i
fine aux extremitez de la terre. Les autres,
bannis joüillent de la paix que les lauriers

ide Cefar ont donné au monde , 85 la Pro-
vince de Pont cil couverte d’ennemis. On fe
divertit agreablement à l’agriculture, 8c l’on
ne fçauroit icy cultiver les champs , à caufei
des irru rions des Barbares. Le corps 85
l’efprit e trouvent bien de refpirer un air
temperé ; mais le froid regne en tout temps
dans le pays des Sarmates. Il y a du plai n:

X3 H



                                                                     

H70 P. Ovinn DE Porno , L13. II.
E]! in qui dulci non invidiofa voluptaa:

Æquoreo bibimr cumfale mijla pub“.

01min dqficiunr : animus ramer: omnia vinait.

11k etiam vire: corpus haberefacit.

Sil/lima ut ont“ , nirendum verrine plana 45/1 ;

.1: jîeèïi nerva: ji patine , cadet.

Spa: «ploque , que mon” miteftm Principi: iman,

Virm ne nolim dejîcùmque , caver. .

Ne; vos panna dm: patta“ [blum nabi: ,

garum  ::614:4 4/? par maid 710]er fdes.

Cæpta une , (paf); ne: in æquo” ale/ère mmm :

Meque jîmuLÆrm , judiciumque mmm. .



                                                                     

. Les lierons n’Ovmr, LIV. II. 17!
à boire de bonne eau -, 6c nous ne beuvons
que des eaux de marais mêlées avec le fel de
la mer.

Quoique je manque de tout , je furmonte
toutes choies par mon courage; a: c’eft de la

ne“ mon corps rire aliez de ferces pour re-
nûer. Si l’on veutfoûtenir ce fardeau , il

faut neceiTairemenr tenir la tefÆe ferme; car
pour peu qu’on plie on fuccombe. L’efpe-

rance meme dont je me repais de pouvoir
fléchir la colere du Prince , huque je veux
conferver la vie 8c ne pas mourir. Et vous,
mes amis , qui m’avez paru fi Hdelles dans
mes mal-heurs , vous ne me donnez pas peu
de confolation; Continuez-m0 , je vous
prie, ces témoignages d’amitie 3 n’abanu
donnez point mon vaiHeaLI qui cit agité
fur la mer , 8c me protegeant jugez-Lucy
toûjours digne de vos bonnes graces.
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P. OIVI D II
NASONIS

DEPONTO.
EPIS TOLA VIII.

MAXIMO ÔOTTÆ.

a EDD ITUS a]? nabis Cæ/er mm I
* Cajàre nap” ,

Q!” mi/Ji nié/W, Maxime Cana,

Deos. .
langue hmm mmm numerum , qucm (Mut , babe-

1’” ,

Eji Mi Czjhriéu; Livia jumfh Ida

Argentumfelix , omniqu: butina au” :

amman“: pretium mm rude, numen -1146”;
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. * L E» s

ELEG 1.12 s
0* o V I D E.»

 ELEGIE VIII.
A C O T T A,

Remercimem’ d’un forment.

v.” E nçûs de vôtre part, illufîrc

v Cotta , deux Ratuës qui repre-
N ..    fenœnt le Divin Auguftc 851c

 ’ Î; Divin Tibet: ; 8c pour un-
  dre ce prefcnt completvcomc

. me il le doit eût-e , vous m’avez «un en-
voyé celle de Livie. Ces heureufes ügures
d’argent que femme plus que tout l’or du
monde , quoiqu’cllcs n’ayent pas rcçû la
dernîcre main de l’ouvrier, me tiennent lieu
de Divinité.

H üj



                                                                     

174 P..Ovmn ms Porno , 1115.1].
Non mibi diviria dando mnjara dédiÆs,

a Cælitibm mW: rio/lm [1:6 DM tribus.

l Il]! aliquid [j’aime Dans , à adwjë pantre;

Et qua/i mm vara immine page? loqui.

- Pantin quanta , Dei f, ne: me nnet ultinm riema-

thue pria: wadii [Mm- in Urée morar.

thrm vider; vultus , velta anta yidebam :

Vix hujm vari jpnfuit W4 m2122.

arque  1110 45491, numen tale/fa  dtm.

Quai radiai tribun, nil (puro ) maja: bain. l

fait! najln’a agatis fié/if)!» Palatin: ale/am .?

an“ locus , d’un afur: , vili: nit.

Hum: ego cam mmm, videur mibi cénure Romani 

N4»: patrie fuient Æjîimt 1’11: [hm

FAIM? au inti mihMmt in imagine malms;

Immune nafcio quid forma minanti: baba: ê

une , vir immenË majcr virtmiâm orbe ,

311/14qu vindiéh [apprime [on me.

r a mais” mima Oyidc a porté la flatterie dans cou-Î
ce une Elme au dcxmcuxccdS.



                                                                     

Bas Encans D’Ovnn, LIV. II. , 1.7;
Quand même vous m’aui’iez donné toutesl

les richeilës ima inables, vous ne pouviez.
pas me Faire un àus riche don; qu’en m’en-
voyant les flatuës de ces trois a perfonnes
’celeiles. C’en: quelque choie de regarder,
des Dieux ,g de [e les imaginer refuis , ô:
de youyou leuriparler comme s’i s y étoient

eux mames. .1je m’imagine déja qu’on m’a rap ellé en

Italie , que je ne fuis lus au gout de
l’Univers ,“. 8: que je guis comme aupaç

ravani au milieu de Rome , je vois, ce
me [emble , les Deux Cefars a, ainii que je
les voyois avant mon banniirement , ce que
je n’eufie jamais ofé efperer. jehfalu’c’ main-

tenant ees Dieux comme je les faluois. Et
En; “moy je peule que vous ne fgauriez me

ire un plus grand prefent à mon retour.
Qu’eit-ce qui manque à mes yeux que de

voir leur magnifique Palais 2 Mais Cefar
en eftant abfent , ils ne me paroîtroienr pas
coniiderables. Il me [emble que je vois Ro-
me , quand je regarde [ce Prince j: carc’eû
lui qui foûtient (a Patrie. N’eil: - ce point-
que je me trompe? Son vifage paroit-il ir-
rité dans fa figure? Me regarde t’il de tra-
versjavec un air menaçant? Grand Prince
dont! le merite cil d’une immenfe étenduë,
ne f0yez plus indigné contre moy , 8x nes
lafchez - Point la bride à vôtre julie. van-
geance.

A a in;





                                                                     

Les Eucns.n’0vxnz,Lrv. Il. 77 .
Et vous jeune Prince pardqnnez-moy,“

Vous qui ferez l’orne’ment éternel de nôtre
’ Eecle 5’ 8c qui parole foin que vous prenez du

gouvernement de l’Univers , meritez d’en.
citre le maître. Je vous demande cette grat-Ifs
ce par le nom de [a Patrie que vous aimez V
Plus “que vous-même :. vous en conjure
par les Dieux que vous nc-priez jamais en
vain. Je vous en lupplie par vôtre Epouf;
qui feule a merité ce: honneur, 85 qui vit;
toûjours bien avec vous, ]e vous en conju-
re encore par vôtre fils qui CR la vive Ima-
ge de vélite vertu , a: qui par cette confor-v
mité fait connoître qu’il vous appartient.

Enfin je vous en fupplie par vos neveux ,
qui (ont dignes de leur pcre 86 de leur aveu!”
86 qui felon vos fouhaits. marchent à grands.
pas aux grandes choies. Soulagez 66 dimi-l /
nuez un peu l’es cruelles peines que j’endurc,’

8C faites moi rel’c ucrdans-quelqu’autre lieu.

éloigné des Scyt c5. ï
.Tiberc qui tenez le Œcomï rang dans:

I’Empïre après Au ulÏe , ne rejettez point:
’ mes prieres , li ce le peut. Puiile la 5ere»

Germanie avec un vifage effrayé marcher:
en efclave devant vos chevaux le jour de
vôtre triomphe. Paille parvenir voûteperc-

. aux années de Nellor , ôcLivie vôtre mers
i àlfâge: de. la Sibille de “ Cumes 3. guilliez.-

wuseihe long-temps karma.“ . ’

- * wz
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“LISELEGIES D’vae, LIV. Il. 179
Et vous digne Epoufe d’un Grand Prince,

foyez favorable a mes voeux. PuiHîez-vous
86 voûte mari voir un jour vos petits fils
mariez , 86 voir marier les enfans que leur
belles filles mettront au monde. Pour vous
Augui’te PrincelTe , je fouhaite que Drufus
qui mourut en Germanie , foi: l’unique de
voûte poiterite’ que vous mettiez au tom-
beau: 8c puiHiez-vous bientôt voir vanger
la mort de Drufus par les armes triomphan-
tes de (on frere.

Favorifez donc mes voeux , 85 donnez des
marques de vôtre clemence , Divinitez ,
que j’invoque : qu’il me foit avantageux
d’avoir vos images devant moy. Q1and Ce-
far arrive au Cirque , le gladiateur fort de
l’Arenc; à: la veuë de ce Prince le delivre
de fes Fers. Et moy qui ai reçû chez-moy
trois Divinitez , n’en pourrois-je pas tiret
quelque avantage confiderable 2

Heureux ceux qui voyent ces Dieux
mêmes , au lieu de leur ümulacres. Mais
puifque le deiitin ne veut pas que j’aye ce

rand bon-heur, il fautque je les adore en
àulpture. C’eii comme les hommes ont con-
nu les Dieux que le Ciel cache à leur veuë;
c’ei’c ainfi que l’on revere l’Eiiîgie de Impi-

ter , ne pouvant le Voir lui-même. Cepen-
dant, grans Dieux , prenez.bien garde que
vôtre Rame que j’ay chez moy , 85 que je
conferveray toute ma vie , ne foit pas entre

H ’vj





                                                                     

I

Lis Encans n’Ovmn , Lw. I I. r8:
les mains des ennemis. En effet je foufrirai
pluftôt que l’on me coupe la. tcûc, 86 qu’on.
m’arrache les yeux,- que j’endurc qu’on vous

0&8 de mes mains 5Puiiïantcs Divinircz que-
:out le moud: revcre , vous cites le port 8C
l’Autcl ou j’aumy recours dans. mon exil, 8:

vous embraiTcray f1 je me vois pourfuivi
des Gctes. ;, jç- marcherai même (bus vos.
étendards comme fous les aîglesRomains.

Ou je me trompe , 36j: m’abufc Par l’ex:
ccz de n13, PaŒon qui me Eau: d’une cfpeg-A

rance ne mon exil. va eût: Plus doux: Car
il.me emble“ maintenant que ces Statuës ont:
le vifage moins fente qu’elles n’àvoicnt, 8C. ’

qu’ellesmz’accordentma priera. ]e fouhaiie:
que ces prcfages qui Partant d’un efpric:
craintif, [oient enticrcmens veritablcs , «Sc:
Que 13;ij colere du Dieu que jjaioffènfë
ç’àdbucifië. à-mon-égard y i

È?

i,“ .
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L E S x
ELEGIES

D’OVIDE.

ELEGIE 1X.
AU ROY- COTTIS.

il implore le fémur: d: a Puma.

e / R AND Roy qui tirez vôtre: I
x 1. origine’A d’Eumolpe , f1 la re-

, “Ï nommée qui parle fans cam:
s. . Ï vous a fait [gavoit que je fuis

releguéfu; la frontiexe de vos
États , écoutez ma tres humble priere, ô
Prince le plus humain de l’U’nivers , ne me

refuièz-pas dans mon exil une amûancc-
que vous pauvcz me donner.
e La fortune m’a livré àvous , dont je n’ai

pas fujet de me gamin ,, sa: en abîma
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:88 P. Onyx: DE Porno, L13. Il.
Bilianii: ingmio rattrapera tua

arque ribi 45/? marnas , au»: m in; paqula: , 4mm l

Sumarc , à baz/Titi tingm “de mmm;

r - Arque ut a: 4!an jaculum targuera hurra,
v Canaque valait“: 1935M: dodu: qui; I

. Iempamjia dam Ënrjludii: ah“ 174134 paumai: 5 /

arque/3m humai: farte quia? apus;

Ne tua marte/24m par inertes aria Ënnm , A

[Lamina Pièrii rem in 4]er vii. a

H46 qaaque re: aliquid team mibifæderi: 44/37::

EjuÆm [qui mm marque [imitai

4d un”: un: mmm; bradait: made ,

Terra fit exalta“: a: un 1%»: mais.

Non ego and: naan: in Pantin: titrant reni ç

Mij?4ve fiant najIrê dira venant manu:

N85 mm [Mimi conviât ejl gemma tabelli-

Meudaœm uni: impoÆiJë mmm.

Nu quidqurtm , quad laga rater comminera ,feaè.

Et amen hi: graviar naan fatma!» mibi cjf.

New rage: quid fit ; flattant canfaripjimu: Amar.

1min nabi: lm veut ([3 mantas. 1.





                                                                     

:90 P. Ovnm DE l’euro , Lu. II. ’

Icquid patenta patarin: , 11mm ml; .-

ur par“: [51:5 tu!” Arte min.

Quidquid id a]? , [146142 mademum vindia’: in”: :

. Qui niji maximé nil mibi demjît bumum.

Il.“ qaoniam cam ; tu hum viciât): puller ,w

Invaojim tutu: a: wc? loco.



                                                                     

M. à...“

LES Emacms n’0v1nn, Lw. II. 19!
leurs cou able , afin que je fané voir que
cette Poëlfc Fait toute. ma Faute. Ncanmoîns
le Prince que j’ay offenfé a paru bien mo-
dcré dans fa vangcance , puifqu’il ne m’a.
rien ofte’ que le bonheur de voir ma patrie.

v Maintenant que j’en fuis éloigné , faites
que le voifmagc de vos Eüats me faüë vi-
vre en feuretc’ dans le malheureux [ajour de

mon exil.
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1?.0 V I D Il
NASONIS.

DEPONTO.
iEPJSTOLA x.

MACRO.
C au I D 46 imprejk togmjëi: inia;

gêne un

Ha tibi Nnjômm [Mètre MM,
M 4m .?

Auéïorigue [id ji mm cf! 47min: index ,

Cognimne Æ najînî littcufaüa mmm E

An tibi notitidm mon tempm’c m’y? borain!

Nu repetunt oculi jigna vent/l4 un“?

si: lice: Minis parka 3:01”!an mmâûue,
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L E s-

ELEGIES
D’ V IÇD E.

EELEGIE x.
A MACER.

Q3. le Êtmnir de jà: divcmjlèmem augmente
  encore f»; chagrin.

a; 35 reconnaîtrçz-vous fias? mon
f L -   cachet qu’0v1de vous cent cette

Ë (5.” lettrcaQue û mon anneau a...
. - 5&1! dicter ne vous le fait point fça-

voir 5 nç le connoîtrcz vous pas à mon écri-

ture? Auriez-vous par la longueur du temps
perdu tout à fait l’idée de ces chofes a Se-
raitvil poHible que vos yeux n’en puttent plus

difccrner les traits? lMais  n’ixnportç que vous ne vousfouvç-g

’ Tom: Il x! A t . I.-... ..... . ’. a.



                                                                     

J.

P. Ovmu DE Porno , L15. Il.
Excidcrit tanna» ne tibi (un: mai,

gum tu val longi dabe: conviüibm ni,

Val mm quad conjux mm diam tibi;

VeMudii: , quibus a , qua»: nos, jltpièntiu: ufw;

arquer dent, nullâfaélus et Arte naans.

Tu mmh arama quicquid a rq/Ïabat [briera ,
Sic canant jitmmâ Traîn’vbella manu. ’

Nulô parian prude)“ , Ælem du»: trouât amandi,

Domina pretium tri/le mugi/Ier’hzbct. ’ ’

Saut mmm inter [à communi4 fur; poè’tù;

Divemm quamvia qui/21m faquaniur ira.
Quorum te memmm ( quamquam’pràml ÀMmmc)

0%
.4

Sufpicor; à cafm vali: levure meus.

Te duce maghijck A jà: perfpximus tabes .-

  ninari: eJ’I oculi: te duce nota maù.’

Vidimuk Æmæâ salam [pinda/6ere flammê ;

 . Suppajîms momi quxm vomit ore gig“:

:mmaËuc land, (9’ 01mm flag” l’ami, n

quueûù Cyan”: mijêet Anapm aquù.

a Re/Inbat Homno. Homcrc finît l’Iliadc à la mon
æHcâor, glana; au»: cam: ris de commue-1c;
beau l’oëmc jufqu’a la prifc de mye. ’ x

. v



                                                                     

Les limons 50va , LIV. II. x9;
niez plus quelle cil: la graveure de mon ca-
cher , 85 mon écriture “i , pourveu que vous
m’ayez conferve dans vôtre fogvenir. Vous
me devez cette marque d’amitié par les lon-

gues habitudes que nous avons eu culem-
’ ble, par l’alliance qu’il y a entre ma fein-

me 8c vous , 8c par nos communes études
que vous fceutes mieux employer que moy,
ne vous diam attiré par vôtrehfcience aucu-
ne méchante affaire. V

Vous faites un Poëme qui continu? l’I-
liade de l’immortel a Homere; ainli vous ’“

nous ferez voir toure la guerre de Trch.
Mais l’imprudent Ovide reçoit une recom-
penfe funeüe g pour avoir enfeigné l’art
d’aimer. Les Poëtes ont neanmoins beau-
cou de myfleres communs entre eux , quoi-
qu’i s fuivent des routes differentes. Vous
vous remenez apparemment de toutes ces
choies , quoique nous foyOnS fort éloignez
l’un.de l’autre 3 86 je pcnfc que vous fou-
imiteriez de me foulager dans mes mal-
heurs.

Nous avons veu par voûte moyen les
plus belles villes de l’Alie , 86 parcouru la
Sicile. Nous avons veu le ,Ciel éclairé des
flamines du Mont: Etna , qu’un Geant enfei
veli dans (es caverne3vomit de fa gorge
épouvantable ; nous avons encore veu les
laos d’Enna , les étangs puants de Palice,
8: les rameaux de Cyane que l’Anopemeile

- , I ij





                                                                     

Les limonas ’n’vama , Liv. II. l 197
avec (es eaux. La Nimphe Arethufe n’eût
Pas loin de la , qui pour s’échaper d’un fleu-

ve d’Elicle, , fe cache quel ne temps fous la
viner , 8: montre enfuitte Êon cours dans la
Sicile. ]e palliy prés d’une année en ce
pays là. Ha qu’il cl): bien difïerent du climat
des Getes ? jMais qu’ell-ce que tous ces
lieux enlcomparaifon de plufieurs autres que
nous avons veus enfemble dans nôtre agita-
ble voyage“? ’ H h i

Soit ique nous ayons voyagé par mer dans
des val eaux embellis de eintures , ou par
terre dans de bons carrelles , nous avons
trouvé (cuvent le cheminirop court pour
nôtre converfationl, 8C nous avions beau-
coup plus des choies à nous dire , que de
chemin à faire. Souvent le jour ne fquifoit
pas à nos entretiens , à: les plus grands jours
de l’ElÏe’ llnillbiem plûtoll: que nos difcours.

Les amis comptent pour quelque choie d’a-
voîrj étain: enfemble les perils de la mer,
d’avoir fait des affaires enfemble , 86 enfui-
te d’en tirer des fujets de divertillèments qui
“ne falÎent point rougir. S’il vous fauvient
toûjours de cela , quoique je fois éloigné

o de vous , je feray devant vos yeux comme je
l’ellois avant ma difgrace.

Pour moy Ïout relegué que je fuis fous le
Pôle au bout du monde , où jamais les alites
ne le couchent dans les eaux de l’Ocean , je
ne laille pas de vous voir des yeux «le/l’ef-

1 iîj
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.598 P. Ovnm m Pou-m ,LIB. IL.
Te rumen intueor, que [an pérore pMjùm:

Et mm» gouda/ape [Watt léqunr. r

Hic es , (7 ignora : à“ «ide: kclebemmu: dahu z

Inque Gara: mdiâ vifua ab Urée vari; I

Raide mm: (a Mm»: régioer 3,54 e13;

Ilic me memari patio?! jèmperidbey ’ a

oZI’. ’Lî Il



                                                                     

Las Encans n’va’nn î Lw. Il. .199
prît , a: (cuvent ’e m’entrctîcns avec Vous

fous la Froide Con llation de l’Ourfc’. Vous
cûcs icy fans le (gavoit, a: j’y parle avan-
tagcufement de vous pendant voûte abfcn-
ce: vous venez au pays des Gares du milieu
de Rome fans en Partir. Ufez-en dç même
à mon égard ; à: cpmme vous eües dans un
dimat beaucaup plus heureux que celui-cy,
confervcz moy toûjoursdans vôtre cœur 86
dans voûte fouvenir,
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p. 0V ID II
» N A S O N I S

DEPONTO.
EPISTOLA XI.

R U F 0 .

’ oc tibi . Rufe , bravi propmtum

* rempare mm: “ .
N4fè parumfaujh candit” Anis

opus:

Ut, qu4nquam longe me fumm orbe rèman’ ,

Sûre amen poÆ: in: meminijè tué.

Nomim’: ante mi venin): vélin): MM: ,

P6670?! qui» picta fit tu: gum: me.

Et prin: Inn: animam 7mm reddemm in une,







                                                                     

Lu Errata n’Ovinn s LIV. Il. m5
je manque de reconnoître les marques que
vous m’avez données d’une fiucere un-

tirelle. , .]e me tiens fort obligé à vôtre bonté ,
d’avoir répandu des larmes fur mon vifaige,
quand l’excés de ma douleur étouffoit les

’miennes. ]e me feus fort redevable à vôtre
arnitié , de m’avoir voulu ’confoler, quand
vous même aviez befoin de confolarion. J’a-
voiie que j’ay fujet de me louer de ma Fem-
me , puifguâelle eü’tres- lige naturelle-
ment , mais vos remontrances les fortifient
dans ce naturel. Je me réjouis que vous
(oyez fou oncle , comme Callor l’eûoit
a d’Hermione , a: Hcéior d’Afcagne. Auf-

fi prend elle grand foin de vous rafferm-
bler du Collé des mœurs ’: ôc dans fa
conduite’elle fait ;bien “Voir qu’elle tient
de voûte faug. Ce qïiïëfle auroit donc fait
d’elle même , elle le Fait mieux encore ar
les bons avis clue vous lui donnez. Un c e.-
val qui par fa vigueur pourroit remporter
le rix à la courfe , courra fans“ doute plus
Vigo s’il cil: incité par la voix 8: par 1’ ’-

peron. x “ -Aureûe. RuFus, ie m’apperçoîs que vous

executez tresrlidelement ce que vous
mande du lieu où je fuis , 85 que vous
ne vous rebutez Pas de la peine que je
vous donne. QR les Dieux vous en re-

’ 1 vj



                                                                     

3.04 P. Ovmn DE PONTO, an.ÎI.

Dî tibi : qui referent, .üpiafaéh puent.

Sufciatque dia un”: quoquc mmh: :1112: ,

Maxima Fundam’ gloria , Rufe ,jàli.









                                                                     

le! P. Ovmn DE Porno ,Lrn. III.
à:Inq’u: Tomitanâ and” apqrtct huma? ’

face tua , ji Mx alla a]? ’tibil , Puma telgqagif,

Finitinèuslmpiëiq 2.114.514: tari; bain: equo 5l A la a

Puce mû dixw’e Mm; Ira prjjïma du”.

. Par: a: in exjt’lio , tu mata nojïm grava, v- a;

qu (un; verfentis tiama): flpnmmaibnâ

Tu nequc mwbrum arpon gutta vider. -
Nu tibi pampineu damnant“ forrigit à?” :

610:6!an immodicum tempamfrigu: babel“.

Tu glaciefrçta vinéla’, un“: à” in «quote pifais

m’alujù: fait” jkpe maint aéùa”. l V. v-

Ned tibi/imt fonte: , lancis mf 1mm mqrihi .-

Qi pota: duèiuman alathe fitim.“

R474 , naja: [in feiix ,rin æMti: amine: anis

,4er 3 à in terri Æ alterzforma 1mm.“- - Ï Ï

Non avis obloquitur: Æ”: m’jîji qua remué:

Æquorm “me garum pour agma. V

D’ifiid par mata: barrent aàfwtbia campa: ,

Convenienfèue [in nie/ji: 4mm: lm.

114: meta: , à quad miam: puvnnrfzb bât , [ï

ünâqqa: mtfefa (46:  ûgitq-mna’gt. . xir-“à F



                                                                     

Lrs Bezons n’Ovml , LIV. III. 109
mi des barbares , 8: feray-je. enfeveli dans
le territoire des Tomitains 3

Province de Pont , excufe moy G je dis
que tes frontieres ne jaillirent jamais de la
faix“, puifqu’elles (ont toujours ravagées par

a cavalerie des ennemis. Tu me permet.
tras aulli de te-dire, que par ton mechant
terroir tu me fais paroître mon exil plus ri-

oureux 86 plus incommode. Tu n’as jamais
îplaifn- de fend: les fleurs du Printemps.
Tu ne voisjamaîs de moifonnenrs nuds : 8:
l’Automne ne te donne point de pampres
embellis de raifms. Mais il y aichez toy en
tout temps un hyver infupportable. Tes
mers [ont glacées , sa les poillbns y nagent
f0uvent fous la glace , qui les y tient enfer»
mez. Tu n’as pour toutes fontaines que des
eaux prefque falées comme celles de la mer,
85 lorfqu’on en boit on ne fçait (î elles n’al-

terent paâ plus , qu’elles n’appaifent la foif.

Tes campagnes deeouvertes n’ont - ue quel-
quesiarbres fans “fruit 3 elles reprellentent la
amer. On n’y entend Point chanter les oy- s

* [eaux , à moins qu’il n’en vienne des bois
ëloignez pour boire des eaux de la mer avec
leur golîer entoilé. Tes champs font tout he-
tillez d’abfmte , 8: cette moilTon amere eft

fort convenable à ce lien. ,
Ajoutez a cela nos continuelles frayeurs,

*70yant toûjours l’ennemi à nos portes , où il

. n 5 k alette mille fleclxes, trempées dans du porion



                                                                     

ne P. Ovmn DE PONTO, L13.“lII.

guipant! Inc regio a]? , à 46 muni dniz 610712 à

Nu paie que quifquam , ne: rate nm“ un.

Non igimr mima in»: macumbas [mmm

Alter;   nabis 14/5114: rogztur humus.

Je rugis a]! mira»! mn bu aimera , maja ;

Inque mais larynx nm]? un”; malis.

gidfzm’u , quais? quant; lm jèilim gafant ;

Invenie: , vêre fi rapez?” voles. V

Ve”: [arum tjl: “pas , ut re pariai: , aperte! g

Ethizt jbmnos bac tibi. (un: braves.  
Veut reor umbos. qui: enim miln’ tainji: 1’ij

apte! ut “Wium paca “me me”: .? 

Païen te toto canëiifqac incubée” nervi; ,

Er niti pro me noël: dieque dent.  

arquejuvent alii , tu dabe: viner: arnica: ,

axer; (’9’ mi 1mm: prima respire tu”.

PMzgna ribi impajîm 94 nojïris perfmz kiwis; *

Conjugi: exemptant diçeri: W bond. ’

En»: un degun“. a: ji»: præconia nojïm

Yen vide; Famzlqbu’q nuai: opus. I
Q

a Magna pèjbna. Pour dire un grand nom a «il!
faç un de pagre: a“ p. u Commune. -



                                                                     

LIS Plus!“ n’Ovm! , Lw. III. u x
mortel. Et ,uis ce paris cil e’loî ne’ de tout s
commerce à; monde,& l’on n’y ëçauroit ve-

nir en feurctc’ , ni par terre, ni rmer; Il
ne faut donç pas“ trouver étrange gour met-
tre En à mes maux je demande un autre lieu
pour man banniITement. ,

Mais“ il cit bien Plus étrange , ma femme,
que vous regardiez d’un oeîl fec toutes mes
miferesr, 86 que vous n’en. .verGez point de
larmes. Si vous me demandez «ce que vous
devez faire , c’ef’c de chercher un remede à
mes maux ,1 8c vous le trouverez aifément fi un
vous le-voulez trouver. C’eft peu que de le
vouloir , il faut que vous defiriez ardem-
ment d’en venir à bout . 6c qu’à force d’y

parafer , vous ne dormiez refque as.
Je fuis perfuade’ que PEIGCIJI’S 1P; veulenr,

car qui pourroit concevoir tant de haine
contre moy , que de fouhaîter que ma vie le
terminât dans l’exil 2 Il faut donc que vous
travailliez à cette affaire &de toutesvos for-
ces , 56 que vous y paniez les jours 6c les
nuits “pour l’amour de moy. Oüi ma femme

vous devez dire la premiere à vous acquit-

ter de ce devoir. 4 . AJ’ai parlé de “ vous dans mes Ouvrages
d’une maniere [î glorieufe , qu’on vous re-
garde comme le modelle d’une femme affec-
tionnée i’fon mari. Prenez garde de ne
Ilçlraskperdre cette belle repucation, 8C ne fouf-
  ez point que mes loüanges (bien: fuiras



                                                                     

in P. Ovmn DE Forum , L13. II. A
Il: nibil ipfe quœmr 5 nuita me 14m4 queretur ,

Q“ deb”; futrit in tibi mm mai.

Equ/ùit men me populo Forum: videndum; 1

Br plus norma , quumfuit 4m: , dedit. à

Ratier Æ fading Capancuç de fulmini: :

Notas limita merjî: I Ampbiamüs mais. -

- si minus armât , mm minus 402! Ulyjê:

Magné Pbiloéhm ruiner: famz jà; ejf,

185106145 d? aliqui: hmm inter 1101.15)“ jubis 5,

No: quoque conÂw’cqu nez/374 .ruinafa’dt.’

Nu re nejEiri patina mm pugink 5 qua nan ’

Inferiu: b Cu Battidel mmm babas.”

:Qitquid age: igimrh, [Eau  262 4552’: hagnâ;

15: pin; mm parvis rejlibm axer m’y. W Pr

Cade mibi; quoties landais carmine nq’lro ,

gd [agit bau laudes , an maure raga.

thMefavere reor plum virfuiibu: ijfi: ,
si: un mm par: carpe” fac?» valent. L

a Ampbinraü:.Amphiaras dcThcbcs fut abiîlhé dans
la terre avec le chaulât qu’ilumennit.   5  
V b en bande. Nous avons dit que Philatas avoir fait
a? Vers à la. loiiauge de Battisqu’il aimoit parton?-

n ment. ”   w



                                                                     

Las Ermmss’Ovmz , Liv. III. il;
à cet égard. and même je ne m’en plain-
drois as , la renommée ne laureroit pas de
s’en pfaindre fourdement: ô: elle auroit rai-
fon de le faire , fi vous negligez ce qui me
regarde.

La fortune m’a fufcite’ des malheurs d’un

fi grand éclat , que j’en fuis plus connu dans
le monde’que je n’eIÏois autrefois. Capane’e

devint fameux parles. coups de foudre qui
le terraiTerent. a Amphiaraüs n’eii connu
que pour avoir cité englouti dans la terre
avec les chevaux. Si UliHe cul]: cité moins
errant , il en feroit moins celebre. Et Phi-
loétete doit à fa bleŒure fa Plus grande re-
Putation.

Si les gens mediocres comme moy peua
veut trouver place parmi ces Heros , je Puis
dire que madifgrace a donné de l’e’c at à.

mon nom. Mes vers vous feront connoître,
uifqu’ils vous ont mis en parallele avec

allume Battis de l’Ifle de be Cos. Toutes
vos aâious feront regardées fur le grand
Theatre du monde , 86 vous aurez pour té-
moins. de voûte vertu une infinité de per-
fonnes. Soyez perfuade’e qu’à tous les élo-

ges que je vous donne dans mes vers , le
Leâeur demande fi vous les meritez. Et
comme je crov que plufieurs vous jugeront
digne de ces louanges 3 à aqui ce trouvera-il
beaucoup de femmes qui voudront cenfurer
vos aôuions. Faites donc enforte que ces



                                                                     

au: P. Ohm! DE l’on“, La. III.
gnare , tu puffa , ne livor diacre pojjit ;

. En a]? pro miferî leur; falun vin:

çumque ego defzcim , nec paf/7m dame carrant;

F46 tartinas delzile fila jugam. .

1d medium: Ëeâo venisfhgientibw ager :

ultinm p47: anima du»: miln’ rcjlat , des.

gotique ego præfartm , ji te magi; ipjè würm,

1d mibi , un» 7416M fartim , ipfz refer.  

Exigit bac fôcizlis 4m07 , farda/2114: m4ritum :

Marthe lm: , conjux , exigé: 11%: mir.

Ha: damai dabe: , de qu ccnjèri: , ut Man: r

Non mugi: emmi: , qua»: promut: , cam.

0101524 limfncins; pili/i: laudabili: , axer ,

. Non potait mati Marcia câlin tibir

Harry!“ indigni ; ne; (ji vis ver4f4tcri ) ’ v

Debetur mariât gratin MIL: meù.   
Radin” i114 qgidem grandi mmfamore nabis,

v Net re , ji rapiat latere , Iivar Imbet.

Sa! rumen Imfaéli: adjuge priaribu: ana-m;

Pro rio/Iris ut ji: amblier/2: malis.

Il: minus irfq/Iajaeam ragione , 145m; :



                                                                     

Les Engins 9’0va , Lw. III. 2.x y
’ialoufes ne puifïent pas dire de vous: elle en:
bien lente à donneudu ,fec’ours a fou pau-
vre mari. puis que manquant de force,
je ne puis pas mener mon chariot, prenez en

vous cule la conduite. ’Epuifé de fang par ,rna maladie 5 j’ay re-
cours à vous commeà mon Medecin: je n’ai
qu’un fouille de vie , afllftez-moy : Et puis
que vous le pouvez , faires maintenant pour
moy Fe que je ferois peut vous , il j’ell’ois
en meilleur cliat que je ne fuis. L’alfeétion
que vous me devez par les»liens du mariage
demande cela de vous. Bien plus ma fem-
me , vous y elles obligée par vôtre propre
vertu. Vous devez cela à la miam dont
vous (orrez , afin que vous ne lui Fallîez
pas moins d’honneur par le bon ufage de
votre devoir , que par vôtre probité. (11mm!
même vous feriez toutes chofes , fi vous ne
donnez pas lieu d’être louéel, on ne eroîra
point que vous ayez fthuChÇé la ventueufe

Martia. I “Si vous avoüez la verité , vous ne pour-
rez pas me dire que je fois indigne de vos
foins. I’avoiiede mon col’cé que vous m’en

rendez avec ufure , &que l’envie la plus
obûinc’e ue fçauroit vous nuire la-dellus.
Mais outre les chofes que vous avez Faites,
ayez l’ambition de paroître fort fenfîblc à
mes mireres.lTafchez de me Faire releguer
dans une regîon moins expofe’e aux courfes

l









                                                                     

Les Encres n’Ovme, Lw. III. ne
Dans l’eüat où (ont mes affaires, je peule
que vous aurez de quoy pleurer toute vôtre
vie : ma deplorable fortune vous en donne
le fujer.

Que s’il vous falloit racheter ma mort par
la vôtre , dont je. ferois bien fâché , vous
n’auriez qu’à fuivre l’eXemple de la fein-I

me d’Admet. Et fi vous vouliez éluder les
galants qui vous preileroient de violer la foy
que vous me devez , vous imiteriez Perle-
lope. QR s’il vous prenoit envie d’clh-e la.
compagne de vôtre marien l’autre monde,

. vous fuivriez dans vôtre mort l’exemple’de

Laodamie. Et il vous fouhaitiez de vous
jetter toute vive dans le feu du hucher fune.
bte , on vous pro oferoit Evadne’.

Iln’ell: pas belâin que vous mouriez , ni
que vous brodiez de la toile comme b Fene-
lope. Vous n’avez qu’à prier Livie’, dont
l’emincnte vertu peut faire vanter nôtre lie-
clc que l’antiquité n’a point d’Heroïne plus

recommandable en pudicité. Et comme cet-
te PrincelTe à la beauté de Venus, 8c la fa-
gelle de Iunon , elle feule a elle digne d’être
Époufe d’un grand Dieu.

Pourquoy craignez-vous de l’aborder 2
vous n’avez-point à déchu l’impitoyable
Progné , ni la cruelle ° Medée , ni les Da-
na’ides, ni Clitemneltre , ni Scylla qui en
la terreur des Mers de Sicile, ni la magicien-

K ij



                                                                     

ne P. vam I DE Porno , L111. III.
Manque meuf” angus Medu/a cama.

Fæmina [éd Princepsg in qua Portant videra

Se probat , à mm crimin4f4ljk talât.

Q” m7211 in tcrrù, “hem Sali: a]: mu

charias , excepta Cæfzm , minuit“ baba.

Eligito tempi“ mptatum frape raga’ndi ,

Hzre4t4dverfz ne nm nævi; m1144.

[Non hit/w Inn; reddum 07461114 .ûrte: :

Ipfzque non mimi temporefand patent. ]

Cumjhtm urbi: erit , 9114km nunc augurer W;

Et nuümpopuli contra/Jet or); doler;

6mn damas AuguÆ, Capitoli mon 601671114;

LæM, quad cf], élit , planque [mais ait;

T/zm tibi Dî fadant adeundi tapin Jîat ,

Profetîum aliquid mm tu valut puna]

si quid ager maja: , dijfer tua comac; “vaque

Spem fÆinando pruipitare mmm.

[Net rami: jubeo , dam/i: vzcuwînxa qumj

Cor/mm 4d mmm vix mon i114 fiu“.

[am mm pariât“ fueritÆpam wrendù;



                                                                     

LES Encres D’Ovmz , LIV. III. au
ne Circé , ni l’épouvantable Medufe avec
fcs cheveux murez de ferpens. Vous addref-
fez vos prieres à une grande PrincelTe , en
qui la fortune fait bien voir qu’elle en: clair-
voyante , à: que c’ell à tort qu’on l’accufe
d’eflre aveugle. Il n’y a rien aptes Ce-
far de plus grand qu’elle dans tout le
monde.

Tachez de bien prendre voitre temps.
A pour lui demander cette grace , de peur
que vous ne vous embarquiez par un vent
contraire. Les Oracles ne rendent pas toû-
jours leurs reponfes , a: même les Temples
ne font pas toûjours ouverts. Quand la vil-
le fera dans l’eûat , ou je m’imagine qu’elle

cil: , qu’il n’y aura” rien de facheux qui ren-
de le peuple trille. Lorfque la maifon d’Au-

uüe , qu’on doit reverer comme le Capito-
e , fera dans la joye 8C dans la paix , abor-

dez l’Imperatrice fous la conduite des Dieux,
85 croyez que vos paroles me feront de quel-
qu’utilité. ’

Si vous la trouvez trop occupée , remet-A
rez vôtre delièin à une autre occafîon , de
peut de ruiner mes affaires , en voulant les
avancer precipitamment. ]e ne vous re-
commande pas d’attendre qu’elle fait entie-
rement defocuppe’e; car à peine lui relle-t’il

airez de temps pour s’habiller.
Lorfque vous verrez le Senat en corps

K iij



                                                                     

2.12. P. Ovmn DE PONTO , 12m. III.

Par rerumïurbam tu quaqae oportet au] I

Wibi cantigerit vultum funant? adire ,

Ham par/buna , qua»: meure , meneur.

Necfxzôlum dtfendc mmm : mata mujkjïlenda ejî.

Nil IIMÉüicitæjnt tu valut preux.

Tarn lanjmis demanda mon: cff  :&qu140 un:

Ad mm mentales bréchu tende pedes. .

Tu»: par: nil alita! , [leva ni/i ab baffe ramdam :

Hojkm Fortumm fit [km 1% mibi.

Plan quidemfubeunt : fui jam turàzm timon?

En quaque vix perm? ore trementc loqui.

Sur/pic” lm damna tibi nmfare : [anti/n illa

Te majæatem patirhuij’ë Æam.

[ N86 tuaA/ïètufcindentur verba, naceâit.

Interdum larynx pondent ruais babenr]

Lux etiam cœpti: faire bond rahbas adfit:

Hamque convaniem, aujpiciumqm favem;

-.-.v. L.





                                                                     

124 P. Ovmu DE Porno , 1.131111.

Sedpriu: impojita [mais altaribu: igni ,

Tbum fer 4d magnas vinæquepum Dam.

E quibus ante 0mm: Aùgujium numen adora 5

Pragmiemquepiam , participemque tari.

tint urina»: mites Mita tiki. mon; ruminer

Non mais 1407m; minime aÆiciant.



                                                                     

Las Encans n’Ovmn , Lw. III. 2.2.;
Maïs auparavant allumez du feu fur les
faims Autels 5 enfaîte offrez de l’encens 8:

du vin tout par aux grands Dieux. Ado-
xcz fur tout le Divin Cefar , fa famille
6C fan Epoufe. Je prie les Dieux qu’ils
vous: foient proyîccs comme ils ont accou-
tumé , ôz qu’ils regardent vos. larmes avec;
un vifage riant.

l v-o.

,vvvwvvüy-Vu
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2.17

%&&&&&SÆ&ÆÆÆ%&
commet. WŒŒÙWWWŒ’Œl’EŒO

v Wî’WW’âfïk’Wifæîfî’Wï?

LES
ELEGIES

UOVIDE’

ELEGLEIL
A COTTA.

11fe [aile de fait amitié , qu’il rachera détendra

immortelle par. jà: Poêles.

“ ” v“ E fôuhaitte , mon cher Catin,

l a que le (alu: que je vous en-
, voyc dans cette lettregaille juil.

- qu’à-vous, &vous fôitre11du..
” Car la joyc que j’ay d’appren-

du: que vous vous portez bien diminue mes-
taourmens , 86 vous me Faites j’oüir d”une

parfaite (aimé dans, une bonne partie de:
, moi-mêmm Lcrfquc lcsmntrcs chancelèng,

angus abandonnent; lesv-oiles- yvous. en“;
K; 7j)



                                                                     

3.2.8 P. Ovum DE Porno , L13. III;

Tu lacera remanes 4116/1074/514 un“.

Gram tu ejî igitur pima. ignofeimus illi: ,

gi mm Fortumî terga dedêrefugæ.

Cum ferimt mmm , nan unumfulminz Vrerrent:

filmage)” pereujô turbe pavere Ëlet.

Canaque dedit parie: vannera figent ruina ,

Sollicite mame jït 1051H ille meta.

Q0: non è timidù agri cent/:31): vitae ?

Vieinum meneau: ne N’a/Mt inde malum 5’”

Me quoque amieqrum nimio terrera manque»,

Non odio , quidam defituêre mei.

Non Mi: piette , mm ojkiay yolzentu

Defuit î 4mm: extimuêre. Dm.

arque magie cauri payant timidique vidai ,

Sic appellari- mm. meruëie mali;

At me“; excujîit euros-in: mentor amin: -,

arque babouin? de me criminel. nulle; , favetg.

* Kim [me contemi rami , Âgmntque, [icelui

Plzrgezrifaüum me quoque rejîe 154mm.



                                                                     

Les limonas n’Ovrmz , LIV. III. :29,
le feul qui me fervez d’anchre à retenir
mon vaillèau tout brifé qu’il eft de-la tem-
pelle.

Je fuis charmé de voûte affeétien, 86
j’excufe ceux qui m’ont quitté apre’s mon

malheur. Quint! le tonnerre frappe un (cul
homme , pluiieurs autres en font effrayez,&

’ ceux qui le trouvent prés du foudroyé en
(ont arum tôt fâiiis de crainte. Lorfqu’un
mur menace de ruine , performe ne va à
l’entour, de eur d’en citre accablé. Ceux
qui font efcl)aves de leur fauté avec des
apprehenfions continuelles évitent la conta.-
gionôc le voilîque’ des malades ,fpour ne
pas gaigner leur mal. Pourvmoy je ’uis per-
fuadé que pluli-eurs de mes amis m’ont ahana-
donné Par crainte , Plul’côt que par haine.
Ils ne manquoient point de tendrelÏe , ni de
bonne volonté à me fervir; ils ont redouté:
les Dieux qui (ont irritez contre moy. Ont
peut bien les appeller prudens 8: timides ,.,
mais non pas mechans.

C’ell: ainlî que mon humeur indûlgente
me porte à eXCuÎer mes amis , a: à-neileur
reprocher aucun crime. Que ces gens là re-
conteutent d’être excufez , ils pourront mê-
me le jullilîer par mon temoignage. Mais.
vous: mes lideles amis ,, vous m’ePtes bien
plus. confiderables , quoique vous (oyez en.
Petit nombre, Puifque vous n’avez as craint v
fecourir dans, mes Plus girel ante mal; »



                                                                     

age P. 0mm: DE P’ONTo , L13. III. l
P47: .ejii: puni potier g qui rebu: in Mélia i

Ferre milii nullzm turpe para/fi: opem. h - i
Tant igitur mîiti moriatur grain 124M ,.

Cum chai: Mjilmto corpore fat?!“ en.

F411”, (9’ Humus ûpembiî rempara vitæ.

si rumen à memori poitrina: laga,

(50112074 debenmr mæins ex/ànguia bujîis r.

Efugiunt jfruèïox numen/nanan!” ragot;

Oacidit à “Plie/Eu; , (7.in tomium Orejïm:

Sed rumen in taude: vivit uterqtœ il“.

Ï” etiam [cri 1414514610“ ftpe rapons;

Clamp“! erit’fcripti: gloria rit/lu mais;

Hit (plaque Sæuromnræjam vos navêre Getæqiæ z

Et mies animas barbara un” grabat.

(lavique ego de vefira imper probitate refc’mmâ,

( Nain didicilGetiæ Sarmatiæque lagmi ).

10m [aux quidam , matu cam “Mn: in Ma ,.
Reddidit ad 120%!” talla 17:16:: fine: :.

Nos, quoque amiaule mmm [une navimas , lia/Pm,
Quo: protal à 1201m frigidus Mer Indien

ÆË 10m: in Sqtbin, ( “miro: dixêrc prions);

Qui Gerim lange mm ira; (li/fat huma;

En ego-fmn.1erm ( panic me pœnitet ) 0mm,
Confirtem-Bbœbi-gem coli: i114; 13847113.

m1314 manant. badin suffis: innixazmlümnia a





                                                                     

:57. P. Ovmn DE PONïo, 1.113.111.
Parque quater dam: izur in i114 gradus.

F41M rzfêrt idia fignum mhjïefutj’.

Quoque minus (lubin: Jim 64/13 , 0754 D64;

maque, qua fuma mmm candida fui ,
Decolar affu o tin6f4 (mon méat.

Fæminkz parafait tædæ mm nota jggnli :
Que jùpemt Scythe” médium mmh“.

Sucrijîcî genus , ( fic infliruêre priam )

Advena virgineo 64qu ut teuf: calfat“.

Regm Thon; bahut? Mœutide clam: in on; :

Necfuit Euxini: notiar alter quid.
Sseptm tenante illo , liquidas 1”ch par 4mm

Neftia qui»: diam: Iphigenizn iter. 7
Q4471; levibu: ’èenti: fuô nuée par æquom 174’632”:

  Credimr bis Pliœèe 110,94%:ng lacis.

Pnfuerut rampin maltas m rire par auner,
1min [2er agem trwid- [2mn manu.

gum duo velifcrâ juvene: venere carimî;

Pnjèruntqye [in [mon najim pelle.
Parfm’t lai: aux, é“ amer: quorumnlter Orejïesg,

Alter surpattes. nominafama tamar.
Marina: immitem Trêviæ dammar ad 4mm ,.

Evinëli gamina: 4d a4 tergdmamu.
a Spargit 491m capta: lu/lmli GMÏd jàærdax. ,2“

Amide: ut faim injhlz: long» comas.

2.5Bargir «gaz. Les VAçcicn’s dans leurafzçrifëacsæmà.

numen: d“eau)cs VlÇÎllllCS pour 1:5 gayac: ayam;
w’dlasfgiïsm manolas.

117-»-



                                                                     

LES ELEGIBS D’Ovmz , LIV. III. a; 5
colomnes , 8c l’on y monte par quarante cle-

rez. La tradition porte qu’il y avoit une
Ëatuë de Diane; mais pour vous donner fu-
jet de n’en pas douter, c’el’t que (on piedeftal

cil: maintenant vnide 3 8C l’Autel qui citoit
de marbre blanc , n’ell plus de cette cou-
leur , à caufe du fang qu’on y a répandu.

La Prellrelle de ce Temple doit citre
Vierge 8c choiiie entre les plus nobles du
pais; 8C par une ancienne coûtume il faut
qu’elle égorge un Étranger pour le facriiier

à la Deelle. Sous le regne de Thoas Prince
illuflre 8C tres Fameux dans les Pains Meeti-
des a: fur les rivages du Pont Euxin , une
certaine Iphigenie y fut, dit-on , tranfpor-
tée à travers la vafle Reaion de l’air : On
tient qu’el’cant enlevée [gus un nuage par

les vents , Diane la mit en ces lieux.
Cette lnhigenie fuivant la coûtume ,

avoit déja Ëait ces horribles facriiîces aî/ec

repugnance , quand deux jeunes hommes
embarquez fur mer vinrent moiiiller l’an-
chre à nos colles. Ils citoient de même âge,
&s’aimoient également. L’un d’eux s’ap-

loit Orefte 8: l’autre Pylacle , noms Fameux
dans la poiler-ite. Auliitôt on les mena cle-
vant l’Autel inhumain de Diane , les mains
liées derriere le dos. La Preftreile tenant ces
captifs les a arrofa d’eau pour les purifier , 85
leur mit enfuite fur la telle une mitre qui
citoit fort haute. Tandis qu’elle preparoit le



                                                                     

:34 P.0vmn DE Porno , 1.115.111;
Manque purpura»: , dam vil” tempom vitris,

Dam tarda; mafé“ invenir agile mon ,

Non ego crudelis , juvenes igné/cite , dixit;

Sacra ne fado barbaient loco:

Rita: i: q/îgentis, qua vas rama: urée veniti: 3’

gaura parumf4ujh pappe pâti/lis iter ?

Dixit : à , audita perm p54 nomine virga ,

Comme: urbi: comperit W fune.

Altcruter vari: , inquit, zada lia/h): paris;

Ali parria: fade: minci“: alter en.

Ire jubet leade: mmm perituru: Orcjicn.

Hic mg.“ : inque vice»: pugilat uterque mari.

Expitit bac mmm , quo nan convenait illis.

caetera par 6011507116” En [in fait.

Dam peraguntpulchri jurent: (cramer: alizaris;

. M fretrcm [crépus émut ile nous.

Adfmtrem mandant dab” , attique i114 (labarum;

( Hamme: 64/24: 4/1325: )f5*4ter emt.

Nec mara; de temple rapiné jinmlacm Diana .-

Clamque per immen/ks puppefemntur tiquas.

Mira: azuorjuvemnn , quamvi: abiêre tu marli ,



                                                                     

LES Encres n’Ovrmz , Liv. III. :3;
facriiîce , 8: qu’elle leur mettoit autour de
la telle les bandelettes facre’es : pendue
qu’elle cherchoit des pretextes pour retar-
der cette ceremonie , elle dit à ces jeunes
gens , je ne fuis point d’une humeur cruelle,
ainfi vous me devez - pardonner li je fais un
Ifacrifice Plus Barbare que le lieu où je fuis.
C’ell une coutume de cette Nation. Mais
de quelle ville venez-vous 3 Et par quelle
route mal-heureufe elles-vous venus debar-

quer içy 2 L iElle parla de la forte , 86 quand elle fçeut
le nom de leur pa’is,elle trouva. qu’ils étoient

de f3. ville. Il faut , leur dit-elle , que l’un
de vous deux fait immolé pour viélime à ce
facrilîce, 8c que l’autre s’en retourne porter L

la nouvelle chez-foy. Pylade voulant mou-
rir , conjure fon cher Greffe de s’en ’aller :
celui-cy ne le veut pas , 8C tous deux difpu-
rem à l’envi à qui .s’expofera à la mort.Voi- “

la le feul dilïerent qu’ils eurent jamais en-
Ifemble ; tout le relie de leur vie le par;
dans une grande union.

Pendanthue ce combat d’amitié fe paf-
foit entre ces jeunes gens -, Iphîgcnie écrivit
une lettre à (on frere , &par un étrange
avanrure , ce fut à lui-même qu’elle la don-
na. AuIIîtôr ils enleverenr du Temple la
Ratuë de Diane ,, 86 fe fauvant à la derobéc,

ils s’en retournerent Par mer. La merveil-
leufèaffeôlion de ces jeunes hommes , par:



                                                                     

236 P. Ovmu DE Pouro,*Lm. III.
In sot/214 magnum nunc quaque mmm lidar.

rabab: mmm: dl ququam vulgari: 4b i110 :

Laudarunt 0mm: faéla piamque fidem.

Scilicet bac etidm ( qu m4114 fermer ) on:

Nomen amicijix 64”64” carda mowt.

midfame Au/Ônid gmiti debeti: in urée ,

Cum mngant diras Mia fait Gants?

Jddz , quad Æ animus femper“ ribi miti: 3 à 41m

Indicium more: nobélium baba;

Quo: a Volefus patrii cognofmt nomini: me?!” ;

mm Numn materna: mm neget Mefuo: :

Adjec’tique probent galium: 4d nomina Cotte ,

si tu mm 91?: , interitum damas.

Digne vir hacferie , 1412/5 [immun amin

Conveniem iins moribu: ejè punt.

a 1,01%“. Il cibi: Sabin 8c vint s’établir) Rome

avec Tatius. .
wm



                                                                     

L15 Encres n’vanE ; L’xv. III. 2.37
encore apre’s plufieurs (racles pour un grand
exemple ’amitié parmi les Scythes.

Après Îe recit que Et ce viellard d’une
hîPcoire f1 connuë , toute l’allemblée loua
l’action , 85 la confiante fidelité de ces deux
amis. C’eft à dire qu’en ce climat le plus
barbare du monde , le (cul nom d’amitié ef’c

capable de toucher les cœurs les Plus inhu-
mains. Que ferez-vous donc vous autres
qui elles nez en Italie , puifque de telles
actions peuvent amollir les Getes?

Ajoutez à toutes ces choies la douceur de
voûte efprit , ô: la bonté de vos mœurs
qui marquent voflre haute irailTance. a Vo-
lefus l’lllullre Auteur de voûte race du
coFte’ de voûte pare, a: Numa dont vous ti-
rez vôtre origine par voûte mere , vous re-
connoitroient à/ vôtre fagelle pour un de
leurs defcendaus. Vôtre maifon même qui
peinoit , fi vous n’cfliez Plus au monde,
Prouveroit la grandeur de vôtre ame parle
nom fameux de Cotta qu’on lui a donné.
Secourez-donc voftre ami dans [on mal-

’ heur , vous qui elles fi digne’de cette ex-
traûion: 86 foyez bien perfuadé que cela
convient à un homme de vôtremerite.

wm







                                                                     

2.40 P. Ovmn DE PONTO , L13. III.
Menu! fer: media quanta nitere ulet.

Publicu me requin cururum [571mm babel”,
Fuftfyue emmi tom languide membru toro z

Clan/Mita permis agituru: inborruit aïr ;

Et gemuit pano motafene/lm Ëno.

feinta: in cubitum releva mu membru fini/hum :.

MW? é è trepido pella” fomnu: abit.

sut/nit Amar vultu , nan quo plus Æ/Ôlebdf,

Fulcm mmm [and tri/li: 4687714 manu.

Nec torquem colla , me bubem trima/e lapillis;

Nec bene nil/kafir” commis , ut me ,’ coma; *

Horridu pendelvunt molle: Æver ou lapilli;

Et vi/Zz e/l oculi: humide; P311714 mais.

gaulis in 45m tergo Élu cf: calumbe,

nuâuntum multæ quum retigêre mumie.

Hunc,jimul ugnavi, ( neque enim mihi notior alter)

Tulibus efam (Il libera lingua jànis: ’

O puer , exfilii decepto cauÆi mugi ra ,

Quemfuit utiliu: mn docuijèrmibi;

Hui quoque 1701W , px q]? ah“ rempare nulle ,

Et coït udjlriôlis barbaras [Il/1er uquis?

Que till maja vina ? nifî titi muta malin: videra .9»

Q“ Ù”! a/ï île/ci: , invidioh tibi.

lorfqu’cllc .



                                                                     

x

LES Encres D’Ovmn , Liv. III. 2.4i
lorfqu’elle eft dans [on plein. ]e gourois les
douceurs du fommeil qui foulage les cha-

rins de tout le monde , 8: j’eüois languif-
gaminent couché dans mon lit , quand tout
d’un coup j’entendis fremir l’air a ité par
des ailles , 8: la feneüre ébranfle’e t un pe-
tit bruit. ]e me reveille en fui-faut, 86 m’ap-
puye fur leicoude gauche, mon-cœur palpi-
tant de crainte.

L’amour m’apparut debout , avec un vi-
rage tout changé ; il portoit d’une façon
trilte un fceptrq de bois d’erable à fa main
gauche. 11 n’avoir point de collier, ni de
ruban attaché à fes cheveux -, 86 bien loin
qu’ils fuirent frifez comme autrefois , ils
tomboient tout plats fur fon vifage qui me
Faroill’oitiaü’reux. ]e vis/que les plumes de

» es ailes étoient herillëes comme celles
d’une. colombe quand Plulîeurs mains ont

palle deKus. ’
Sitoll: que ’e le connus, car nul autre ne

m’a jamais elle plus connu que lui , je lui
parlay librement en ces termes. Enfant qui
as trompé ton maître , qui es caufe de mon
exil , 85 à qui je me repens d’avoir donné
des preceptes , tu viens donc en ce Pais où
il n’y a jamais de paix , 8: où le Danube cil:
toûjours glacé a (gel cit le fujet de ton

q voyage a viens tu voir les maux que j’endu-
re a Peut-dire ne fçaîs-tu Pas qu’ils font bien

murmurer contre toy, i

Tous l X, .1.-







                                                                     

2.4.4. P. Ovmn “DE Perdre , L13. IIÎ.

sa; mmm; in liquida jurat“: dime pojjî:,

Non me legitimas pliicitajè toros.

Scripjimd: Inc ijlit , garum né: n’ira padma:

Contihgit nims , un fiola long-paies. l r ’

Dit ,prmr , calamita didici/li faüère impm; i

Etfacere immun: per riiez: jaja genus .3

AIL/ï: ab bi; (munis rigide  Æbmom libeüis, l

Quant [ex furtive: 4m: bahr: viras .3

QI-lid amen il“ prodeji , vctiti fi lege [and

Credor adulterii compofutf’e; mm 3

A: tu fic haha; farientu 6101674 jàgitm;

si; marquant rapido [amyrides igue vacant 5

Sic reg” imperium , rermËue (crâneur 0mm:

042M , ab Æneâ qui tibifmtre neper;

Ejïrc , fit nabi; non implacabilis ira;

Meque taco pleéh’ commodiore relit.

En ego vif“ tram puera dixijfc velum.

Ho: vifm ne“: ille dadin? fines;

Par mu telaface: , de“ par met nia jàgitm ; “

Par matremjura , Cæjhreumque tapin;

Nil zig/i (enceint , ne: te didirwê mgr)?” j I







                                                                     

LES Encres n’vam-L , ,L,Jv.III. 14,7
vos receptes. Plût aux Dieux que vous
pui 1ez vous juüilîer 2mm bien du relie que

de cecy. h I vMais v0vide , vous avez plus de mal à
craindre d’un autre collé. Quoiqu’il en foi:

neanmoins , vous ne devez pas renouvelle:
voûte douleur : cependant vous ne (catiriez
vous juililîer de la faute que vousavezfai-

i tes. Au relie quoique vous coloriez voûte
crime du nom d’erreur , le Prince qui vous

unit cil plus indulgent que vous ne merîtez.
il“ urtant prishmon ellbrt à travers d’un-
men es chemins epour venir vous voir , 82
pour vous donner. quelque confolatiou dans
l’exce’s de voûte mifere. I’avois déja veu ce

pays à la follicitation de ma mere , quand
je vins lancer mes traits contre la Princeffe e

de Colchos. q .Mais fi vous voulez (cavoit pourquoy je
reviensicy aptes tant de Ilecles , je vous di-
ræy que c’èPc pour vous voir , vous que j’ai-

me comme un homme qui a combaru fous
mes ordres. Banniflèz donc toute crainte,
la colore de Cefar s’appaifera , 86 vous ver-
rez quelque jour l’acçomplillëment de vos
fouhaits. Ne craignes pas ce retardement,L
le temps que nous deutons eil: Proche: le
triomphe qui fe prepare va remplir de joye
tout l’Univers.

Maxime , il je doutois que vous ne Enfilez
point fumable à ce que je viens de dire , je

Il!)



                                                                     

“148 P. 0v1nn DE Porno , L13. III. I ’

Memnonia cygne) (dà colore puma. W

.sed tuque muratur nigru pica 146km humer :

Nez: , uuod crut tandem , fit terebint/m; , dur.

Conveniem uuimo genus e]! au: nubile Manque

rama (9’ Hercule: fîmplicituri: bubes.

Livar iners ritium mon: nan exit in 1’on5;

thue [nem imu viperu ferlait huma. ’

Meus ruz: fublz’mis uqn’u genus minet ipûm:

Grandzu: ingem’o me tièi numen big/Î.

Ergo alii nouant mijèru , optmtquc rimai :

Tiuâuque montai [piaula felle garant.

.1: run Æpplicibu; donna (Ë dîma juvuudis: i

In quorum numen me prmr MIE valis;

«un



                                                                     

Les Eucms n’Ovmz, Î.1-v. III. 249

pourrois croire que les Cignes font aufli
noirs que Memrlon. Mais le lait ne perd
Pas fa couleur par le mélange de la poix , ni
le marbre blanc ne fçauroit prendre la noir-
ceur du Terebinthe. Vôtre millime con-
vient à vôtre courage , vous agillez noëble-
ment en tout , 8c l’on voit reluire en vous la.

fmcerité d’HercuIe. e . ”
L’envie ce vice fi lafche ne s’attaque

point aux gens qui ont l’ame élevée , mais

elle ram par terre comme uneA-vipere.
VORZI’C e Pris cil: Plus fublime que votre il-
lulÏre extraâtion , &t vôtre genie paroit Plus
grand que le nom que vous portez. (lue les
autres nuifent aux miferables , qu’ils aiment
à dire redoutez , qu’ils nouent des traits
trelnpezlduns le fiel , vôtre maifon cil: ac-
coutumce a feeounr ceux qui ont recours à.
vous, au nombre dequlels ,“ je vous hyphe
de vouloir me mettre.
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Po, O V I DII
’NASONIS

DE P O NTo.
EPISTOLA IV;

RUFINO.
à tu v’ Je tiôi mm mmm pomma reti-

:   bd FÙÜIMI ’

nm: 3

mye fanfans-mandat , Rufne, “Mambo;

a In reflua? varis/i remm- ille marias.

. E]? opus exigu»: , rainfque paratiôù: impar.

matte mmm cmque ejîf , ut mame raga;

Ndfô “minium. mini: ab aria?
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L E S  ELEGIES
D’..O VII D E.

ELEGIEIIVo- -e
A RUFIN.

Il s’exmfe de ne pouvoir pas chthter dignement

’ le triomphe de bien. ’ “

a OSTRE Ovide, mon cher
’4 Rufîn, vous écrit de Tomes,

“ e, f pour vou91âh1’érde tout for:

. l à cœur , &pour vous prier de
, a vouloir eûre le proteâwë

l de fon livre s’il tombe entre
vos mains. C’eû: un ures petit ouvra-ge , 8c
qui n’eû point comptable aux preparatifs.“
que vÔus faites , mais tel qu““il CR je tous,
prie d’en prendre la groteéhon. l

1.4 7j







                                                                     

254 P. Ovmn DE Paru-o ,Lm. III.
Sed la“ , È! gentesfarmam mille Ëguris 4

Nutrüjenr carmer: , præliaçue ipfa , mmm.

Et Regain raira: , serti-[hm lorgneur menti: ,

juvwënt astiqua fanât“ illud opus.

Plaujx’bm ex ipjr’: populi lamquçfnvore

Ingenium quadri: imam]? potejl.

franque ego run/5%»: :412 danger: vigarem,

gum mdr: audita mile: 4d arma tub).

raflera fmt (112061.: névièus gfdciquç 1mm,

zingue lm , quart parier , frigidion [am :

1114 Dacisfarie: in mm; 144m: ahana

l Exteteretfrigm fan/fût“ 0mm mais.

Bi: ego dq’eélm , dubiihue aut’loribu: afur,

: 11170111“; venio juré favori: OPE)”. -

Net miln’ nota duazm , nec fart mibi 1mm taconna“

  Nomèm : materimn vira tubaire manta.  
Par: quota da tann? rebus . quam lama rçferre,’

J142“ aliqurs nabi: [m’être ptwjët , eut?

Q0 ruz/gis, ô [celer , (Me: igmfærc , ,6 quid“

Erratum a? 1112i: , pateritmnve MM. v

Wc , quad ajzdmm domini wading; gum/’41:  

Je



                                                                     

Las Erreurs p’Ovmr, L1v.IIl. 2.55
lieux , les combats , 8c les peuples repre-
fentez en mille figures auroient enrichi mes
Vers. Les virages même des Rois caPtifs,
qui font les indices de l’amer auroient peut-
citre. contribué en quelque forte à embellir
mon ouvrage.sAjoutez qu’il n*y a point d’ef- ..
prit qui ne puiiiè s’échauffer aux acclama-
tions de ioye , 6C aux applaudiflèments du
peuple -. 8c par un femblablc bruit je n*euiTe
yamen moins de vigueur qu’un nouveau fol-
dat en a Pour les armes quand il entend. fon-
ner l-a trompette.

Q; j’ayc l’efprit plus froid que la neige
6: que la lace «Sc plus que le lieu où je fuis ,
relegué, e feul vifage du Prince qui dharma
dans un char d’yvoire dilïîperoit tout le
froid de mes feus. Privé de ces avantages,
85 fuyant pû rien apprendre que [in des
bruits incertains , ray recours à vôtre ail,
liftance par le droit que m’lattribuë voûte
Proteélzion. Les noms des ofEciers ennemis,
66.163 noms des places conquifes me font en.
tierement inconnus. Enfin à peine ay- je en.
de. la matiere. Quelle artîc feroince de
un: de choies confideraîiles que la renom-
méc pourroit nm? rendre , ou que glue];
qu’un me Pourront, crire P C’ell: pOLri-quoy,,
mon cher Leé’teur ,vous devez d’autant plus.

m*excufer s’il y: a quelque fanu: ou quel-
qu’ouiiHîon dans mon ouvrage.

Ajoutez à. cela. que. ma Lyre accoûrumé’ç-



                                                                     

2.;6 P. Ovuzn DE Porno, L113. Il!“ V

1d [arum mrmen-vix men turf: ljm (Il.

Vix 607m po]! rama quorum” velot fwibant:

Et gondera aliquid , m miloi vif: nova

a arque rçformidant mmm»: lamina Solen: ,

Sic 4d lotitia’m mon: mm jègni: ont.

E]! quoque ounflarum novitzu 4:4er4 renom :

Gratiaque oËoio , quad  mon; tarda: , 4114?.

Caton oermtim de magna jèripm triomphe

x34m pridem populi fùfpioor ore legi.

Illooàibirjit’iem , [Mor malaxai): plana: 3

1114 mon: pota tif! , 110]?” repwt’r 4mm.

Non ego ogilwi , mofm’t inmia [mon :

Ultimo nie 1%.;in [Miner omfferi , ,I

Dum 701i! bac ramonpropemtaque carmina film,

Faüoque mut 4d vos ,. 4mm: AMIE: pote/i.

N86 minimum refert, intoéh rafiau primas ,

Au [en mm“ pane reliàîo mon.

Quid miam , lem: exila/5,30 fierions barra, U

si nim non facho c]? dig: rorozmjuo. Ë

--A M;



                                                                     

Lus ELEGIESn’Ovmn , Liv. III. 2.57
au chant lugubre de mes plaintes a eu de
la peine a joüer des airs de ré’oüiiTance.
Ainfi aptes une li longue trif’ce ci, mal-ai-
fement me vient-il d’agreables choies dans v
l’ef rit.. Il m’a même paru nouveau d’avoir

un niet de joye. Et comme les yeux qui ont
perdu la coutume des regarder le foleil ,
craignent enfuite de le voir, ainfi mon aine
abbatu’é citoit lente à fe réjouir.

Au relîe laknouveauté eft charmante en
toutes choies , 85 le retardement m’empêche
de plaire de ce coïté. Les autres qui ont
décrit à l’envi ce magnifique triomphe font
apparemment déja lûs du monde : Le Lee.-
teur citoit alteré à la leéture de leurs ou-
vrages,8c fa foif fera palliée quand les miens
viendront entre fes mains. Leur eau citoit
toute fraifche , 85 la mienne fera tiede. Ce
retardement ne vient pas de moy ni de ma
airelle , mais c’eil: ue je fuis relegue’ au

gout de la terre fur Ies bords du Pont-Eu.
xin. Si la renommée nous apprend quelque
nouvelle, ou que fans perdre de temps on
faille des vers fur ce fujet pour vous les faire
tenir , une année entiere (e ailera. Il ya
une grande difference à cueil ir les premie-
res roies , ou à ne prendre que les dernieres
qui feront mitées fur les toners: Aqui ne
faut-il pas s’étonner fi de ces relies de fleurs

on ne peut pas faire une couronne qui foin
digne d’un grand Capitaine.
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Les Encres n’Ovmn , Liv. III. a”
ge prie les Poëtes de ne pas croire que ce-

ici oit dit contre leurs vers: je ne parle icy
que de ma Mure. Chers Confreres du Par-
mŒe , nous facrilions vous a: moy au même
Dieu , s’il cil Permis a Hes miferabes com-
me moy d’eftre de voûte alfemble’e dans une
étroite liaifon d’amitié , 8: je vous revere
encore quoique je fois éloigné de vous. Il
faut donc que je vous reeommande mes
Poëlies , ne pouvant moi-même les faire

valoir. ’On .n’eflime les écrits qu’apres la mort
de leur Auteur, parce que l’envie a coûta;
me de morde avec injultice les ouvrages
des vivans. (lue fi une vie milërable cil: une
erlapece de mort , la. terre el’c déja creufée

pour moy; 8e dans le malheur où je fuis ilne
relie plus qu’à. m’enterrer. Mais quand tout
le monde. le dechaîneroit contre mon Poë-
me , il n’y a perfonnequi Fume defaprou-

-ver mon delYein. Que il les forces me
manquent , ma volonté cil toûjours louable;
8C par cet endroit j’efpere que les Dieux fe-
ront contens de mon offrande. C’efl la vo-
lontéqui rend le facrifice du pauvre auHï
agreable aux Divinitez par une cule brebis,
que s’il leur offroit un bœuf.

Ajoûtez que le fujet de ce triomphe cit
il grand, qu’il cuit même paru diHicile , au
fameux Auteur de l’Ene’ide; Et puis les vers.
tendres de l’Elegie n’enlont pu foûtenirla



                                                                     

:60 P. 0vmu DE Pou-Io , L13. Il!»
Pandera difpzm’èu: non-pondre mais.

Q0 pede nunc un” , duôia a? jèntcntia nabis. 4

Jim min: de te , Rima: , triumplms 4114/3. I l

. Mita 7mm»; non [am phi/âgé»! mmm.

Banda jovi laura: , du»: prin i114 vina,

Net me; rem: agis, qui/il”!  Æmm: 4d yin/11m.

Non bene puni: flamba pota Gain

(/34 Dei vox M : Deux 5/1 in padan najiro. 1

En duce pradico raticmorqae Dm.

gyid “f2” mmm: pompamqne pantre triumplzis,

Liviz ? jam 13111144 dam tibi balla morés.

1?wa damant“ a Germania projicir baffa;

591m pondus dia: amen. baba” mmm.

Craie brevique ’Mes adam; geminabir barmen:

Films, é j’avais, a: prias, ibit aquis.

frome , quad injiciu humai: vic’lorièm , ojîrum“.

.Ipftpotg/l Mitum ne]: canna “pur.

8mm, [éd (“iguane gummi: radientur à aura ,

a P915014: Germania. La Germanie (a (ouîeva con-
tre les Romulus , a; [gut défi: mais lugions com-
mandées par VM-rus. ’



                                                                     

LES Encres n’0vxns thv.III. 2.61
prandeurgavec leurs cadences inégales. Je ’
uîs maintenant en cloute de quelle forte de

vers je me ferviray dans l’autre triomphe
qu’on va faire des Nations qui habitent les
bords“ du Rhin. Les prefages 851e!» voeux
des Poëtes ne font pas vains. Il faut offrir
un autre laurier à ]upiter , tandis que le pre-
mier ei’t tout verdoyant.

Ce n’eil: pas Ovide qui vous parle, lui qui
cil: releguél fur les bords du Danube parmi
les Getes peuple inquiet 86 turbulent. Ces
paroles viennent d’un Dieu qui relicle dans
mon cœur: Oüy c’eil un Dieu qui m’infpire

les prefages que vous allez entendre. Livie,
pourquoy cella-vous de preparer le Char
de Triomphe , 86 la Pompe qui l’accom-

pagner: 2 .Lai guerre prefente ne doit pas vous cau-
fer le moindre retardement. La perfide
aGermanie dacite (k met bas les armes.
Vous allez dire que mes prediâions ont
maintenant leur effet. Croyez ce que je
vous dis , vous en ferez perfuade’e dans peu
de temps : les honneurs de vôtre (ils aug-

’menteront, 8: il montera comme aupara-
vant fur un autre char de triomphe. Tirez
vôtre robe de pourpre , pour vous en parer
dans vôtre vié’toire. La couronne triompha-
le peut connoître vôtre tePce , puifqu’elle y
a déja cité mile. Que voûte bouclier 8C vô-
tre cafque brillent d’or Bode pierreries , 8:

. eyç



                                                                     

:62. P. Ovmu m: Paru-o , 1.116111.

5:01th jùper winch: l trama ne)“ vins,

Oppida nanti: cingantur charnu maris:

Fiâaqac m 7m mon putetur agi.

Squallidu: immijic fraéla fié nandina «in:

Rhum: , (r iry’eéla: janguine perm agma.

Barbara jam capa“ lao/Eau: magma Rage: L

Textaqatfommâ divitiorafuâ’.

Et qua puma vina: inviéla mmm

Sapa parata ribi , ftp: parada fait.

Dî quorum monitujùmm aventura Mati .

Veda (pucer!) talari nq/iraprobate fide.

a Tmnm trapu. Lorfqu’on daufoit un abyme,“
on attachoit les dcfpoüillcs des ennemis à des arbres
à qui l’on coupoit des branches. ’

Q9,” 

m



                                                                     

Las limans n’Ovmn , LIV. III. 2.6;
que tes vaincus portent î les trophées. Que
les villes foient reprefente’es en yvoîrc avec
leurs murailles ceintes de tours , sa que cet-
te reprefentatîon exprime les chofes livi-
vement si qu’on puiHè s’imaginer de les
voir. Œe le Rhin paroiliè bourbeux 86 fan-
glant , avec fcs cheux épars fous fcs rofeaux
brifez. ’

Les Rois Barbares captifs demandent dé-
ja lgurs ornemens,& leurs veftcmcns Ro’iaux
doubles richeHès [ont au dcifus de leur for-
tune prefcnte. Preparez donc toutes chofes,
Divine Princeüè , comme vous avez fait
pluûeurs Fois , 86 comme vous ferez encore,
[Par l’invinciblè valeur de vos enfans. Dieux

’ qui m’avez infpiré ce que je viens de pre-
dire ,, faites-en voir Promptcmeut l’effet con-
forme à ma prediétion.
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P. OVIDII 
’ NA/SONIS.v

DE PONTO.
EPISTOLA V.

MAXIIMO COTTÆ.
[MM u A M legis, unde tibimitmturWmnm api/1014 , quais?

Hinc,ubi cuidai: jungitur Mer
aquis.

Ut regia dm e17 Mutant” dabe: à“ 4146297 ,
x

Læjùs dà ingenio Najà paè’m [un ’

Oui tiôi , quant mdllet pit/è”: 471ferre [diam ,

sMim’rab kir/ms, Maxime cm4 gais.

  LES



                                                                     

:6;  
à» V &ÆÆÎÆJÆÆÆÈÆÆ

mmmmmmmommeæmmwwwwwwwwwwwæ

L E S
ELEGIES

D’OVIDE.’

ELEGIE V.”
.A COTTA.

Il le mumie d’une harangue qu’il lai avait
envlje’e de Rome.

e I vous demandez de quel en-
droit on vous envoye la lettre

j ne vous lifez , elle vient du lieu
ou le Danube joint fes eaux à -

celles de la mer. Cumme je vous ay déja
décrit le pays , vous devez-vous fouvenîr de
bigent , 8: qu’Ovide s’en: perdu par (on
efprit. Mais , Cotte, j’aimeroîs bien mieux
vous aller faluer moi-même , que de vous
famé: de f1 loin parmi les Gete’s Barbares.

ZW. l Xe M

t,
v0 [j]: ».«.7  

f ’ 3

il A“ ;
h l “4’ v s a

JÔWIM
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266 P. vapu DË Porno , LIE. III.
Legimu: , ô juveni: , parié mm degeucr m: ,

Dieu tibi plana verbu diferm fan.
mm , quanquum a lingué miln’jimr properunte pu

hom a ALeftujkti: malm; fait; fume queror.
Pluru [cd bac fui relegcndo flape; ne: unquum

  Non miln’ , quant primb , gfutufuêre mugis.

Cumque nibil tatie: [au êdultedine perdant ,

Viribu: i114 un: , mn mvitute , pucent.
FlIia’J , quibus [me ip/b cagua/ter: in du ,

Et tam facundv antigit on fi’ui!

. Num quumquumjkpor a]! Mati dulci: in midi .
Gratin: ex ip/ô fonte bibuntuf qua.

Et mugi: udduâo pennon dumper: rama,
Q1147)! d: 5.21424 filmer: lame juvur.

I A: niji peccujèm , nil/i me me; Mu/kfugujët, v

Q4011 legi, n54 vox exbiôwïjèt épia. -

tuque fui fêlitus, fedifenlfoqlitup uma-
De centum judex in mu vara; virés.

Major à” impleçjèf pmwrdiu nejim valu)!” ,

Cum tubera diffi: unuueremque rais. V
gnan quoniumfutum , vobiypum’ique reliait,

a zingua propfan“. Il falloit qu: ce playdoyé fa:
bien long. On permettoit à l’accufateur d’employer
15x heurts à (on difcours &lc dcfcndcur pouvait Pat--

du durant neuf heures. I l I



                                                                     

Les Encres 50va , Liv. III. 2.67
Tout jeune que vous elles , vous ne dege-

nexe: as de l’éloquence de vos peres: ]’ay

lû le eau plaidoyer que vous avez pro-
noncé au barreau -, 8: quoique j’aye em-
ployé plulieurs heures à le lire avec une
a grande rapidité, je me plains de [on peu
de longueur. Mais je l’ay rendu fort long
en le relîfant louvent , 8: la derniere leâu.
re ne m’a pas moins Flû que la premicre.
Puis doncequ’ellalnt re û tant de fois , il me
Paroît toûjours agreable , il ell: trcs beau par

lui-même . 8: non Par les’graces de la nou-
veauté.

Heureux ceux qui ont veu ces beautez
foutenu’c’s par l’aétion, de qui vous ont en- -

tendu prononcer ce chef d’œuvre d’e’loquen-

ce? Car bien que l’eau tranfportée puine
eftre fort bonne à boire , elle en: encore meil-
leure quand on la boit à la fource , 56 l’on
aime mieux manger du Fruit fur l’arbre que
dans le plat. Si je n’eullè point olfenfé Ce-
far , Il ma Mule ne m’eull Pas fait releguer
le vous aurois entendu prononcer cette bel-
le piece: Et peut-être aurois-je elle prefent
à vôtre plaidoyé dans la compagnie des cent
Magiilrats dont j’avois accoûtumé d’encre

’ autrefois. Majoye cuit cité plus grande de t
me voit forcé par “vos raifons à vous donner

mon qurage.
Mais puifque le ’deflrin aime mieux me

priver de mes amis 86 de ma Patrie , Pour
M ü t



                                                                     

2.68 P.0vmn DE Pou-re , La. III.

Inter bandana: matait e]: cam :W

and lia: , ut videur mmm mugir-mignota,

Scpe , pucer ,jiudii: pignon; minuta“ : ’

Exemploquc mao , nm dediguri: id ipfum.

Hun: quad rubis nain: du”;

quue aga, qui periijam pridcht, Maximmoiit,

Ingenitnitor mm pait]: me.

Raide vicem: ne: un: mi monument; [4607:3

Accipiant najlm graufumm manus.

Div tqmen , ô juvenisjludioram plane mentant;

Ecqm’d 4b hi: ipjî: d’une”: met“ ?

thuibm ut repimfdl-um made amen ammi,

Mr , quoddepe fait: , exigi: ut mitent,

Interdum qucritur tua me»: , câlin quid délit?

( Nefcio quid ont: foutit 45W 1543.)

nique loqui de me uniltùm fra/ente [61:64: ,

Nu»: quoquc Na/ànisdmmen in on un w?

1)]? quidem Gama perm»; violait“ al: 4m: ,





                                                                     

270 P. 0111m] DE Porno , La. III.
( Et ji: pnjuri 41mm pape pana vide: )

Te Il”; momenti: rèdre pute omnibus défens.

Gr’dtia Dis ,. menti quolibet in liter.

Il“ utifnvem’ , mm «mendia , in Urbain , a

St): loquer mmm 5 jà): laqmtfnmr.

1mn, mibi dtftile cf , quàmjït bene , dime;

qumque  Ctndidn judici: i114 ji: bora mais ’

5mm me (ji qwfîdes ) ulcfli [ède me)!!!»

Cumfortunati: jùfpicor M]? En).

Rama, tu bue müi , miam Supra/que ratinent.

.1“ Stjge nec tongè Pantin dijht humus.

Hilde en mmm nitn prohibent: rami;
Siam/in: projet“ , Maxime , nue mibi.

A 803:. Il pre-rend que la Province de Pou; ek
prchuc au!“ defagrcablc que l’enfer.

47“
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P. O V I D I I
NASONIS.. à,

DEPONTQ
EPISTOLA VI.

AMICORUM CUIDALM.

v “A SO fila , miam pojilit mi

pane , [Mali
l

Mini! ab Euxini: lm Grave
carme» aguis.

.11! , jî mamma»! fèràojijêt dextn , qui: «la

Paz/ira vicia putta querclz foret.

Car mm» , lm alii: tatan: mdentibm , un“);

Appelle»: ne t: “mina zig/3m , raga: .1

t





                                                                     

:74 P. Ovnm me Parue 4, La. III.
mamajit in multi demeura): Ca/kris inî .

Ex me , ji nef/ti: , catin «jà pour.

Huit ego , qui» pain , nil pojêm damera pana ;
si jadcx menti cogner e112: mai.

Non nm: illejùi qumquat: meminifœ1 [brûlis :
Nu prohiber ti“ me [mien , “que wiki.

Net/521m admit“; , t conjàlm’s miam: .-

Mollilnu à valu? afpeufam laves.
Car , dam tu“ rimes ,facù a: a revenant“; “à: h

Fit; in Augujîo: invidiojà Dm!

mmm W4!“ inmdum rivera tatis
73de , (’9’ rqfici mm prohibent: je”.

Nu , quia Neptlmul mamma: 114mm.
’ Lamothe rami ferre negævit open.

0nde mibi , mifcri: cætejîiav rumina mmm: :

. Nufempcr [ufos (günz f”! puma» .

trinqua me mg)?” Dm a]? modmuior allai.
ÏMitia vire: tempera: il: fun. -’

Nuper un: Capa? faffe damnant temple,
342131»:in pût? mentis in adefm.

305m in malm tememriafulmina torquet,
me puma»: alpa mn menu?” par).

. a anmtia “Un Ovide «dt dire que (on am;
yeux faire gaffer Augulh: pour un Prince trop [une
ya: la crainte qu’il rémmgnc d’écrire à un (inuit:
kami qui n’eü pas criminel» d’Etah.



                                                                     

Lus ELEGÎ!G 1mm: , Liv. III. 2.75
de Cefar dans fa plus grande colere , vous

* pouvez l’apprendre de moy , puifque je ne
retrancherois rien de la peine qu’il m’a im-

ofe’e., . fi j’eliois moimême juge de ma cau-

l se. Ce Prince ne defend à performe de fe
(ouvenir des amis. Il ne nous empêche
pas de nous écrire l’un à l’autre : Ainü vous

ne ferez pas un crime de confoler voüre
ami , .8: d’employer des paroles tendres
pour foulager la rigueur de (on deliîn.

uoy donc , par une vaine crainte ,
faites-vous qu’un tel a ref à attire la hai-
ne contre le Divin Augu e a Nous avons
veu quelquefois des gens frappez de la fou-
dre revenir dans leur premier chat, fans que
Iupiter en ait paru fâché. Et quoique Ne -
tune eût brifé le vailTeau d’UlilIe, la Nimp e
Leuchothee’ ne laina pas de le fauver du nau-
frage. Soyez perfuadé que les Dieux font

. quelquefois indulgens aux miferables , a:
qu’ils n’accablent pas toûjours ceux qu’ils

ont punis. Il n’y a point de Dieu plus mo-
deré que Cefar , il regle fes forces par la
Juiüce. ce Prince la mit dernierement dans
un magniE «Temple de marbre, apre’s
l’avoir fort (mg-temps logée dans le fanc-
tuaire de (on cœur.

Il arrive bien fouvent quîylpiter lancein.
confidemment [es foudres ur pluiîeurs per-
fonnes innocentes. Parmi tant de gens

- . M v) “



                                                                     

,76 p. Ovmu me Panic -, L13. m.”

06mm: [intis mm to: Dm Munis midi: ,

, 13x t’ai: margipurs quant diguufuit ? .i

Clan parant uciefam’mmu quiqui,“ 1d if]? v l

audace, dizeau; Munis, iniquu: nit“.

At , jîforte relis in ne: inquirm , nama a]!

.Quifc , quodputitur, 607110167th ncgetg .-

Ôldde, quad tartinâtes val «plum! Marte, Ive] igni,

Nulle pote/i item»: rejh’tuiJè dits. I

Iqïitllit inuit“ , au: pana pane levait

C4p1r3in multi: me vêtit (jà precar. 4 j

un tu , mm tuli moulus ûb Printipe limas,

Allcquia profugi mdr“: inefè mmm?

1701an in: domino Bujiride jure timem ,

Au: [élira (Mu/ô: un” in are viras; l

big/i719 mmm Minium une iigfumun rings”.

62m: quid in plucidi: par: verni: Aquin?

Ipfe ego, quad prinib faipujînè nomine 706i“

i Vix axai/Mi pqÆz mibi vide”.

8:1;qu uranite mtionis adentent afin»:

afin: mm nori: coujliumque ,mulia







                                                                     

Les Erre-us 6°va , Lw. III. :79
, gueur de mon deüin que la. colere du Prin-

ce,j’eüois effrayé de voir la feule infcription

de mon nom. -Après cet avis permettez moy , pour téJ
moigner ma reconnoiflànce , de mettre dans
mes Ouvrages les noms de mes chers amis.
Il [en honteux à vous a: à moy qu’apre’s.
une étroite 6c longue amitié, on ne voye vô-

tre nom en pas un endroit de mes Poëiîes.
Mais fivous ne voulez pas que cette crainte
Vous empefche de dormir , je bomeræy me.
civilité aux termes ue vous me prefcrirez :
Et je cacheray vo e nom jufqu’à; ce que
vous fouhaittiez (hêtre connu. Je ne con.’
traindray Perfonne de recevoir mes pre-
fèns. Mais au moins G la choie cit dou-
teufe, aimez toûjours en Ecret, celui ne
vous panniez bien aimer ouvertement. ans

. danger.

A, “A r44) A .514 A
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L E S
ELEGIES

D’OVI D E.

ELEGIE vu.
A, SES AMIS.

Qu’il ne veut plus leur parler de finn. exil. A

. E n’ay plus rien à vous dire
V j V fur un fujetx que j’ay Il [bavent
l V: rebattu à ,vos oreilles ’; a: mê-A

I me je rougis de honte de vous
prier toûjours inutilement. “Je

penfe que mes Po’éiîes vous donnent beau-

coup de chagrin par le recit uniforme de
mes plaintes , a: que pas un d’entre vous.
n’ignore ce que je’veux. Vous fçavez suai
ce que porte ma lettre , avant qu’elle foi:
ouverte. Il faut donc changer de (kile pour
ne pas aller toûjours contre le torrent.



                                                                     

2.8:. P. Ohm: m! Porno, L13. III.
gland bene de voâisÆemvi , ignafeite , 4mm :

/. T4111 peccandi jam mi/n’ jîni: erit.

Nec gravi: uxori die/tr: que jèilieet in me

gum probe, tam timida ejl, experienjq, pantin.

H4: quoque, Nap,fere: : etenim péjora talé/li.

34m tiôi [entiri [2min nulle pouf

imam 46 ameute hmm: detreéht natrum :

Sabra/21’: (7 d’un; calla novellajugo. V

Nos, quibus ajuevitfaeum crudeliter «ti. ,

Je! male: jam pridem non/hmm alla rudes.

Fatima: in (micas fun; morinmur’ inillù:

merengue dextremum , que: mm eœpit , ne.

t Spem juvet amplec’iigque mm jurat inimfemper;

Et .ûeri «que ji qua , fatum par“.

Proximu: buis gradus cf! 3 bene (le/perdre himent,

Seque [21ml rem” [bire pari/[è fde. .

Curando jeri quechua majora vidame:

Vulnem , que maline mm tetigMjêfuit.

Mime: il]: perit , Æôitê quùmergiturluht’izî 5

Q4471: en qui tumidi: 1mm [ailer mais;

a 81mn fume. On f: repaift roûjours d’cfperancd
dans les chofcs qu’gn fouhaité.





                                                                     

184 P. Ovmr 1 ma Porto , Lin. “il;

Car ego tempi Sqtbici: me pojè «me

Finiàm -, (9’ terri profperiarc frai?

Car alignât! de mefptrmîi [mita zinguant?

Anfartuna ruilai fic mu mm fait?  

Implant en gravit“ ; repctitaquefoîmz [060mm

Bat-[Muni mmm tri/7e , meufquefacit.

E]! rumen utiliu: ,jludium cejùjè mmrum:

Q4431 , que“ Admôrim, mm niai/[è par”.

Magna quidemlres (/3 , quant non dadais , nmiu’:

l Sed j qui: rpmm , a qui du” velter , crut. V

Dummado non volai: hoc Gaz/ni: in mgzrit;

Fortiter Euxinis immoriemur aguis.

a 9744i du: muet. Il accufc icy fcs amis de th-
voir pas ofé demander fou retour à l’Emycrcur qui
ramoit accordé.

/

un

1

!

l



                                                                     

Las ËLEGIES n’Ovmz , LIV. III. 2.85
Pourquoy me fuis-’e’ flatté de ouvoir for-

tir du pais des Scyt es pour aller dans un
climat plus doux a Pourquoy ay-jc eu la.
faiblelre de m’imaginer qu’il m’arriveroit
quelque bon-heure Fit-ce ainû que j’ai con-
nu ma deûine’é î Cependant ma trillelTe aug-

mente , 8c l’idée de ma Patrie me revenant
dans l’efprit , renouvelle les chagrins de
mon exil , 8c me le fait paroître tout nou-

veau. IIl vaut pourtant mieux que mes amis
n’ayent point parlé pour moy , que s’ils
avoient employé inutilement leurs Prieres.
L’affaire , mes chers amis , en: fans doute

- diflîcile ; mais fi quelqu’un eût voulu la de-
mander, : quelqu’un cuit bien voulu l’ac-
corder. Pourveu neanmoins que la colere
de Cefar nous lame demeurer icy , nous
mourrons fort conilamment fur le rivage du
Pont-Euxin.

ont, ’
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P. O V I D I I
N A S O N I S

DEPO-NTOf

EPISTOLA VIII.
MAXIMO.

r a) u Æ tiln’ quæreèam mmm»: te]:-

tantù mmm

Dam: Tommy: mmm 1m]?! ager

Dignu: a: argenta ,falvo quaque dignior aura :

Sed re , mm don.“ , 5714 juran fêlent.

Nec mmm [me tom/km allo pretiojiz mendia.

1141i: 46 agricole MM: gum; ’

ParpmMæ tuosfulgen: mardi: mima: :
gai non Samnite tingimr 1’114 mai.
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EL E GIE s
D’OVIDE.

ELEGIE VIII.
A MAXIME.

Il Iuif4it pre/en: d’un arquai: garni de niches. ,

4 E cherchois à vous envoyer
des prefens du territoire de
Tomes , pour vous témoigner
ma reconnoiüânce.’ Vous me-

r tireriez pluüôr que l’on vous
offrit de l’or sa de l’argent , que vous aimez

à donner aux autres. Mais bien loin que ce
pais foit riche en metaux , àrpeîne l’ennemi

permet-il le labourage des cham s. La pour-
pre dont, vous vous hablllez ne e teint point
parmi les Samares. Les brebis y portent de

l



                                                                     

:88 1’. 0mm: DE Porno , tu. III.
Pellan dam ferma: parade: , à” Palladis mi

Arte Tamia“ un 42min 1mm.

Pantin; pro 14m: Omaha mantra frangin *
suppq/itoque gravent venin porta: aquam.’

No): bic pmpinei: amicimr vitibu: almas- :

Nulle puma»! mm: pontien puma fin.
Ire/m dçforme: Pdîillüt lbjîntbid iampi ,

Terraque de 19146114 gum fît 4mm: dom. *

Nil igimr tati l’ami regione fini/hi,

Quant men/édulim miner: Ml?! , mn.

Clam; mmm mi/i a Sgtbicxî tibi n14 plumai :

11%: pucer fiat il]; (mmm me.
Ho: 1:46“ lm 5414m0: , lm lm Inter on: libellas“;

Ha; Viger in ruz/iris , Maxime , Maj]; lods.
gîëuanqæm müîjè puder, quia par“ vident”;

n mm bani , qua/ô , con/ide mélia boni.

a stylai“ tabun”. Maxime avoit en faqs doute
envi: de voir. du ûéchcs a: un carquois du Païs des
sues , c’cR pduxquoy Ovide lui au envoyc l’ont
contenter (a entiché.

w  m
  a“ graffe;

«:,-.....--..--....4.-----...



                                                                     

Las limons D’Ovmx, Lw. III. 2.89
rolles laines , que les femmes du pays ne

Èavent pas même filer. Et au lieu de cette
occupation , elles écrafent du bled , 8: pot-
tent des cruches d’eau fur leurs telles.

Les ormes de ce climat ne font point
couverts de pampres de vignes 3 le fruit n’y
fait nulle part courber les branches des au;
bres; à: les champs affreux avoir n’y pro-
duifent que de’l’abûnthe : Ainfi l’amertume

de cette herbe fait connoître que le terroir
a la même qualité. Il ne s’ell donc rien trou-

vé après une exacte perquifitiou fur toute
la rive gauche du Pont-Euxiu qu’un à Car-
quois de Scythes garni de flèches. je prie
les Dieux qu’elles foient teintes du fang de
vos ennemis. Voila les lumes , voila les
livres que ce païs me gour-nit ; (Sc voila,
mon cher maxime , la Mufe qui regne dans
nos climats. Cependant quoique je raugme-
de vous envoyer un (î petit prefent , je
vous conjure de le recevoir comme une cho-
fe agreable.

Go,

Tom I X, N
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P.OVIDIIÆ
NAsoNIs,

DEPONTO.
EPISTOLA IX.-

A BRUTU&

* uo D ji: in bi: «demfnnntù ,
Brute , Iilzelli: f

Carmina nefcio gum; arpon gig/Ira

Nil niji me nrrâ fru4r ut papion rogne;

Et, quàm jim dama tintin: al: bojk , queri.

o quàm dez multi: vitium reprebendimr arum!

Bac perm jôIum  mu Mufa ,» 6cm :11.
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  L E sEL-EGIES
D’ O .V 1 DE

E LE G’IE IX.

K A BRUTUS.
Ovide fait l’Apologie de: Ouvrage: qu’il ’ a fait:

dam Ën exil. s

. , 0 U S me mandez , illui’c’re
è “l Brutus , qu’un critique dcchi-

Î re mes vers, de ce qu’ils trait-
x; * x   tant toûjours le même fujct:

  que je fupplie fans cche qu’on
m’envoyc plus prés de Rome , ôz que je me
plains dBêtre en tout temps environné d’en-
nemis. qui dcŒaut’ë’avifc-t’on de blâmer

parmi tant d’autres 2 Sima Mufe ne man-
quoit qu’en cela, elle feroit. digne de loüanJ

N ij 



                                                                     

1.92. P. Ovmn DE Porno , Lus. III.
’ 11m: ego liârorum video deliéhz murant;

Cum mi plus juan carmina guigne PÏOÔCÎ.

Auëlor opus 12min. jicfoijimn Agriu: olim

a Therjiten fixie dixerit. elle bond“.

judicium mmm bic nq/irum non deiipit errer;

Nez quiiquidgenui , protinu: illud 4m.

Cm igittir , fi me mmm delinqxere , paient,

E: patiar Æripto crimen inejjè , raga? I
NM mien: ratio e11 , mutin (’3’ demere marées.

Senjùs inejf canât? gi ralliait 4rte indium.

S pe aliquad eupiem verbaux mature , relinquo 3

fumailla» vire; dMitiiuntque mmm.

SÆPC piger ( quid enim dubitem ti“ Verafdterii )

Cafrigere , è-longi ferre 1460H“: anar.

Siriâentemjuvn ip/èfizvar , mimique  iaèin’em’

Cumquefuo crefcen: peâare fervet opus. ’

Corrigere dt re: e/l un» magi: ardue , quanta.

Magnus 5 Arijïartbo major Homme: emt.

Sic animum [enta mmm” frigore ledit ,

a Therjîtep. Homcrc dans (on Iliade fait le l’or.“-
trait de Therûtc , 8c le reprcfcntc nes (informe.

b Arifhzrcha. Ç: fçavant critique citoit d’AIenn-
diie , il kcvi: a: corrigea for: exaâcmcn: les œuvms
d’Homerc.



                                                                     

LES ELËGIES D’OVI’D! , Lw. III. 2.9;

ge. Mais je vois les fautes de mes livres ,
quand chacun applaudit à le: vers avec
des Eloges excelllfs. Un Auteur loiie fes
Ouvra es.

Cîefë ainfii peut-être qu’Accius vanta la
beauté de a Therûte. Mon jugement nean.
moins ne le laide point feduire par cette er-
reur, 86j: ne fuis pas admirateur de toutes
le produétions de mon efprit. Que f1 vous
me demandez pourquOy je ne me corrige
pas des fautes que je vois dans mes livres,
86 pourquoy je les y lame; Il y a bien de
la diH’èrence entre fentir ’uelque mal Sc le
guerir. Perfonne n’ell hilenfîble à la dou-
leur , mais il n’y a que les remedes qui palif-
fent l’ôter. Souvent je laide des mors que
je voudrois bien changer , mais les forces
manquent à mon jugement.

]e vous diray même fincerement que bien
[bavent il me fafche de corriger mes Ou- .
vrages , 8c de porter le fardeau d’un long
travail. Un Auteur le leur encouragé 8: fou-
lage’ dans (a peine par les applaudillèmeiïs;

86 fonOuvragefe fortifiant auHî bien que,
fan courageicn devient Plus vif 85 Plus ani-
mé. Cependant la c0rre0ci’ou des écrits en:
du moins aufll diflicile,qu’il cil vrai qu’Ho-
mere furpalle le fameux critique b Armat-

ue. Ainfiles foins de la correâion éanllf-
En“ un leur, froide lenteur la vivacité de

N iij





                                                                     

Las ELEGIES n’Ovrnn, Liv. III. 295.
l’efprit, comme l’impetueufe ardeur d’un

cheval eü arrefte’e par le caveçon. q
Veiiîllenr donc les Dieux pour m’eflre

favorables appaifer l’indignation de Cefar,
8: permettre que mes os repofent dans quel-
que pais tranquille , comme j’ay donné
quelquefois mes foins à corriger mes écrits,
mais le trille cita: de ma fortune eiloir un
obftacle à mon deHëin.

Pour moy je ne crois pas dire fage de
faire à prefent des vers , à: de prendre foin
de les corriger parmi la ferocité des Getes. ’
Il n’y a pourtant rien dans me: ouvrages
qui me doive citre moins reproché que
mor: uniformité d’écrire. I’ay chanté des

choies gayes , quand la joye regpoit dans
mon cœur , &maintenagt que je luis acca-
ble’ de rriûelle , je ne puis traîner que des

fujets trilles. Chaque choie à fa faifon.
Dequoy’pourrois-je remplir mes écrits que
des incommoditez du’climat que j’habite, a:

des prieres que je fais qu’on m’envoye ter-
miner mes )ours dans un pays moins fâ-

cheux. V
Cependant quoique je faire il (cuvent les

mêmes plaintes , performe ne daigne m’é-
conter. Ainû toutes mes paroles ne produi-
fent rien,parcequ’on ne fait pas [emblant de
les entendre. Il dl vra qu’elles font les mê-
mes,mais elles s’adrel en: a diverfes perron-
nes a: j’imPlore le feçours de planeurs Par la

i ’ l N au)n





                                                                     

LES ELEGIES n’Ovmz , Lw. III. 197
même voye..Mais , Brutus , ne devois-je
Prier qu’un feul ami , afin qu’on ne trouvât

j pointde repetitions dans mes vers a je n’ay
Pas eu, l’avoue , cette conûderation , 8c
j’en demande pardon aux fçqvans. ray en
ceci moins fougé à ma reputayion qu’aux
moyens d’obtenir ma race. Enfin un Poëte’
eû en droit de diverGËer à fa fantaifie les
fujets qu”il a feints Jui-même. Mais helas
ma Mule n’eIÏ que trop veritable dans le
récit dc’meis maux z 8c elle en a des témoins
fi confidcrablcs , qu’ils ne: fgauroiçnt citre

corrompus. - VAu reûe mon dçHEÎn n’eüoit que d’écrire

fîmpleinent des Terri-es , 86 non pits de faire
un livre. Enfuite jÎen ay fait un recueil fans
y garder aucun ordre , pour vous faire voir

7 que je n’ay Pas pretcndu d’en fâireun Ou-t
vrage premedite’. Soyez indulgent à nues:
écrits , puiiïjue je ne les ày faits. que pour
monutilité,8(, ar devoir, non Pas Pour. ac?
“querir de in g cire. r i I

N w”



                                                                     

193

, ææàæææwææmæm.
mmmææm-mûmæemmmmW?***WW %f***W’

P. OVIDII  
NASONIS.

V.DE PONTO.
LiBER’QUARTUg

EP15ToLA,L
SEXTO DOMPEJQ,
“ .. c un , Pawcis-WWW*

’ men 46 in,
lubin: dl vitæ qui tiki, Sexy,

gui feu hou [rebiffes à me run nominapnè,

Attelle: marin“: [un quaquefùmmd mig.

in trahi: nim 5 quidam: peccafèfauàjm.
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’ L 5,5 .
E L E G I E s

D’ O V I D E
Écrites dans la Province de Pour;

LIVRE QUATRIÈME.

.E ’ L E G 1 a, I.

A SIEXTUS POMPEIUS.
  gig“! [à jiuviendn taâjaur; dà  [ès biefaias k

1 , (mn-2’. à qui je fuis rede-
’ 11C . * 1 vable de la vie , recevez ces
I t vers agrcablcment. Si vous

p ne m’empêchcz pas d’y met-
  â   tre vokre illuüire nom , ce fe-

ra Pour moy un (ilrcroiü: de gracea Mais
En vous en France1 les fourcils , je declareray
au: le ÉlisvvcximineL-Ncanmoiriâ la de

V13



                                                                     

aco P. Ovmn DE Porno , L113. IV.

Delitîi mmm q/f 0:qu probznda mai.

Non pétait mm me»: , quin afat gram , téneri’

si: precar q/jïcia non gravi: in: pin. .

O quétie: egv fun: libris mi/ii vifus in ijfi:

Impim , in nulle quad [agame loco-l

Io quants, aliihvcllem mmfcribere , nome? U

Rettulèt in cerarinfcia «texta. mn»!

Ip/è miln’placuit mndi: in mlibm errer ; 

Et vix-invim failla [1)qu manu (/1;

Viderit 44 4mmum , dixi. hier ip/è querneur 5,

J17] pâlie: ofcnfzm non mamé]? pria: !

“D4 mibi , ji quid: en 5/2 ,. heàetamem [cèlent
let/am 5.

01:15:11: potera mm 14men (JE mi;

nique jîrm ora -, un fajîidim repaya»:

V2764 : ne: ojfcia èrimcn ketje. putes.

Et levis 1ms menti; nfemmr gratiamntùx.

sin mima 5 inyito te quoquc gurus cm

Nanqunm pigmfuir-nojlri: ruz’gratià raku: :-

Nec mihimunifw aria wgavit ages.

au:  

air-42’

“dur-



                                                                     

LES Encres n’Ova , Liv. IV. w:
I ma faute merire des applaudiiiemens , puif-

que je ne (camois m’abi’cenir de vous té-

moigner ma reconnoiiiance. Ne trouvez
’ donc pas mauvais que je m’acquitte de mon

devoir.
0 combien de fois me fuis-je accufé d’in-

gratitude de n’avoir jamais parlé de vous
dans mes écrits ! ô combien de fois ma main
a t’elle écrit vôtre nom fans y perrier , Iorf-
que je voulois en écrire un autre le J’aimais à
tomber dans “cette erreur , 5c j’avois beau-
coup de repugnance à l’efiacer. Enfin di-
fois-je en moi-même, il a beau fe plaindre,
j’ai honte de ne m’être pas pluiiôr attiré ion

indignation. Donnez-moy de l’eau du Heu-
ve Lethé qui air Ies/quaiitez qu’on lui ami- a
bue de faire perdre la ’meinoire , je ne fçau-

orois neanmoins vous oublier.
LaiŒez-moy faire , je vous prie , ne rejet-

tez point comme une choie odieufe ce que
je diray deïvous 5, «Sc ne croyez pas qu’il
Ë ait de Crime à m’acqui’tter envers vous.

e mon devoir. Permettez-moy , de. vous
temoigner un peu de recannoiifance , pour-
les grands bien-faits. que jîay reçûs de vous;

autrement vous me farcerez à citre re-
connoiiiant contre vos propres defenfes..
vous avez cire toûjburs ardent à me fecou-
xir dans mes affaires, a: jamais vous n’avez;
manqué à m’ouvrir vos coffres dans..mes be-
foins. A prefent même vôtre generoüré:



                                                                     

5e: P. Dual! DE Porno , L13. IV.
Hum: quaque nil fîlbiti: (lamentin territa fati;

Auxilium -vimfmque femque mu. -

Unde,’rogesforjîm , fiduciz hmm futuri î

si: miln“. quad fait qui/21m: mataf ont, .

Il: Venu: a xrttfici: 146W à gloria Coi ,

* Æquoreo mdidu qua prend: imôre coma :

Anis ut A?“ val chenu w! au“ (du

Bellim Pbidiamjfat Dm fuît manu -,

Vendimt ut Galant? tandem, quosfuit, aquarien; “ l

I Ut jimili: vara 74m: 5L Mjronù- opus; I

Sic ego par: mm non althæa , Sexte, mmm -,

Tutelæqueferor mame: 0]!quth du.

a Artifiti: Coi. Le fameux April: citoit de Cosr:
Il Et un tableau qui reprefentoi: Venus ferrant de la
mer. Auguûe 1c mi: dans le Temple qu’il’ En bâti: à»

l’honneur de Jules Ccfar. , o
» b Myrom’: opus. Myron celebret (huait: vivoit L’an

310. de hfondation de Rome.
â

wm
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P. O V I D I I
 N A S O N I S

DEPONTO.
IEPISToL-A II.

,s E v E R o.

up D legis , 6mm: magnum?
maxi’me Regum, h

Venit 45 iman/ü ufque , Sacra;

Gais.

Cuja: zut/m: mmm no]has’tuuijè libellas: ,.

si modo permim’: décan? verd ,. putier.

Orlm mmm tamaris “fait epijiala numpzm

ne par alterna. (althæa vitra,
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I.E S
ELEGIES

D’O VIDE.

.ELEGJEIL
A SEVERE.

Il faxant/ê de n’avoir point encore mis [M nous
dans Ê: nif/in.

E v E R E , que je puis appel-
ler le plus grand des Po’étes
hcro’iqlues , l’Ouvrage que
vous ifcz VOUS c“: envoyé

. du Païs des Gctes. Tavoiic
’ . fîncercment que j’ay honte d’avoir tant tar-

dé à parler de vous dans mes écrits. Ic n’ay

pourtant pas manqué de vous écrire de
  temps en temps en Profc : 86 ce n’a cité





                                                                     

Lns Eucms D’Ovmç, Liv. 1V. 307Ja
qu’en Vers que je ne vous ay point don-
né des marques de mon fouvenir. Mais
pourquoy vous envoyer des Po’e’fîes que

vous faites (ibien vous même? Qui cit-ce
qui s’avifera d’offrir du miel a a Armée,
du vin [de Faleme à Bacchus ,’ du fro- *
ment à T riptoleme , se du fruit à Al-
uncus.

Vousqavez l’efprit fertile; se Parmi les
habitans d’Helicon il ne s’en trouve pas
un qui faire de plus grandes momons que
vous dans le champ des Mufes. Envoyer
des vers à un tel homme , c’eftoit envoyer
des feuilles dans les bois. Et c’eft-là , Se-
vere 5 la feule calife qui m’en a “ufqu’à
prefent empêché. Dailleurs mon eûtrit ne.
repend pas comme autrefois à mes inten-
tions : je laboure une terre ingrate. Et
comme le limon bouche les foui-ces des

“eaux 3 ô: qu’il en arrête le cours , ainfî

le limon de mes maux bouchant ma. vei-
ne , les vers ont bien de la peine à cou-

ler. I e ’Si Homere cuit cité rele ne dans la con-
trée ou je fuis; vous ne Ëeveszas douter
(juil ne fût devenu Gete. Aureûe je ne crain-
dray as de vous avouer que je me fuis re-
lafche dans l’étude , 8C que j’écris rare-
ment. Çet Enthoufîafme Divin qui anime
les Poêtes, ne m’excite plus comme au-



                                                                     

308 P. Ovmu DE PONTO, an.IV.

Vix venir 4d partes , vix fuma Mil/4 rabana l

Imponit pigna pane confia mmm.

l l’arnaque , nedium [cribendi nuita volupm.

E]! mibi: nec numerù même verba juvat.

sive quad bim fut?!“ adab nan .cepimu: une: ,

Printipium tag/hi m fît ut ya mali :

Sive quad in tanchis numerofn pantre grefuz,

andqne [laga nulli ,fcriàere carme» , idem cfl. ’

Excimt auditer/indium 5 [4141404qu vira“

Crcfcit’; à immenntm gloîia calça babel. ’.

Hic mm mi mmm , nijî 114th [hi/2:4 01741121,

gaz/Plu 41m gente: barbant: 114” lucher?

Scd quid/bill: aga»)? nuque infclicia perdant

on; materiâ , [ÏITTipiquue dienz?

’ ’Nam quia me vinant , un: me une: aleafaügx,

Per qui clam tdtifllm tampax abirqûlet ; .

Net me , quad cuperem , ji par fera balla limer,

OHM” cultu terra novai»: [in :

Quid , nm Piè’ridc: plamer-am, mm , .



                                                                     

LES ELEGIES n’vann , Lw. IV. 309
trefoîs. A peine ma Mule vient-elle au
recours d’une partie de mes ouvrages , 85
c’eft même lentement ôt’par contrainte
qu’elle me met la plume à la main. j’ay’
peu deplailîr à écrire , ou plullôt je n’en.
ay point du tout; a: je n’ayme plus à faire
des vers 3 foityque je n’en aye tire’ au-
cun avantage, puifqu’ils (ont la caufe de
mes malheurs , (oit qu’il vaille autant
n’en pas compofer , que d’en Faire fans
cuvoit les lire. L’auditeur infpire de

liardeur : la capacité augmente par les
louanges ’, 86 la gloire elÏ un puillant ai-
guillon.

Mais à qui pourrois-je recîtcr mes vers,
fi ce n’ellzoit aux Coralles , ou à d’autres
Peuples voifîns du Danube a Que feray-je
cependant tout feul 2 A quoy pourray - je
m’occuper dans le malheureux loilîr que
j’ay icy 2 Comment palTeray - je les jours?
Car le vin .ni le jeu trompeur qui font que
le temps s’écoule infenûblement ne me
donnent point de joye : 8C la guerre con-
tinuelle que l’on fait icy , ne me permet
pas, felon mes fouhaits, d’avoir le plaiür
de cultiver la terre. Que me reüe t’il en
ce pays que la.froidc confolation de fai-
re la cour aux Mures dont j’ay fujct de
me plaindre 2 Maïs vous Severe , qui beu-
ch à longs traits dans la fontaine de ces

n
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5m P. OVIDH DE Pou-r0 , L13. IV.

Non 6m: de mât? qua meuh: Du ?

.1: tu , mi éilzituçfeliciw Aoniusfom ,

militer jadiun) quad tiki (niât; and.

84674un Muftrum merirb “le : qua-[que taguais,

En; aliquod cura mine menti: opta.



                                                                     

LES ELEGIES n’Ova , Lw. IV. gif
DeeHêsy, aimez toûjours la Poëfîe , guif-
qu’cllc vous rcüfïît (î avantagcufcmcnt. At-

tachez-wons avec foin aux Myûcres de ces
Doéles fœurs , 86 envoyez-nous-îcy les Ou-
vrages que vous ferez , afin que nous puif-
liions les lire.

  VVYVYVV VY 
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/P. O V I D I I ’
N A s o N 1 s æ

DE PONTO..

t EPISTOLA III.
AMICO INSTABILI.

poum fut nomine crimen .?

Anmtum , qui fi: , omnibus ME

velim ?

Nomme nan mn , ne commendm quanti;

Quœmrwque tièi carmine fuma mec.

Dam mm yuppik eut valida” fundam camai ,

gd mmm velte: carrera , prima; et”.

Nunb, quia commin vallum Parfum ,-recedi:;

m v L E S
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L E s

ELEGIES
D’O V’I D E.

ELE’GIE III.
A UN AMI VOLAGE.

Il lui reproche [iman/lance de fôn amitié.

Ou me dois-je taire 2 Publieraî-
ge vôtre crime , fans vous nom-

. u; Q: mer! Ou vous feray-jc connqî-’
trc à tout le mondez Je cacheray voûte

I nom, Pour ne pasyous rendre fameux par.
ma plainte a: par mes vers. Tandis que
j’avais un bon vaîITcau , vous cüicz le pre-
mier à vouloir aller en courfc avec moy.
Maintenant que la fortune ne me regarde
plus d’un œil favorable , vous me quittez

Tom l X. O



                                                                     

.514. P. Ovm’u DE Porno, L13. IV. 1
Aaxilia pdqzmm [cis op”: (fun). I

Dijj’îmulm diam , nec me ri: nafé videri :

gayac fît audita nomine , Najb , raga.

Il]: tgojîam, quznqtmm non vi: andin , vara/13

Page pua puera funât“ amicitiâ.

Il? ego , qui prima: tua/hia najèleehtm,

gd tibi jucundi: prima: 41140? jacù. 4

10e ego convie?” , tien/by!“ dom/hm M4 :

111e ego judiciis union Alu/Z; mig.

Idem. ego [am , qui nunc an vivant , parjîde, rye/cis“ L

rCura tiâi de quo quatre nul/4 fait.

Sivc fui nunqtmm mm: , jîzhulajè fanais.-

Seu mm fngebzu , inveniêre levix.

En age dit (lilium, que: te mumvm’t , in») : ’

Nana 71% jude un cf! , jujh querciæmeiefl. A,

au te corf’mz’lem re: nan: veldt ejêpiaii ? “

An Mm”: , «api quad mifer :4”? , mm?

Si mibi rebu; open: nuitant fraâiÆrue farda;

Vagin urbi: cham; watt: tribut.
a
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Les ELEGIES-D’OVÏDE , LUI. IV. 31;-

lafchement, lorfque vous fçavez que j’ay
bcfoin de vôtre ailifiance. Vous déguifez
même vos fentimens, lorfque vous Faites
femblant de ne as me connoître , 86 vous
demandez. qui et); Oviàe quand vous enten-

dez dire (on nom, VQmique vous ne vouliez pas m’enten- V
drc , je vous dit-ay neanmoius que depuis
environ nome “enfance j’eüois lie’« d’amitié

avec vous: que “avois accoûtumé d’avoir

plus de part que fes autres a vos affaires fe-
, rieufes , Sc à vos divenilïelnens. je fuis eu-
core cet hommequi mangeois louvent chez-
vous , à: qui n’en Bourgeois : 86 qui (clou
vôtre jugement el’toit le [cul Poète habile.

Enfin je fuis ce même homme , dont vous
demandez li peu de nouvelles, que même
vous ne fçavez pas perfide que vous elles , (i
je fuis encore “au monde.

Si vous n’avez jamais eiié mon ami, vous
avouez donc que vous clics fourbe : 8: fi
vous m’aîmiez fincerement , vous cites d’un

humeur bien legere. Dites-moy un peu par
quelle colere vbûre cœur cit-il changé 2 Car
fi elle n’eù pas julie ;’ n’ay-je pas un jufbe

fujet de me plaindre de vous? Quelle choie
Nous empêc e d’être maintenant le même
qu’autrefois a Mon malheur vous donne-t’il

lieu de me tenir pour cou able 2 Si vous
n’aviez point envie de me [Ervir , vous de-
viez au moins m’avoir écrit trois mots. j’ay

5.xm- A 0 1j



                                                                     

416 P. vann DEFPONTO , LILVI.
i’m quidam credo , [éd Ü irwltarc jauni

Te mihi , ne: 761M: parme , F47M refera

Quidfazi: , 4b daman: ? un ji Forum: fêteddt ,

Natfmgio 1460m4; tripis ip/è tao?

a Ha: Dm nan 124m; quam j: levis orbefatetur,

Qumjümmum dubio  46 pede ,ûmper bahr.

gladiée: cf! folio , quais inmtior au“

Par illi [avina , improbe , fêla nu
Omnia ûnt baminum mutin pudenda fila .-

Er  46110 64/24 , qua 74114311 , ruant. ’

Divin“: audita a]! un“ non opulentia Cræfi ?

New: mmm vira»: capta: ab bof]: («En

Il]: gram/fa mado farmidatm in urée,

’ Vix humili 111mm; reppulit une famem.

Quidfuerat Magna ’71sz ? mmm il]: TûngiÎ

SuèmMjk fugiem vote dienti: opem.

[ Cuique vira tofu: termmm parait orbi: ,
b Indigu: 476m: omnibus iffa mugis]

Il]: fugurthino clam Cimlzroque triumplzo,

a tu: Dm. “fait une peintqu bien juil: de la
vfortune.

b Indigm efeè’îus. Le pauvre Pompée aprés la ba-

taille de Pharfalc , s’en alla demander du facours à
Proloméc Roy d’Egyptc qui luy avoit autre fois fait.

la COI-1re



                                                                     

La ELEGIES n’Ovmr, Liv.lV. 317
peine à croire ce que l’on m’a dit que vous
m’infultez dans ma mifere , 8c que vous
vous dechaînez contre moy. Vous agifl’ez
fort imprudemment a Pourquoy vous otez-
vous des larmes que l’on donneroit à vôtre p
naufrage , li la fortune vous devient con-
traire 2 v

Cette a DceITe témoi ne airez fon infla-
.bilité par la rouë où e le a tient toûjoursp
debout d’un pied chancelant. Il n’y a point:
de feiiille,rii de vent qui foil: plus mobile qu’-
elle &il n’y a que vôtre indigne legereté
qu’on puma lui comparer avec jul’cicezToutes
les chofes humaines font penduës à’un fil
délié , 6: celles qui parement les plus fortes
tombent quelquefois tout à coup. Qui cil-
ce qui n’a pas entendu parler des prodi-

ieufes richeliès de Crefus a Cependant il
Êut priionnier de guerre , 56 l’ennemi lui.
En grace de la vie. “Ce Tyran de Syracufe
fi redouté dans fa ville , fur contraint en-
fuite pour gagner du pain de faire une
balle profeiiion. Quel homme a cité lus
grand que le Grand Pompée! Il implora
neanmoins d’une manierel humiliée dans fa
fuite le (cœurs d’un Roy qui luy avoit fait
la cour. Et ce Heros qui avoit veu tout
l’Univers foûmis à (es ordres devint le plus

b indi en: des hommes. Ce Romain qui
triomp e f1 glorieufemenr des Cimbres , «Sc

’ o iij



                                                                     

318 P; vamx DE Peano , La. “En

. Quo vifhix taties Confule Rama fait;

In mm and: Marin: tannique palu/hi .-

Pefrulit à tam malm pudenda nim.

Ludit in mmm divina’ potentia rebu: ;

Et mmm profem via: bahr barn fdmv

lima 4d Euxinum , ji qui: mib’i diam: , Mi: ,

Et mmm 4m: neferiare Gorge;

1 , [niée , dixMjênp , purganre: Indien film: :

N leicquid in mi Isa/Hun t Antiqrâ.

V Sam nanan lm 134024; : nu]? morula miam,

Einmnni potera»: tala cavera Dei.

vTu quique fac tinne” 5. (kgm tibi [au videnmr

Dam loquais, fieri tri/fia poIè para.

a Antjcîn. (“me ville cRoir celebrc par la bonne
elcborc qui croifÎoit dans fan terroir, l’ufagc (k cette
ylure en: bon peut guenr’ à; la folie.

m«à?!



                                                                     

LES ELEGIES D’ONDE , Lw. IV. 3m9-
dc Iugurtha , 8: dont les Confulats font fa-
meux par pluficurs ùiâoires remportées ,
Marius fe tint caché parmi les rofcaux d’un

Man-rais bourbeux , 85 ce grand homme y
foufïrit des indignitez .honteufcs.

Les Dieux re joüknç des chofes humaines:
8: à peine Peut-on s’aiTuner fur le temps pre-
faut. Qui m’aut’dit-il ’y-  a quelques années,

vous ferci*bahnï vers le Pour;Euxîn,8c vous u
y craindrez lçs flèches des Getcs. I6 luy
aurôis d’abord rapondu, allez prendre des
potions de l’Hcllcbore a d’Antycyre pour
guerir vôtre folie, ]c fuis neanmoins tombé
dans ce mal-heur , 6c quand même j’aurais
Bû me îçrantir des monels : je n’aurais [can

cvitcr es traits d’un Dieu“ tout puiHànt.
Craignez donc mm de vôtre côté; &croyés
que la fortune qui vous rit refentcmcnt ,

v peut vous regarder d’un œil cvere,

VME)
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P. v O V 1 D141
NASONIS. -*

DEPQNTQÏ
EP-ÏSTO’LAAIV.

’SEXTO POMPEIO.
LI L L A die: du cji 44/174561): lm;

mida nimbât ,

. Non intermijpx Infant imbu thIÎJ.

Net/ferai: locus alla: in: «5/1,»: mm fit in i110  

11%; ferê dam mm: mm rubis. ”  

Nil 4d” Forum: gravi: mê/èmbïl: fait, ,

u: mimant 1114114 gaudia parte matant.

13cm dama; panique tann: , wali/2114: mmm);





                                                                     

32.2. P. Ovmu DE l’âme , Lus. IV.
Naufmgu: in Gain“ hmm dans aquati -,“

gaz mmm inverti valut»: défaudra «:1972,  

.ijêm , Forum: ne; meminilè men ï

Nm mibi mmfutvnrijlis Æniarèr 4mm ,
Vif: e]! à tergapmnædgdlfè fanum.

ReÆicio: ne: carpus ardt , quad caméra poJêm ;
Verlm tumenfùnt la; 41m recepa mm ; *

En ego [atman venée tiôi nama remit ,
F47M per immenfa zaïre 141%; via.

0)er Pampeio, que non tüi carier alter ,
Candidm èfelix proximu: 4mm: erir.

mugir .- à , tu [ne Forum mmm repic-vit ,
Ad gente: 415M bim Dm venir ber; .

A: mibi , dilap/i: inter nova gandin amis”,
Excidit zjjaeritax lmjm briqua loci.

aga 1468,“ 554m: biceszongum refemveris mm,
Put/m (7’ ùpzcra mmfè Decemher crêt;

Iurjium Pmpeium Æmmi- peut” hmm; :
Pm Mali: quirqmm dzêta: il]:  (1 5-.

(tentera jam videor rumpi penttmlid “au;
. Et palun: kali daïaient: lm.

’jmnpldque b Tarptiæ primàm tiki» [du adiré g

“- Et jîm’ fait” in tu vota pas.

aï“: “reps. lanus canoit çcînt avec deux vîfagçs.

Cette année paroitTongne à Ovide par l’impatience
qu’il a de voir (on ami Conful.

h Tapez] fedaï. Le Cayitolc citoit limé [un le

peut “rupin. . , .





                                                                     

12:4 P. Ovmi’x DE PONTO , L13. IV. ’

C9114 bave! mutas carta jamber: fermi,

Qui: uluit cumpi: herbu Fulifcu fuis.

Cumque Dm amnes,tum quo: impenjîu: æquo:

15% tibi tupi“, mm 70v: afur nit.

Curiu te excipiet, Pane/que è mon vomi

luteraient dans 4d tua varia juc“.

Ha: 146i fucundo tua vox biluruverit are :

arque u)!” , talait profpera verbu die: 5

Igeru à matira Superi: “ou Cæ/kre gram :

’ Qui MWmfdüMX-mî infape , 44m: l

1nde damant répares toto anuitant: Senutu;

ojîcium populi in): «pieute dama.

Mg mzfvrum , turbé quad mu ego tamar 1111712:

Necpoterunt (fiu. luminu ria/lm frui.’

gambie: amman , qua me , mente videba .-
  Afpiciet au,“ Confulu i114 fui.

D1” fadant , 4159140 [Mut Mi tampon nojhum

qum 56” , Heu , Jim , quid mifer illefucit?

Hue tua purulait ji qui: mibi ver” ,fuielaor

, Prbtinu: exilium molliu: gi“: mmm.
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NASONTSU
*DEPONTO;

’EPISTOLA V.
131mm un co’NsnîiL.

Lunga via q? ; nec vos pedibm procediti: qui; :

Teftaqm’ brumali [326 nive terra talé”.

Cu»; gelidam liante» , à 019mm: “bibus

Homo»,

Er mais lanii trnnjierîris «(par 5
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L E S

ELEG-IES
VD’OVIDE.’

ELEGIE V.
A SEXTUS POMPEIUS CONSUL.

mmm: d” Ovide à fes verglas chargeant dalla .
felmter Sextm Pompciusfur [on CM1“.

Luz promptement , mon
’ Elegie , trouver un fçavant

l 7 pour lui faire un compliment
, fur fanouvellc dignité. Vous
’  avez un long voyage à fâire,

vous boittez même en matchant , a: la terre
cit à prefent couverte de neige. Lorfque

vous aurez paiTé le climat glacé dela Thra-
ce , les frimats du Mont Hémus , 8C Ïes ri-
vages de la mer ]onien,ne , vous arriverez



                                                                     

3z8 P.Ovmn DE Porno , L13. IV.
Il“! mima decimâ domimtm veniat)? in Urbain,

Ut fajiinatum non fumai: iter.
Protinus inde démit: vain”: Pompein pantin .

Non ejl Aigu/fa junâior ullu faro,

si qui: , ut in populo, qui 1m“: , à unde, requiret:

Namim: dompté“ qualilzét aurefcrnt.

lit/[t «nim tutum , fieu: reor gi, futeri ;
Verlm minus çertê 1mn timon): béent.

Copin nec robin allo probibente videndi h

Confulù , ut limon contigeritis , erit.

Au! regel Mania: diocudo’juru gunites;

,Con/picuum jigni: mm promet airas cour .-

’ Au! , populi rediras pojitum componet 4d Ira/hm,

Er minai magna-non une: arbi: opes.

Aut , ut erunt Pares. in juin; templa vot/tri,

De tenta dignu Con/hie rebus ager.

Autfçret Augujïofrlimm nntoquefalutem :

Dogue purum nota con/ale: offcio.

Temptu a!) bu vacuum CM” Germanicus omne

Juferet. à ngni: buna mit. ille Dois.

Cum rumen à turbâ rerum requieyerit [14mm 3

r A4 vos man/îlet“ porrigo: ille manu: .-



                                                                     

Las Bisous D’OVIDE , Liv. IV. 52.9
en moins de dix’jours à la ville Capitalle de“
l’Univers , quoique vous ne marchiez Pas.

3 agi-anales journées. L
q Demandez d’abord la maifon de Pompée :

qui cil attenant le marché d’Augulle. QR
1 quelqu’un vous demande qui vous elles,ôc

d’où vous venez , dites lui tout autre nom
que le mien , à delïein de le tromper. Car
bien que je croye qu’il n’y a nul danger de
vous faire connoître , il el’c .tres certain que
lesinoms fuppofez le difent avec moins de
crainte. Perfonne ne vous empêchera de
voir le Conful , litât que vous ferez à fa

porte. i .Vous le trouverez Iailis dans un Tribunal
d’yvoire , rendant la qutiee aux Romains:
Où il fera’publier les Fermes des deniers
publics qu’il voudra mettre à l’enchere. Et
quand le Senat fe fera allèmble’ dans le
Temple de Jules Cefar , il y traittera des I
affaires dignes d’un grand Conful. Ou bien
felon fa coûtume , il Fers. f3. cour à l’empe-

reur, 8: à Tibere , ou il le ferainllruire
touchant les fanerions de fa charge qu’il ne

v fçait Pas “bien encore.

Tout le temps qu’il aura de telle , fera
donné à Germanicus qu’il honnore apre’s les

grands Dieux. I y qMais lorfqu’il n’aura plus dans l’efprit

l’embarras de tant d’afaires , il vous tendra
fort honneüement les mains; 8c peut-cler





                                                                     

. Les Bernes n’Ovmn , L1v. IV. 3;:
vous demandera t’il ce que fait maintenant
voûte pere a Faites lui cette réponfe fi vous
me voulez contenter. Il “cil encore vivant,
&même il avoüe qu’il vous doit la vie qu’il

a reçûë autrefois de la Clemence de Cefar.
Il n’a pas encore oublié que dans le voyage
de fon exil vous le fîtes paffer en (cureté
Parmi des Nations Barbares , 85 que par les
oins de voiiire bonté il ne fut Point é orge’

chez les Biiioniens, Vous cuites arum à ge-’
nerofite’ de lui faire des prefens canîdera-
bics ur [a fubüüance , 8c pour luiéparg-

ner on bien. 4En reconnoiiïance de tant de grâces , il
Proteffe d’eùre toûjoursv devoüe’ à vôtre fer-

vice. Car on verra plûtôt les Montagnes
e fans ombre a: fans arbres ; On voguera

luûôt fur la mer fans voiles 8C fans vaif-
eaux : les fleuves remonteront pluüôt vers

leurs fources , que» je puine jamais perdre le
fouvenîr de ces grands bienfaits. Apre’s que,

vous lui aurez dit ces chofes , priez-le de
conferve: un homme qui lui doit tout : 85
que ce fait le fuje’t de voûte voyage.

ââ
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P. 0V I DII
*INASONIS

ÆDEPONTO.
EPISTOLA VI.

BRUTO.
  .  u A M [agis , ex illia tiln’ vînâ! api/l

’ tala , Brute ,
NA/bnem nulle: in quiàu: aïe

lacis. .Sed , tu quad mile: , volai! miferalzilefarum.

Ha” ruilai; plus illud , quam tu vota , valet!

In Scjtbizî nabi: quinquennî: Olympia; 4624 q]? a

55m: tmpm lit/in” tram in alarias;

l’ex/lat enim Forum: aux , votifque malignum
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I;ESe
,ELEGIES

D’OVIDE-

ELEGIE VI.
A BRUTUS.

Q4?! [en mîjaurs monnatjlïmt à régnai

de [in 4mn.

, A lettre que vous lirez , illuf’cre
Ë. Brutus , vous en: envoyée d’un
I ’î païs où vous fouha-itferiez qu’o-

e vide ne fuû pas relegué. Mais
v [pour mon mal-heur la volonté du deflzin n’a.

pas répondu à la voûte Helas vos vœux
n’ont pas eu .1e pouvoir de fléchir fa dureté ! t
J’ay dé]: palïé cinq ans en Scythîe , 85 j’en-

tte déja dans un autre Olympiade; AinIî la
fortune opiniatre 86 trompeufe palifie toû-







                                                                     

3,56 l P. Ovmu DE PONTO, LIn.IV.
gline tu.“ parian 1400m4: nojlmjllue vidtm;

P4024”: panant mdem cil: dans.

Lenem te méferpic genuit Nanar; , ne: alii

Mitiu: ingenium , qua)» au , Brute , dedit.

Ut qui , quid valez; , ignom , a Marteformji ,

Pojè me peragi vix pater on nos.

Scilicet eju/ücm e]! , quamvi: pagure videtur ,

t Supplliciâusfacilem, jïmtibm ejè mmm.

Cum tibi jilfæpm gÆ [agis vindiibz [nem 5

Verh valut tinâumËxgula virus babent.. 

Hoflièu: evem’at , quèm Æ violentas in mais

Senti”, (9’ lingua relu  461 1’: tu.

Q1“ tibi un; tann“ and limantur , ut 0mm:

ijiu: ingenium corporis (æ nagent.

A!“ ji quèm kadi Fdrtunâ terni: iniquâ ,

  Mollior (Il anima fæmiru nana tua;

me ego przcipuefenfi , mm magma mmm»

Notitiam par: w injciztn mai. l
  Immemr ilium»: , mm non immemor unqtum ,

Qui M414 fèlliciti Ive/lm lnajïi: 5 en.

a Mærtefbnnji. Il a raifon de dire que le patène:
d’un 13men dt un champ de Mars.

adverûté

W





                                                                     

358 P. Ovnm DE P614113, Lu. IV.’ ’

Etpriu: ( heu nabis nimium contamina ! ) Ijier  

In “par Éuxina de mare varier iter :

lulu/ut Tige/154: relisant ji rempara meuf: ,

Sali: 4d Boa carma kgm” «au :

Qui” qui/qu)”: vejirûm , qui me dolmFi: adente, .

Argmr ingratum mm meminiÆ fui.



                                                                     

Las Emms n’Ovmn , Lw. IV. 339:
Le Danube dont je fuis voifin malheureu-
fement pour moy , s’en retournera plûtôr
du Pont-Euxin à fa foune , 8c le folcil
évitant comme autrefois de voir le feftin de
Thîeüe , fera pluftôt rebroufÏer fou char
Vers l’Orient , que nul de“ ceux qui
m’ont regretté m’aceufent «l’ingratitude 8:
d’oubli.
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P. 0V I DII-
N-ASONIS

DE PONTO.
EPISTOLA VII.

VESTALL
* [s s LI S e: Euxinm quanizm, V:-

/Iali: , 4d and!” ,

Afpici: en mm: , qugli incanta in 4170 :

Ne: me rejiis très falft 1lm gum.

mon!“ voci- per te nan inia nem: ,

41m2: juverii: regibu: am , Jîdex.

ijê vide: certè glaie mmm”: Ponta»).

Ip/è vida rigide jîamia vina gela.
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L E S ’

ELEGIES
V IDE.

,5 LE ou: VII.
A VESTALIS.

Il lui demande [a permien.

ï l ,û 0 M M n vous venez rendre la,
“1 4:3 luüicc dans la Province de Pont

aux peuples du Nord , vous
v i voyez-vous même de vos yeux

levpays où je fuis relegué , 86 vous pourrez
temoi net que je ne me plains pas àfaux.
Veüaës qui clcfcendeiz des Rois des Alpes,
vous ferez par vôtre témoignage que l’on
ajoûtera foy a mes paroles.

Vous voyez le Pont-Euxin glacé , Sc le
vin durci par la gelée : vous voyez que

P ü] ’

------a.-- -
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34.7. P. Ovmu DBPONTO, an.lIV.

IpÆ vides, ancrant feux ut ducat 141.]:

Per mediuj’wri pieu/lm bubale!“ qui.” V4 4

Afpici: à mlitnftb udunco taxi“ fanu , ’-

Et relum 6.455172“ marlis bd”: du“.

:1?qu urina”: par: in: mutant [12mm fadât,  

V Non qtium profrio tagma Marte tibi .’

Tenditis ad puimum par dam; pen’culu pilum:

Contigit ex harka qui ti“ imper hmm.

si: lice: bic tituba plait tiki fruüibua ingam,

Il”; mmm vina: ordine major tarit.

V N011 mg.“ lm Mer: cujus tua datera quanddm

Puniceam (mica funguim fait aquam.

Non negut Ægjpfo: ,I quæ te fulminate recepa

80W ingem’o nil api: MIE loci.

Nain dubium , pafitu mcliu: deferÂ/ù mauve ,

thés crut in Ëmmw nabi”: «qui: juge. ’

sitlmm’o Regi feras ênreræperut ilium

Hojiis , à mp4: vit?” 1:45:64: opes.

Donc; jïumineâ deveôlu Vitèllius undâ

mmh? equ/ita milite fg“. Gais. ’



                                                                     

. Les Encres D’OVID! , Liv. IN. 34;
les Feroces Iaziens font palle:- à travers le
Danube leurs charrettes toutes chargées.
Vous voyez comme les traits qu’on nous
lance font empoifonnez 8c qu’ils font mor-
tels par deux mules. Pkeull: aux Dieux que
vous eulïiez feulement veu ce pays, 8: que
vous ne l’aimez oint connu pour y avoir
combattu en pet onne a, Mais vous autres
braves , vous n’afpirez qu’à elÏre à. la telle

d’une le ion expofez à mille dangers. Il
n’y a pasîoxig-temps que vôtre mente vous
a élevé à cet-honneur. Et quoique cette
grande chase vous doive citre tres avan-
tageufe , vous avez lieu d’efperer par vô-
tre valeur des emplois bien plus confidca-

rables. .Le Danube ne eut pas nier que vous
n’ayez fait rougir En eaux du (emg des Ge-
tes. La ville d’Egipfe que vous avez aidé
à reprendre , pourra témoigner que les meil-
leures places ne fçauroient tenir conneries
Straggemcs. Car citant limée fur un Ro-
cher qui s’éleve jufqu’aux nuës, elle pa-
reillbit inexpu able par fon afiîcte , se par
la valeur delângamifon. Les Getes qui
l’avoient rife fur le Roy de Thrace , en
furent ent’erement les maiftres , jufqu’à
ceque vitellins emmena des troupes par le
Danube qu’il debarqua à leur veuë. Et
vous brave Veflalis , digne rejetton du fa-

; ’ P iiij .. . 4 s



                                                                     

344 P. Ovmu DE Paru-o , Lm. IV.
At tibi , progmie: ahi fortèjlima banni,

Venir in adveæfè: ?mPetu: ire viras. .1

Na mon 3 nMvitum langè faigàtiàulc avais

Fortia ne pqlîintfaôla latere , un: : ’ î ’

Jugentique gradu contrafermmque 1061011914! , L

- Saaque bruman grandi»: pima: , tabis... a

Net te mjkjizperjaculomm turba monter ,-

Ne; que viperea feta tram marient.
Spicula cam pinât“: harem in affide pannât“ .-

Parfàtæferë [inti vaine” 141404 vaçat.

“in car/na “mâta: feliciicr (fait i510; a

Sed miner gi am laudif aman dolai.

Tali: apud Trqiam Dana’i pro navilms Ajax

Dicirur I Heâorca: jitjiinumfam. .
Ut propiu: ventum e/l, admataque damera dama,

ReËuefero potait mmm: enjè gui 3  
bitera dzjïcile ejl , quid Mars tua: egerit illic ,

marqua nui drderis, quo/que, embuant: madis.

Enjè tua faéla: calcaba: vif!” avenu 3

Dupe/irone Gens jùb pente maltas erat.

chéhrear faux. Achille irrité Contre Agamen.
mon“, fut quelque temps fans vouloir combattre. Danr
cette entrefaite , Hcâdn En une fouie fur la flotte

les Grecs , où Ajax fa diftinga par (a valeur.



                                                                     

Las Pneus n’Ovmn , LIV. IV. 54.;
meux Dauuus, vous allates Gerement af-
fronter les ennemis. Vous vous dil’tingua-
tes d’abord aux premiers rangs , par l’éclat
de vos belles armes 8C par vos gram les ac-
tions. Vous montâtes à grands pas à l’ai:

faut de cette place , au travers de mille
traits , 8: d’une grefle de pierres. Ni la.
quantité de dards , ni les flèches empoilon-
nées ne purent attelle: l’impetuoûté de vô-

tre ardeur. Vôtre cafque eûoit par tout he-
riiTé de traits empennez , 8: il n’y avoit

“nul endroit fur vôtre bouclier qui n’cuü:
reçû quelque coup. Vous n’euf’ces pas le
bon-heur d’éviter d’être blellë , mais la

douleur de vos playes ne fut pas fi Fonte
en vous que l’amour de la glOire. Tel dit-
on , parut a Ajax , lorfqu’il défendit
la: flotte des Grecs contre les feux des
Troyens.

Qund on le fut approché , 86 tîue l’on

en Vlnt aux mains pour termmer e com-
bat à coups d’e’ e’e , il feroit bien mal-aifé

de reprefentcr Il; grandes chofes que vous
ütes dans cette attaque , 8: combien de
vaillans hommes y furent taillez en pieces,
ni en combien de manieras ils expirerem:
fous vôtre fer. Vous marchiez fur des mon-
ceaux de Morts que vos armes viâorieufes
avoientrferrailez , 8c vous fouliez à vos pieds
grand nombre de Geres. Les Uchiers qui

P v



                                                                     

346 1’. Ovmu me Porno s La. IV. 

ragua: 4d exemptant Primi mimr ordine Pili :

Multaqgefert miles ruinent , multzfacit.

sa mitùm rima alios in; pannait «me: ,

Jure citas quantum Pegqûs i114: tquo:.l

Vincitur vÆgjpp: tq/ldtdque tampax imam

[son tu , Midis , carmin: fait; m0..



                                                                     

LES Humus 51)va; , Lw. IV. 347
*elloîent fous vos ordres cmbattoicnt fort

vaillamment à l’exemple de leur Chef; 6c
le foldat tout chargé de coups , ne lambi:
yas de faire main baffe. Mais vous fur-
paŒez amin: tous les autres en valeur, que
Pegafeyefloit plus vît: que tous les autres l
chevaux. Enfin, Vef’calis, vous priflcs Egip-
fe , 8c je rendray dans mes vers cette con-
quête immortelle.
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w P. O-V I Dl 1.»

NAsoNIs;
DEPONTQ

E P IS T o L’A  .VI II.

surLLIo. A
4 ’ ITTE RA [en quidem , jhdii:

exalte ami,
En nm parvenir , [cd mibi gu-.

r4 rumen.

Q4 , p54 .  pali: Supms (mire ragmdo .

Gratin 1mm»: te mibi dia“: open.

Ur jam nil pal/1e: , mimi film faélu: 4191563

V pelât”; à marinent, wlle juran , ram.

14-...- -,--.-. au-..“ .. «Afgsv
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L E S

ELEGIES
UD’OVIDE.’

ï, ELEGIE VIII.
A SUILLIUS.

Eloge de la Po’e]îe.

, U01qun j’aye été longtemps
g ga; à recevoir vôtre lettre , fçavan;
îïïmçfâ Suillius , elle m’a pourtant efké

gnan-mi? Fort agreablc ; car vous me man-
dez que fi la tendreHè que vous avez pour
moy , citoit capable de fléchir les Dieux
Far vos prieres , vous ne me IaîHëriez pas
ans fecourç. Q9116. même vous n’obtiem

ciriez rien , je vous feray redevable de vôtre
bonne volonté :86 le défît que vous témoig-

nczdc me rendre de bons ofEccs me tien:
lieu d’un fervicc cffcétif.K

l
l



                                                                     

350 P. vanu DE Pou-Io , Lu. Nb
Jmpetus 1’11: mus lougan: rhodo dail: in arum;

’ New malis picta; fit tua kifa mm. ’

in; aliquad fadant dîniez vineula nabis,

Qajamper maman: illabefaéla pucer.

,Nam tilai qua conjux , eadem min“ jlia pane e]? :

Et que. te generum , me 7mn i114 virum. “

Hei miln’ ,ji [aux vultum tu venant ijîie

Daria, à afnem te pudet (Je menin!

At nibil hic dignum poterie repaire parlure,

Praterformnam , que mibi cacafuit.

Sm genus excutias ; Equite: , aborigène prima,

Ufpæ per internera: inveniemur un: E.

Sève velu“; , qui fin: , mon; inquirere mjlm g

Errorem mifero dura/Je , [de carme.

m made , ji quid agi [Perdrix pofe“ premium: ,

/ au»: colis , exora jappliee Wæ Der».

A

D3 ne; [une (Sa/tr juveru’e. tua rumina plant. a

- Ha: certê aula a]? narrer ara tibi-

thir il); [en vanne antWtis mmm
Ejë pneu. maërl: bine pue rebue open

mame: mâyâ/Ë me ea jurait m3,,

- ohm de medü: gnian refuge: que.



                                                                     

Les linons 19’0th Lw. IV. 35)
Que cette ardeur oflicieufe vous dure

, long-temps , 8.: que vôtre generolité ne le
lalle Point de mes miferes. L’alliance qui
cil entre nous établit en quelque forte cette
afeétion g je prie les Dieux qu’elle foie éter-

nellement inviolable. Vôtre femme cil ma
belle âlle , 6c je fuis mari de celle qui vous a
appelle [on gendre. (lue “ye feray malheu-
reux li vous froncez le fourcil à la leôture
de ces vers , 8c que’vous rou illîez de hon-
te d’être mon parent? Il n’y a pourtant rien
en» cela qui doive vous citre honteux , à la

îeferve de la fortune qui a cité aveugle a
mon égard. Car li vous examinez ma ge-
neangie , vous y trouverez ces Chevaliers
dés fa premiere origine dans une tres lon-
gue fuite d’aAmceüres. Et li vous voulez:
regarder ma vie , vous verrez qu’elle ef’c
fans tâche, fi ion excepte une faute où je
fuis tombé Par imprudence.

, Cependant fi 320m croyez pouvoir obte-
nir «maque grace par vos prieres, ad telle:-
vous umblement aux Dieux que vous ado-
rez. Le jeune Cefar cil: vôtre Dieu g invo-
quez. cette Divinité. Il n’y a point d’Au-
tel ou vous alliez plus louvent qu’à celui-là.
On n’y ulite jamais d’encens en vain. De-
mandez la du fecours pour nos affairesPoun
peu» que le vent“ nous y loir favorable ,
noue barque reviendra fur l’eau, quoi»
qu’elle foi: Prefclue fublnergée.’ Alors jfolË’



                                                                     

552. P. Ovmu DE PONTO , Lus. IV.

un: ego rhum femm mpidi:  1Ilemni4174»dei

Et , valant quantum immina , refit; en.

Nez: tiki de Pniajfatudm , Germain Implant

Maman. 547M: ope: i114 ruina mus.

  Templ4 dans): vobisfaciam adam”: bute;

MM) fia? opibus carmine gram: erit.

hmm quidemfateor pro magnis mmm? reddi,

0sz pige MIMI): 7064 Mute dans“;

Su! qui , quam potait , du: maxima , grams dun-

de Ë” 5   . .Et jîne’m pima contigit i114 Æum.

Na, qua. de paru“ Dis jumper 11h: atemi ,

Thym mima “grand! qui» data lance, valent“

Agmque tam lzélemgqmm gaminé p44 bali/n;

Viffima Tapie: injîtit 1’54 focus.

Ne: mmm , 017Mo mmm par carmina fau .

Primipt’bus m è/i gratior alla virât.

Carmin vellrarum peraguntpmonia taudant :

New fit aéïammfamt (adam cavent.

Carmine-lit vivax vina: 3 tac/22min: fepulcri,



                                                                     

Les linons n’Ovmz , LlV. IV. 3 5;
friray beaucoup d’encens , &je publieray
le pouvoir des Dieux. Mais , Germanicus,
n’attendez-pas que je vous faire bâtir un
Temple de Marbre de Pare 5 mon exil m’a
rendu. pauvre. QR les gens riches 56 les

taudes villes engent des temples à voûte
VEonneur 5 Ovide ne peut vous rati-
lîeri u’en Poëlies qui font toutes lès ri-

che es. -J’avoue que mes petits prefens ne repen-
dent pas a la grandeur des chofes que je
demande , lorique ’e ne donne que des pa-*
roles pour eflre tire d’exil., Mais on peut
palier pour reconnoilTant , quand on offre
ibrement ce que l’on a de meilleur , 8: cet-

te affeôtion genereufe parvient au but. qu’elle
peut pretendre. Un pain d’encens offert aux
Aure s par une per onne pauvre , n’efl pas
moins jgreable aux Dieux que ces magni-
fiques encenfoirs où l’on brûle tant-d’ef-

fences odoriferantes. Et un agneau qui
tette fa mere fait autant d’effet auprès de
Jupiter qu’un Taureau que l’on aura nour-
ri dans les paflurages des Falifques.

Les Poëtes ne fgauroient faire plus agrest-
blement la cour aux Princes , qu’en leur

A offrant des Poëâes. En effet les vers font
employez à chanter les belles aétions , 8c
à les tranfmettre aux ûecles futurs , pour

en cbnferver toûjours la memoire. La ver-
tu devient immortelle , 86 s’exemte du
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V354. P. Ovmu DE Porno , L13. IV.

Notitiamfem pweritzti: buter.

T46id4 conjimitfërmm lapidemqae rem/14: 5 f

Nullaque re: majas rempare 105141 bahr.

Scripm ferunt 41m0: : jèriptik Agamemnona mW 5

Et thui: mmm , veljimul 47m4 tulit.

  Q0: rink) ftptemque duce: fine  carmine maya;

Et quicquid poli bac , quirquid (Sr mufti: à

I Dî qgoque czrminibm (fîfa: e]! diam ) 15mn: A

.Tantaque maje a; on mnénri: ager.

si: Cabas , ex illzî mmm mole priori: ,

pige/hlm par!“ ftimm balane/3m: .-

Sic diffame: cale/Yb; ragua aigua:

M Saga nimôgfm vindici: igue dans.

sic viâar taudem figurais Lilær 46 radi: ,

Alcide: captâ traxit dz Oecbaliâ.

Et made, Cæ/kr, «(vainquait vina: Midi: du“);

84mm»: ah’qtm carmina parte tatan.





                                                                     

X

556 Ovmq DE Forum , L13. IV.
si quid adbuc igim vivi, Germa’m’ce, Inn/In

lama: in ingenio , jèrviet 0mn: tibi.

Non pore: afcium un“: contemner: rate: :’

judicio pretium m bahr ijia tao.

Q4013 11mn numen mmm ad majora mafé! .

Gioria Piè’ridum fùmma fatum: en“.

sa! daïe materith 71061“: , quant carmina , mavis:

Nu ramer: ex toto dejerm illa potes. ’

Nam Mode balla gui: , mmm: mode verba 60è?

ce! , rQuadque alii: apus (li , bac tibi ludu: erit.

wque mer ad citharam , ne; ad arum L/êgnis
«(balla e/I ;

Sed vem’t adhcra: mirus Marque manu: 5 -

si; tiln’ au dm , un dejimt principis 4ms:

Mifla [cd ejl anima cam java MM: me.

Qm quortiam ne: ne: undâ fabmovit a6 illa” ,

angula Gorgonei quant cava fait and 5

Pre/fr, opemquèferat communia [acra meri:

«tique ifdem 111mm: impofazjlè manum.

Littora pelliri: abniant fabjeéla Coralli:

a: tandem km fagiamque Gara? ,





                                                                     

353 ,- P. Ovmn DE Forum ? Lus. 1V.

Cita/km ji méfera pdîîid a]? , ut pour in allo , . Î

Q4 mima Ail/571M diffa: 46 Urée , lm.

Unde tu: pojjîm laudes calebar: mames,

Magnaque quàm minimi fallu refçrrc [mont

Tangat ut 10mm cale/lia , un suïlli ,

Numina, pro/ôtera [une prenne me.
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&àæàâ&amaæ&ÆÆ
me?) m-mm:mmùmmmvmm aWÏWWWW%SWWWWW*ÆÎ «

1P. 0 V  1 D I I I
 N A s o N 1 s -

DEPONTO.
EPISTOLA IX.

GRÆC*IN:O.
à ’ N D E livet, nan undejumt,Grccint,

’ [411mm N

Mittit ah Euxini: banc tibi Nafb

. VÆdÏI.Mijkqae Di fadant Auraram occurmt 4d illam ,
a Bis/énosfafm qua gibi primd dubit.’

Ut , quaniam jïne me anges Capitolia Con/id ,
Et Jim» turban par: ego nul]: tu ,

In dominé/Mut partes , à effet 4mm
Qüùium ju/jà litrera ne 4 die.

a Bisjënufajêts. Les Gonfuls Romains eüoîmt de-
lignés ardou;c Liâcuxs qui portoient des bâches cn-  
tordu s de faim-aux.

L E S



                                                                     

56:

&ÆÆÆÆÆzââÆoËÆæWv à
commutais-zona 0*“ mm m5103!w-vwwæuwwwvwwæ

L E S

E/LEGIES
KD’QVIDE.

E L E G I E I X.
A G R E C I N U S.

Il lai témoigne/à je]: de ce qu’il e]! zig/igné Con.

“1mn 1 v .7.iÆçj V 1 D 1-: , mon cher Grecin , vous
faluë dans cette lettre, qu’il vous
ç. a écrite comme il a pû fur les

. ËÊË’ bords du Pont-Euxin , dont il
detelle le [ajout-Je fouhaite qu’elle vous fait
renduë le premier jour que vous ferez revê-
tu de la a dl mité Confulaire. Et puîfque je
n’auray pas ëhonneur de vous accompag-
ner au Capitole, quand vous ferez declaré ,
Conful , je veux que ma lettre y aille en
ma place , 8: qu’elle remplilYe les devoirs t

Tom Il, Q



                                                                     

562. P. Ovmu DE Porno , L15. IV.
Æqm’ ego jifxtis genirm meliaribm ejèm ,

Et mm [imam “me”! axe ram;

-Qno* nunc rio/fra manus per feriptum fungimr,
(Je:

Linguz platane” mature funât; mi.
Gramtufjue darem mm dulcibuc 0/0414 verbie :

Nec mimis ille meta , quam tu!“ , niet barzoï.

111i (éonjïeear ) je mm [me [ieperlzus ,

Ut taperez“ fez/fus vix dama: alla mes.

Dumque [aux [knéli cingit ribi i M7124 Senatûi,

Confetti: ante perle: in vident Eques
Et quanquezm cuperemfnhper Mi proximu: ejè ,

Gauderem henri non [7415m]? eloeum.

Ne: querulm, turbe gummi: eliderer, Menu
Sed foret à populo mm mi/Ji dulee premi.

PrMyicerem gantelas: , quanta: foret agmim’: ordo,

Denfaque que»: Iongum turbe teneret iter.

[grecque mugi: nom quant me vulgaria tangent, .

. Spefinrem , quai: purpura te tegeret. ]
signa quoque in [alii nojèmformam gaudi 5

Et tout»: Numidæ feulptile demi: aptes.
At cam Ezrpeïas eye: deduéîu: in 47m;

Dam caderet 17W: 111’615sz [:2674 me;

Me queque&ereto guttes/5M magna: agente»:
[Mi/jet , media qui fedet œde , beus.

r

a Tuba fanum. Ou dit qu’Auguûe fixa le nombra
des Sanatcurs à [:015 dans [don l’ancien clim.



                                                                     

Lzs Encres n’Ovmn , va. IV. 56;
d’un parfait ami. Si j’eüois venu au monde
avec une deiline’e plus favorable , 8: que le
cours de ma vie ne full: pas fi malheureux
qulil cit: je vous aurois fait mon compli-
ment de vive voix , au lieu que je le fais par
écrit. je vous enfle felicité 86 emballé ten-
drement, vous alYurant que je prends autant
de part que vous même aux honneurs qu’on
va vous rendre.

J’avoue que ce jour la m’eufl: rendu fi lier
a; il fuperbe , que j’en ferois devenu infup-
portable à tout le monde. Et tandis que le
a Sema: marcheroit en corps à vôtre coïté,
j’irois devant le Conful dans les rangs des
Chevaliers. Cependant malgré mon fou-
hait d’être toûjours prés de. vous , j’aurais

de la joye de n’eüre pas ü proche de voltre
performe. Et bien loin de me plaindre d’ê-
tre, incommodé de la foule , je ferois bien
aile d’en efkre prellè’. je regarderois avec

- plailir l’ordre ô: la longue file de cette
marche.

Aureüe pour vous Faire voir combien je
ferois touché des chofes plus vulgaires , je
m’attacherois à regarder la pourpre de vôtre
habit , les ligures 86 tout l’ouvrage d’yvoire

de vôtre, chaife Curule. Et quand on vous
meneroir au Capitole pour y familier des
viâimes , le Dieu qui refide dans ce Tem-
ple entendroit les aérions de graces que je
rendrois dans mon cœur. je lui offrirois

n Q il z

z--.----





                                                                     

LrsEchrrs D’Ôvm , Liv. IV. sa;
plus d’encens par  mes fouhaits , que l’en-
cenfoir n’en pourroit tenir , tant j’aurois de
joye de“ vous voir dans. une charge li hon-
norable, a: d’unefxgrande autorité. Pour
moy j’y ferois prefent parmi vos autres amis,
f1 le dclÏin pour me contenter me rendoit
habitant de Rome , 86 Il je cuvois alors
jouir du plailîr de voir ces cholîs, comme je
les conçois en efprit.Mais les Dieux ne l’ont
pas voulu,- sa ce font peut-être les Dieux
les plus. équitables. Car que me fervira-t’il
de dire que je ne merite pas cette punition?
]’auray ncanmoins recours à mon efprit,
qui cit la feule chofe en moy qu’on n’a pû
bannir de Rome 3 86 j’auray la fatîsFaétîon

de voir volh’e robe Confulaire , 8: vos faif-
ceaux. ’

Tantofl il verra que vous rendez la jul’ci-
Vce au peuple dans voûte Tribunal , 85 il
s’imaginera d’avoir part à vos fecrets. Tan-
tôt il fera témoin que vous ordonnez exac-
tement la publication des Fermes du revenu
de la republique pour cinq années. Tantôt
il écoutera les harangues éloquentes que
vous faites au Senat pour le bien Public.
Et tantoft il aHiltera aux aétions de graCCS
8C aux facriûccs que l’on fait aux Dieux
par vos ordres pour la rofpcrité des Ce-
fars. ]e foultaite qu’aprcs avoir demandé
taux Dieux les choies les plus importantes,
vous veuillez-bien les prier d’adoucir en

Q ü)



                                                                     

366 P. Ovmu DE Porno , Lw. IV.
Surgut 4d buna vmm plein? pins igni: 417 uni 5

Dctque barnum vota lundi“ men apex.

hmm: , quupum liset , ne mmh quenmur ,

Hic quoque te fffh”)! ConËle tempm agum.

Mitan: initia , nec cade»: mugi: priori,

Suite/j?» rami frater honorix, erir.

Hum Mi jinitumjiimnio , Grutine , Dmmôri

Imperium, in; fil/Ëipit in: du;

Quæque 411m rebu pima , alterna: ferai:

’ Guudiu , tu frank fafn’èu: , ille mir.

Sic tu Irisfuerù Con/id , bi: 071%! 6* illc;

Inque dama hmm confpicietur bonor.

Qui quunquum Æ ingengé’ nullum Murtiujiimmo

1mm imperium (royale Rama vider;

Multiplient rumen hum gravita; alumni: houèrent:

Et MÆjŒzIÎÜU re: data dam: baba.

Ïudicii: igitur litent Fluccaque tibiquc

’ Tulilrus fugu/li tan/au; in omnefrui. p

Ut rumen à rerum (uni propiore verdit:

V014 precor vari: 4ddite reflua mdr.

A...-



                                                                     

LES limions n’Oan , Lw. 1V. 3.6.7
mon endroit la colere du Divin Cefar : 8;
que le feu (acré de l’Autel s’élevant en

haut à voûte priere , on paille tirer un
bon augure par la flamme claire qu’il
rendra.

Cependant pour ne pas eût-e privé de tous ’

ces plaiiirs , je celebrerayÀCy , comme je i
pourray , la felle de voûte Confular. Je
m’attens encore à un fujet d’un autre alle-.

telle auHi grande , lorique voflre frere
Fuccedera à, la charge que vous polluiez.
Car Grecinus , comme elle doit finir àvô-
tte égard fur la fin du Mois de Decembre,
il en fera vevêtu au commencement de
janvier. La tendrelle réciproque qui cil:
entre vous deux , vous comblera tout à.
tout , de joye , lui par voûte dignité Con- f,
fulaire, 8c vous par. la Genne. Ainfî vous
ferez l’un ô: l’autre deux fois Confuls; 8:
vôtre inaifon le verra deux fois honno:ée
de la même charge. Quoiqu’il n’y ait rien.

’ de plus élevé que le Confulat , ni qui doxi-

ne plus d’autorité parmi les Romains , la
grandeur 86 la Majci’té de celui qui le
confere en augmente encore l’éclat 86 l’hon-

neur. PiliHiez-vous donc en tout temps.
vous 85 vôtre frere Flaccus eltre dans l’aili-
me d’Augufte.

Mais lorique ce Prince fera debarraKé
du foin le plus important de les affaires, je
vous con’yure de ioindre à vos vœux ceux

Q iiij



                                                                     

368 P. Ôvxnn DE Porno , L13.IV.
Et , ji que»: (habit nitra/13mm , [une ndama: 3

Exeat Stjgü; ut mm mais 4quis. l

Pnfuir hié , Graine , Mia mode, Flan“ 3 à i110

Ripnferox MJ n45 duce mm fait.

Hic tenait - nif/agente: in pace jdeli :
Hic dm; ff): terrait en/è Gltdo’.

Hic mpmm Trofmin celeri virure rectpit ,

. Irfecifqueferonmguinc Danuôium.

Quart locifaciem , Scytbiçique incommad4 fait” ;

Et quant ricine terreur 5M: , rogd.

Sintne lita: tenuesÉrpentis fellejkgittæ :

Fiat un hammam wifi/na dira Mp1”.

Mentiztr’, an a)?” duratasfrigare pontas 5. ’

Et tenant glacies jugera malm freti.

En ubirmrmrir, qua/1? menfanm, requin“; ,
moque mode panga”; trempant d’un , raga.

Necfumu: hic odio , me fumet «jà meremur .-

Nec mm Formmî me”: quelque mW mai 2/3;

1114 qui“ anima , 41mm tu [audzrefolçbm ,

Ide vetusnfvlito puffa: in on putier.

- a Myfa: gentes. L’ancienne Mifîe ou Mafia, com-
Prcnoit en Europe la baffe Hongrie 8: quelques au-
nes Pays voifins comme la Bofnic 8: la Sçrvic.

n a



                                                                     

LES Erreurs D’Ovmn , Liv. 1V. 569
que je fais Pour mes interets : Et fi vous

«royez que e ventwfoit bon , tournez la voi-
le de ce côté là ,, alin que mon vaillèaufe
tire du gouffre refond où il en: abifmé;
Voûte frere a deja commandé en ces quar- l»
tiers aux PeuPles feroces du Danube. Il a
maintenu en paix les.a Myiiens. Ilaporté

A la terreur parmi les Getes, malgré la con-
“ fiance qu’ils ont à citre! invincibles àtirer

de l’arc.» Il a reconquis Trezene qui avoit
déja eRe’ prife, 85 il a teint le Danube du.
fang des Barbares. Demandez-lui combien
la Scythie cit affreufe 8c infuportable:
Combien je fuis expofé aux. irruptions for-
midables de nos voifins les plus cruels en-
nemis du monde -, s’il n’eû Pas vray que
leurs flèches font frottées du fang de fer-
pens , s’ils n’ont Pas l’inhumanité d’im-.

molet des hommes pour vidimes , &C fi
la violence du froid n’y glace pas les eaux
de la mer dans une grande étendue de

pais. z%Jancl vous ferez informé de toutes ces
cho es , demandez encore s’il vous Plaifl:
dans quelle reputation j’y fuis , &commenr
j’y palie mon truie exil. je n’y fuis odieux
àperfonne , 86 je ne merite pas de l’elizre.
Mon efprit n’a point changé avec ma For-
tune. j’ay toûjours cette tranquilité (l’aine
que vous avez tant louées autrefois; 85 mon
vifage conferve encore cette air honnefte

Qv







                                                                     

372. P. vabn DE. Porno , Lus. IV.
Eva quark: jhrgit 46 orbe dicté.

Tm , lice: «1mm , lm me nanfingrre dicet ,

midi mW; Pantin terra mai.  

Pantin: me 17:11:45 , quaùtis lm pojümus crû ,

Natalem [Mia [cit atténue Dei.

Ne: minus hafpitibus pima; a]! cogm’M tali: ,

MM: in in“ ji que: longé: Propanti: 4411m.

I: quaque . qua hvmfuemtfùè Pre/ide Pontw,

Audierz’tfmter foÆmn i114 mus.

Fortunaeyïimpafanimo, indique Mater

mig“: carpe MIME?! pulper apex.

Net ve/Irù hmm lm ocùlù , protal Urée remati:

, Contenti moiti I fît! pieute  1»1«:.

Et mmm lm tangent aliquando Cæpzri: 4117”.

Nil ilium, toto quadjït in orée , 14m.

Tu mû fa? hoc, Superis ddfcite , videÏque,

Cafar 5 ut q/f Mali: ,Æzbdim mm mis. z

x



                                                                     

LES Encans n’Ovmr , LIV. IV. 37;
grand pere. je leur offre tous les jours au
lever du Soleil mes prieres 86 de l’encens.

Toute la Province pourroit rendre ré-
moignage , Il vous vous en informiez , que
je ne ments pas en cela , 86 que je m’ac-
quitte exactement de mon devoir. Elle pour- V
roit dire «encore que je celebre le jour de la. I
naiHance du Divin Cefar par des jeux arum
pompeux qu’il m’eft poflîble de faire. Er
même les étrangers qui abordent icy fur nos
colles par la Propontide , connoillènt la.
fainte aflèétion que j’ay pour nof’cre Em-

pereur. je diray mm que voI’cre frere qui a
commandé fur la rive gauche du Pont-Eu-
xin peut en avoir entendu parler.

Le prefenr ellat de ma fortune n’égale
pas ma tendrefle. Ceîendanr malgré ma
pauvreté , je faisde on cœur ma peti-
te offrande. Comme je fuis éloigné de R0-
me , cela. ne paroiû point à vos yeux , de-
forte qu’il faut me contenter de témoigner
en feeret mon affcétion. j’efpere pourtant
que Cefar fçaura quelque jour ces choies,
lui qui fçait tout ce qui fe palle dans tou-
te l’étendue du monde. Vous ne pouvez
pas non plus les ignorer , Divin AugulleP
vous qui maintenant cites élevé au rang
des Divinitez celelles: 8: même vousles
voyez , puifque vous avez la terre fous
vos yeux. Comme vous brillez au Ciel



                                                                     

374 P. Ovmx 1 DE Porno, Lui.1V.

Tu 710]er audis inter comma [0mm

sidem,fal.’icita qua/5 damas on , protes.

Pervenimzt ijhlc Ù urminzforjimn i114 ,.

Q1146 de te mm ulite fada nova;

Auguror bis igitur jieèïi tua mimine 5h85 m

Immeritq numen mite Panna“: babas.



                                                                     

Les Encans D’vanz , Lw. IV. 575;
parmi les afh’es , vous entendez les Primes
que je fais avec ardeur. Et peut-citre [eau-
rez-vous que “ay envoyé des vers à Rome

ou: celebret fa folemnité de vôtre nouvel-
fe Apotheofe. I’augure donc que ces choies.
ilechiront voûte Divinité, car ce n’cH: pas.
fans fa jet que la Patrie fe loüe de vôtre don»

,ceur paternelle.
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manicle-m en m eæa-mmm-m-wvwwwæwæwwww
L E S

ELE’GIES
D’VOVIDE.

E L E G 1 Ek x.

A ALBINOVANUS.
Qu’uliIè dam jà: rayage: ne jbuIÏn’t point de

furax cam/mmm: aux rigueur: dzfon exil.

0 1cv le fîxie’me Ete’ que
  “,1 je pane fur les bords du

l I 1/ Pont-Euxin parmi les Gares
 ’ vetus de peaux. Quels ro-

chers , 66 même quel fer
pourriez-vous , mon cher

Albinovanus , comparai aux ’duretez; de ma.
vie 2 Une goûte d’eau creufe la pierre ; une
bague. s’ufe au doigt , slum-bien que la char-
Iuë au labourage des champs. Le temps



                                                                     

378 I P. Ovmn DE P532410 , Lus. IV.
Gay/in duritia mon quoque rifla mm.

Exemplum cf! Mimi nimium parierai: uljjè: ,

foliota: (lubin per duo lu/Im mari.

“rempara folliciti [cd non mmm 0mm); futé

Pertulit; Üplacida à” faire mon.

.111 grave fex 4mm pulommfovijjê a Colpfo ,

Æquareæque fait concuâuijF: Dm?

Excipit b Hippotades; qui dal“ pro munere venta: ,

Cimier a: MIMI/os utili: 411m finns.

Ne: bene amante: [Mor (Æ audijî’ paella;

Ne; degqmmti lotos amarafuit.
Ho: ego , qui patriæfaciàm obliriz ,fums

Porte mm vitæ , ji maria daim”, mmm.

Ne: tu cantuleri: urbain szîrygonis unqtmm

Gentibus , obliquê (11m obit [fier aquâ.

Nez, pince: fanton gyolopreritlm l’imam:

Qui quota rerrori: par: Met ejè me”

StleAferi: trama quad 14mn dà inguine mahjîril; .

Henioclm muni: plus monère ram.

Ne; pote: info/lis oonferre Cbarybdin Admis;

a Calypfà. Cette Ncrcïdc cüoi: fille de Thetis a:

de l’Occau. nb Hippzndes. Bols le Dieu ,dcs vents clim: fils
d’HiPpotc; il reçût Ulm-c chez lui:

-!





                                                                     

380 P. Ovmu DE Porno , L113. IV.

Ter lice: epotum ter 1901m: i114 frerum.

Qgi quanqËam dexrra regione licegtius criant 3 r

Securum tam: hoc non mmm (jà jînunt.

Hic «à inj9’ande: [bic [piaula rhaïta vernerzis: 

Hic frem w! perditi pervia raidit bjems.

Ut , (in remm- iter pulfîs modofccrat midi: ,

siam: tontemm nave viaror un.

Q5; veniunt ijlinc, vix vos m trader: diam.  

21mm mifar ejI , quifert 4fperiam 1M: !

Craie amen: nec te maja nefcire .Memm ,

Horrid/t Sanmricum par m4” duret bjems. v

Maxima Ænt nabi: plu/312“ præbentiaformam ,

Et qu præcipuum [idem frigus habent.

Him oritur Bore»: , omqm’ daquicu: huit (ff;

Et jitmit vire: à propiorc loco.

At Nom: , advcrf) tepidum qui [pina d’axe ,

prend; (’9’ rams languidiorque vernit.

Adde quad bic 514M; nzjfcentur jïumim Ponto’ ,

Vimque fretum malta perdit 4l: 4mn: .mam.



                                                                     

Las Encres 50va , LIV. IV. 58x
fois les eaux de la mer, 85 qu’elle les revo-
milÎe autant de fois. Il cit vray que cette
Nation fait plus librement des courres fur
la rive droite du Pont-Euxin,’ mais elle ne
laine pas d’en faire fur l’autre bord.

]e uis relegue’ dans un pais où la Cam-
pagne cil: fans feuilles 5 les dards qu’on yo
ance font empoifonnez , 86 l’on marche fur

la mer dans laffaifon des gelées. Ainiî le
chemin qu’on ne pouvoit faire dans un autre
temps qu’a grands coups de rames contre
les ondes , le fait à pied (cc par les voya-
geurs fans le .foucier de vaiŒqau. Ceux qui
vont d’icy à Rome , difent que vous avez
de la peine à croire ces chofes. Helas qu’on
cit mal-heureux de fouffrir des maux in-
croyables ! Vous y devez neaninoins /ajoû-
ter foyp; 86 je veux “bien vous apprendre
ce qui fait que cette Mer eft glacée pendant

l’hiver. ’
Nous fourmes a fous la conftellation du

Chariot qui caufe le plus grand froid. Le
“ vînt de Nord qui le leve icy g 8c qui regnc

continuellement en ces quartiers , prend
toutes fes forces des lieux voifins.’ Au con-
traire le vent de midi qui vient d’un olc
oppofe’ avec fou haleine tiede, arrive de foin
86 fort rarement , 8: ne pouvant prefque pas
fouiller. Ajoutez” que cette mer qui cit de
tous côtez fermée de terres , ef’t affoiblie par

les Rivieres qui dechargent leurs eaux dans



                                                                     

582. P. Ovmn DE Penne , L13. IV.
Hue Ljeu: , hue Sagari: , Patin/que muni/7114:,

Crate/Zgue

Influit , (9’ acéra vortice tortus H41]: :

Pnrrbeniu/îjue apax , à votre”: Ê“ Cjnzpn

Labirur 5 (r nulle radier 4mm 17m.

Et tu , fermium Tbermodon eagm’te nama ,

  Et quandam Grnji: lejï petite viris.
Cumque Barjjl/Jenia liquidifjimu: 4mm Djmfpee,

Et rame pemgens [me Melantbu: iter.
Qu’avec du; terme, Ajîam Cadmique farorem

sep4mt , (’3’ cymes inter utramque fait.

Innumerique alii , que: inter maxima: amibe

Cedere Diznubiusjè tiéi , Nile , negat.

Copia m (atieum, qui/5 auget , ddtlltfîdt and”;

Nu patiner 15m: muer [145m fine.

mdr: etiamjizegna jimz’li: pigmque pnludi

Carmen: vix :12 , diluimrque polar.

Imam” undafreto dulei: , leviorque mnimz ejl;

Q” proprium mélia de [211e pondu: babel:

si rage: lm aliquÏ: , car fin: 71477424 Pedani ,

Quidve loqui une: javerit ijla madis;

Detinui, diezmnempus, cura/Me fefelli.

Hunefruâum 191’441: attalit hom milzi.

- AbfuimmMira, dumjârilzimu: W , (Mari; .

7- -i4 A e- .-





                                                                     

384 Ovmu DE Porno , L13. IV.
l In medii: ne: ne: fenjimu: (Je Gais.

Il tu., non duàito , mm mimine Tbæu laudes ,

Mamie titilla: qui» tueur: tu;

Quemquè refer: , imiter: virum. ma ille pæan

Trunquilli tomium ttmporis (jà jdem.

Qui qu4nqu4m aïfaéh’: ingem ,3 à conditur à te

Vir muta , quanta debuit ore (qui;

E]! mmm ex illo nabis imitabile quiddum,

Inque Jîde Tbefcuk quilibet Je potejf.

Non (Mi Ënt hqÆe: ferro Unique damnait“ ,

Per quo: vix ulli pervius Mime: crut :  

sedpmjluudu: amer , re: mm operqù valentj.

Qui: laèor Æ purum non tentera/jà fait»: 2»

En ribi, qui pet/lusindnlinutu: 4min,

Non gi quad linga (11’614 quarante putes.

k w4 «a

i

î

bannis j
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P. O V I D I I
N A S O NI S.

DE PONTÔ.

E-PISTOL-A XI.
GALLIONI.

ALLIO, crimenerit 15x exam;-
bile MM,

Carmine te numen mm ÎMÊIIIIË

mao.

Tu gnaque min: ( memini ) cale/fi cujPidefnc’ta

Pavé/fi lagmi; vulnem naflm mix.

Argue mimai: , rapti jaélunî [Mu amici ,

Smjijlè: ultra , quad quatre , m7111 !

Non in Dix plaid! , qui taf/50%” pudici
.Canjuge crudcle: nan bnbuêre rafut.
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4 L E S
ELEGIES

’D’OVIDE;

E L E. G IE1 x1.

A GALLION.
Qu’il n’a/è entreprendre de le confoler [in la

man de ji: femme.

  Anaïs parlé de vous dans mes
haff Po’éües , car il me fouvient

’ ”  ’ ’ qu’après ma difgface , vous

vîntes m’arrofer de vos larmes dans l’aca-

blement de ma douleur. PleuPc aux Dieux
que vous n’eumez à plaindre que la perte
d’un ami ! Mais ils ne l’ont pas voulu , eux
quiont eu la cruauté de vous olÏer voûte

R ij. .
x



                                                                     

388 P. Ovmn DE PONTO , L15. IV. A

Numia 11471111415112: mihi nap” qui/1014 vernit :

Leâaque tu»: 1407m1“;  01: tu damna mais.

Std neque prudentem  147;’ fluitior aujîm ,

Vcrèaque doèïorum nom referre tibi:

Finirumque hmm , mm ration: , dalorem

Ipsâ jam priait»? [Mimi (je mari.

Dam un pervênit , dam litron; nojïra remrrem

Tat man); a: târa perme”, arma: Aibit.

Temporù ajïcium Ëlatia dime cem’ a]? :

Dam doler in cam; q& , dam petit ager opem.

At (min longa die: jèdqvit vaincra menti: 5

Intempéjfivè qui fovet ilia , 710741“.

Adde quad ( arque mmm vernir; tibi venm’t

amen! )

Conjugio felix jam pour Je mm.



                                                                     

Les limans D’vama , Liv. IV. 389
femme , qui citoit un exemple de pudicité.
J’en appris dernierement la trille nouvelle
par une lettre que je ne pûs lire fans verfer
des larmes.

Pour moy qui connois voûte fagelÏe , je
n’auray pas la folie d’ofer feulement , vous
en confoler , ni de vous citer fur ce fujet ce
que j’ay lû autrefois dans les’Auteurs. Si
voitre douleur n’eit point finie par les voyes
de la raifort , le temps l’a fans doute fur-
monte’e. Une année entiere fe palle , avant
que les lettres que vous m’écrivez ayent
paire tant de mers 86 tant de pays qui nous
feintent. Il y a un temps limité pour les
devoirs ofEcieux à confoler les amis; c’eft
pendant le cours de la douleur , lorfqu’un
efprit affligé demande à citre fecouru. Mais
aprés qu’un“ temps coniîderable a difIîpé

les douleurs de l’aine c’el’c mal à propos
qu’on les renouvelle , fi l’on en rappelle le
fouvenir. Ajoûtez que vous pouvez vous
eftre remarié heureufement , ce que je vou-
drcis avec paillon.

w90-3
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P.OVIDII
N A S O N I S

DEPONTO.
EPISTOJLA XI’I.

TUTICANO.
u O minus in nojlris panaris,

. 4mm , libellù ,-
Naminù aficimr condmane un.

-  “   A]? ego non alium prias bac digua

A rcr honore :a 13j? 411’un lia/hum fi mode mmm bonus. l

Lex pali: aÆcio nyanga: namini: ob/hmt :
Q1411!!! mao: adam, vi» 1111114 , mmm.

I . , . îNam pudet m gemmas 1m nommjîqdere tiama ,

a Lex pedis oJÏicioDn trouve étran e qu’Ovlde écri-
vanItà Tuticanus, lui mande ,quc on nom dl caufc
qu’xl n’a fait aucune mcntion dqluy dans lès Poëücs,
comme (î on étoit obligé d’obfcrver cxaékcmcnt les
langues. a: les blazes dans. un nom propre;
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  LIE S,
ÀELEGIES

D’O’VAI D E.

ELEGIE X“ u
A TUIT I CANUS.

-. .- 1)”: tu] avoir dit la calf: pinque] ne met”;
“ a ’ un 710171 dans je: vers , il parle de

leur énoue 4mm’é.

7’ me ç.

, niere , mon cher ami, que je ne
s fçaurois le mettre dans mes vers.

. - 0 aê; Cependant Il n’y a pomt d hom-
me que j’aimaüe mieux honnorer ue vous,
s’il cit vray que mes Poëfîes puilïlent faire

quelque honneur. Mais la a loy qui eüim-
pofée à la meïure des vers , 8C laconüruc-
tîon’ de vôtre nom m’empêchent de m’ac-

quittcr de mon devoir, a: de vous nommer
R m3

l

O s 1-. a B nom cil; Fait d’une ma- » V





                                                                     

q LES Encres n’Ovmi-z, Liv. IV. w,
dans mes Poëûcs. j’ai honte en efet d’eüro-

pier voûte nom , 86 d’être obligé de mettre

Tuti à la fin d’un vers Examecre,& Cana; au
commencement d’un Pentametre , il me fa-
toit même honteux de faire longue la Syl-
lable qui CH: brève , 86 de dire T ürïèà’ au.

vôtre nom. 7ù’zimnu: ne peut être en vers
comme je le marque , reprefentant bréve
la premiere fyllable ui doit dire longue g
ou faifant longue a (econde qui en;
bréve.

Si je gâtois voûte nom pair cette incon-
ruité , on fe mocqueroit de moy, 86 je paf.
crois pour mal habile homme. Voila 1cm-

jet veritable qui m’a fait diffluer jufqu’îcy

à parler de vous dans mes vers , mais je
- ayeray ce retardement avec ufur’e. Aînîi je

En” mention de vous dans mes Poëûes , de
quelque maniere que ce fait , puifque nous
nous connoiiiôns depuis nôtre enfance , à:
que je vous ai toûjours autant aime que (î
vous eûiez mon frere. Vous m’avez donné
de bons confeils g vous avez eûé mon Con-
duüeur 8: mon compagnon, pendant que je
me fuis gouverné dans ma jeuneiïë. Sou-
vent j’ay foûmis à vôtre critique la correc-
tion de mes vers , 86 fouvent vous avez Fait
des ratures [clou les avis que je vous ajon-
nois. Vôtre Pheacide eft un Po’c’me qui ne:

feroiLPas indigne d’Homere. ’

R v



                                                                     

394   P. Ovmu me Port-re , Lin. IV.

Hic un”, Inc viridi concardia aleph: juvenm.

Venir ad albane: illubefafh “MM.

la“: niji te maveanr , dura tiôi peilomfcrn

Ejè , vel induite chu/4 aimanté putem.

Sed pria: hm“: defint à“ édam éfrigom tam ,

Invifw makis que duo Forum babel;

Et tepidm Boum, 6’“th pafrigidu: Andin ,

Et paÆszatum moIlîm ejè mmm;

gum tutfum Iapfa. præmdia dumfidzli. -

Hic cumulus no/îrù défît , abc/igue , malis.

Tu motta 1m Supero: , quorum certËg’i’mu: 1’118 :1? ,,

Q0 mu: agiduè Principe mm bazar 5:

mica ,tonjhnti- pryugùm pieute manda,

Ne fjæmm mmm defcmt aura mmm.

Qu’d mandem ,1 quark ? parez)», nijî diacre vix

“ Simoda, qui parût , 1’11: perire pote/I..

Net quid agar) invenio-, nec quid nolimve velimyæ;

Net/ai: milita dl mm nomhilgi.



                                                                     

Lus ELEGIES D’Üvmn , Lw. IV. 59.5
Cette union a toûjours demeuré in-

violablement depuis nôtre enfance jufqu’à.
l’âge des cheveux gris. Si vous trairiez
touché de ces choies , je croirois que vô-
tre cœur feroit auiii dur que le fer a: le
Diamant. Mais pluûôt nous verrons icy
cell’er le froid 8c la guerre qui regnent
également dans la deteûable Province de
Pont -. pluilôt l’Aquilon fera chaud , 84 le
vent de midi froit ; 8: pluüôr ma deùine’e
ne me traitteraæltis G cruellement, que je
puiiië vous foupçonner de dureté envers vô-
tre ancien ami qui cil: tombé dans la difgra-
ce. Que ce furcroît de malheurs ne paire
jamais m’arriver.

Cependant comme vous avez beaucoup
de credit auprès des Dieux , dont celui
en qui vous vous confiez le plus vous com-
ble tous les jours d’honneur , faites je
vous prie que dans mon exil je reçoive des
témoignages de vos boutez“ ordinaires, de
peur que le bon vent que j’attens n’aban-
donne mon vailiëau. Me demandez vous
ce que je fouhaitte , je puiiie Perir G je
n’ ay de la peine à vous le dire , s’il cil ,
vray qu’un homme qui cit déja peri , puif- ”

fe encore petit une autrefois :. je ne fçay
ce que je dois faire, nice que veux 8C
ne veux pas. je ne fçay non plus ce qui
m’eü Utile. marfil très. certain que la Pre--

R v),



                                                                     

596 P. Ovmn DE PONTO , Lus. IV.

Crede m1715; mi/Erv“: prildentia prima relinquit:

Et feMt: mm re canfilinmque fugir.

1pr prçcor qudïl“, qua jim tibipme juwndm : :

gym: via”: faim ad mm 12m vade.

A “Av hVaLWS:
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4 P. O V ID 1 I
NA-s 0ms.

DEPONTO
EPISTOLA XIII.

*&
CARO.’

K
Alibi nan dubios inter mamoram.

dcjôdale: ,

Q6 , quad a: , id varie , Gare,

tamaris; ave.

Rude [411mm , Mor bic tiài patina; index,

Et fiméîum mai mmm: 3%; potejîz

Nm quiz mirijim 4/1 , [éd quad nec publia cartât:
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A CARU S.
u’il .4 fait/ de: vers. en Langue Getiquè’

2 à l’honneur d’Augtçfic’.

«W

.V LLUST nu Citrus , je vans
  ’ falu’c“ , vous qui meritcz de te-

nir rang parmi les amis Edel-
lcs, 8: qui portez dignement

u voûte nom. La couleur de Iè, lÎcnvclopc de ma lettre , 85 la. c011Rr11&ion-
u I de 1ms; vers vous feront d’abord connaître

dequel paysïrous vient ce fallut. Mais bien»
loin que ma.- Poëûc attire l’admiration ,
elle CB; mêmc indigne du voir la joua

.. ha-“



                                                                     

400 P. 0vmu DE Porno , L13. 1V.
Q4”: em’m cangue a]! , mn [4m Mi: mmm.

. Ipfe quoque ut charrua titulum defronte revellao’,

godjit opus , videor diacre 17W , tuum.

gamba: in multi: pofims nofcêre libellis;
Perque aèjèmu inveniêre mm.

Prodeht auélarem vires , qua: Hercule digua:
“Novimus, arque 1’113 , que»: ami: , glapies.

Et Mm maja patef proprio déprenp colore

Injignis viril: forjiran cylè fuis.

14m maid Tberjiten prohiôaèat-form4 lutera ,

Quàm pulmî a Nina: tan/piciendw un. .  

Ne: re mirai , fijînt viriojh , dmôit !
Carmina , qua fatum pane poè’m Geter.

1/9 pudet ! à Gain [Eripjifermane libellant :
Strudaque [31m nojIn’s bar/mm verba mais.

Etplami (grattera miln’ , ) cæpique poème

Inter inhumant): nomen baba: Garda.

Maman: quais? laudes de CM2” dixi.

deuta a]! mmm rumine malin: Dei.
N417! paris Augujz’i dotai mort/de futfæ v

Corpus in gerbera: numen 462:0? dama: :

Ejêparem virtutepztri , quifmnz coxaux

Sapa recufari cepen’t imperii;

a erem. Hamac dit Niréc citoit k plus lécanies
chcs qui vinrent au 11ch de Tzoye.



                                                                     

Lns Encres n’Ovnn, Liv. IV. 4o!
Quoiqu’il en [bit neanmoins je m’en declare

l’Auteur. IPour vous, G vous fripprimiez vôtre nom
à vos écrits,g: jugerois , ce me femble, (Fe
vous auriez it ces ouvrages. Compo ez
des livres tant qu’il vous plaira , j’ay obfer-
vé fi bien voûte fig/le , que je le difcerne-
ray toujours. La force de vôtre ouvrage de-
couvre aifément l’Auteur, je le trouve dig-
ne d’Hercule, à: comparable à ce Heros que
vous chantez. Ma Mufe le peut manifeller
par fa maniere d’écrire qui n’eü remarquable

que par les deFauts. C’el’c ainli que la lai.-
deur de Tel-(ide eüoit aulli mal-aiféeà ca-
cher que la beauté de a Ni rée.

Mais Cams,îl ne faut pas vous étonner ne
mes vers lbient defeétueux , puifque je Plus
PreÎÊue devenu Scythe,ôc qu’il entre dans me.

Poë le plulleurs façons de parler Barbares.
Auflî devez vous me feliciter de ce que
palle pour bon Po’e’te parmi des peuples fe-

roces. Voulezlvous (gavoit le fujet de mes
vers. Je fais l’éloge de Cefar; 8: dans cet-
te nouveauté d’ouvrage, je me fuis fenti Ie-
couru par la puifl’ance de ce Dieu. Tay dit
dans mon Po’e’me qu’AugulÏe apre’s s’être

depoüillé de (on cerps mortel , ef’c monté

dans la maifon celeüe; que fon H15 imite
fes vertus, qu’il a fallu le contraindre par
de frequentes follicitations à prendre les
refiles de l’Empîre , ne voulant Pas l’ac-



                                                                     

4o: P. 0v1nn DE Porno ,Lm. IV.
Ejè pudimrum te l’a/[am , Lilvia , matrum ,

Ambiguum mm digniar , 4mn vira.

15j? dans juvene: jïrmt adjumenni Parenn’r,

Q5 dederint. mimi pignera mm  42’.

En alii non paria” perlcgi [tripa Cdmœmî,

Venit à” 4d digito: ultima cham: mens;

Et “put (’9’ plus” omne: müênpbareim , -

Erlongtzm Gen’co murnmr in are fait.

.4!qu aliquis , 807.544 lm mm de Cæjkrc , dixit,

Cæjàr’i: imperio refliruendm mn.

wequÈdnh dixit , [éd me jam, am, nivali l

’ Sema Magnum 11mm; [ââ 4x6 vida.

Carmina nil projùntmcuemnt 647mm quand/1m:

Primaque mm mifem tau/ji; fuêrefugæ.

At tu perËtdii communia fardera fun“ ,

Par non vile tibi mmm amititiæ;

Sic capta Latii: Germanicu: kwa attenir;



                                                                     

LES ELEGIES n’Ovms , Lw. IV. 4o;
cepter. Pour vous Augufte Livie , je vous
ay donné le nom de Veila parmi les fem-
mes mariées , 66 je croy qu’il cil-douteux
fi vous efles plus illuilre pour ei’cre mare de
Tibere , ou pour dire femme de Cefar. ray
encore dit qu’il y a deux Princes qui feront
d’un grand fecours à leur pere , ô: qu’ils
ont déja donné des marques certaines de

leur courage. aAprés que j’eus recite’ ces vers en Langue

étrangere; ô: que la leéture en fut ache-
vée , tous les Getes qui m’écoutoient bran-
lerent- la telle 8c .leurs Carquoîs pleins de
üêches. Alors il s’éleva parmi eux un long

murmure, 8c quelqu’un dit là-dellus : ce
que vous avez écrit de Cefar , devroit bien
Ferrer ce Prince à vous retablir en voflre
pais. Ce Scythe parla bien de la forte : Ce-

endant ,- Illuflre Carus , voioy le (ixième
âme qui me voit banni fous le pale Aréti-
que. Les vers ne me fervent donc de rien,
ils m’ont autrefois cité nuiiibles a, 8: je les
regarde comme l’origine de mon deplora-

ble exil. 4]e vous conjure neanmqins ar noilre
commune inclination à la Poêle , par le
nom de nome amitié qui cil une choie con-
fiderable pour vous 3 86 par le glorieux tra-
vail que vous allez entreprendre pour cele-
brer les viétoires de Germanicus 3 en un

1’





                                                                     

LES ELEGIES D’Ovmn , Lw. IV; 405
mat par la. loüange que vous acquerrez
dans l’éducation des jeunes Princes à qui
vous a: moy fouhaîtons une éternelle prof-
peritc’, je vous conjure donc par ces choies
d’employer vôtre credit à mon retabliflè-
ment. Je ne l’obtiendray jamais , Il l’on me
refuie de m’ôrer d’iCy, Pour me bannir dans

un autre lieu. v I
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P. 0V I D I I’
 NASONIS.

DEPONTO,

EPISTOLA XIV.
TUTÏCANO.
’ Æ C Tibz’ mittuntur que»: [nm ma-

da carmine qucjlus.

Non aptum numen“: numen habe-
1’6’ mm.

In quibus , exupto quad adlmc utcunque valant“, ,

Nil , tepraterea quad javel , inyenies.

1sz attaque a]? invwz lemgjîmtque aitimzz vot),

gamba ex Mis [èiliæt in lotis. N ,

Nana miln’ cura 6/1 , terri gum muter W æâ

,4
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 LES

ELEGIES
D’OVIDE.

mm...-ELEGIE ’XIV.

A1TUTICANUS.
Ceux de Tome: s’étant plaint qu’Ovide le: au?!

outragez. dm: [es par:à Il s’enju/hfe.
y

I ’ . E vous ay déja mandé que voûte
Un V nom n’cûoit pas propre à .cntrcr

’ . dans mes Poëûes; 86 vous n’y
. 7 trouverez autrochofe , (inon qué

je me porte alTez bien , 85 que rien ne me
contente icy.La vie même m’ait defagrcable,
86 le plus ardent Brunes vœux en: de quitter
la Scythie pour tout autre lieu que l’on vou- .
dra. Ie ne me foucie Pas où l’on m’envoye,

par ce qu’il n’y a. point de pais que je .
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4.08 iP. Ôvrn.u DE Pou-Io , En. IV.
Hac quia , quant vidéo , gratior’ muni: «in;

ln media; Sjrte; , mediam mea nia Clyrjbdin

Mitrite , prie/cuti du»: careamu: bumq.

’Stjx queque,ji quid en eijene cèmihutabitur Ijîro:

si quid (’3’ irzferiuaquam Stjga , mundu: baba.

Gramina mirus agenfrigus minus odit hirundo,

Proxima Martitali: quam- [aca Naja Gais.

Talia/iuæn/ènt proptçr mibi verba Tomita ,

Iraque carminibu: publia mata nuis.

Ergo ego «[460 nunquampèr carmina lædi ,

Pleéiar à! incauto femper ab ingenio?

530 ego) necfm’bam , diguai inridere cunëlor;

niaque adliuc denim: , qua nocuêre , jequor ?

ad ventres/tamias imam devmor, (7’ i114; ,

In quibus efendi! naufraga puppis, aquas.

Sed nibil admif : nulla a]! inca talpa , Tamia ;

»Qlo.f ego , mn lava fini vq/ira profil: , and.

Quililzet excutiat no/lri monumnra labarù;

Littera de vobi: cf! nua que/la uihil.

Frigus , é” incumls omni de parte rimenda: ,

’ n’alme



                                                                     

Lus ELEGIES D’ONDE, LIV. IV. 4o,
n’aime mieux que celui-cy. Mettez-moy
fur mer pour faire voile au milieu des Syr-
tes ou Caribde , pourveu que je forte des
lieux où je fuis, ]e quitteray volontiers les

’ rivagesdu Danube pour aller fur les bôrds
du Styx , s’il cf! vray que ce fleuve exille.
Et même j’yray lus bas , fi le monde à
d’autres lieux p us profonds. Un champ
cultivé e13: moins ennemi des mechantes
herbes,& l’Herondelle craint moins le froid,
que je ne derellre les pays qui [ont expofez
aux courfes des Gêtes.

Je me fuis par ces difcours attiré la hai-
ne de ceux de Tomes , 85 mes vers m’ont
chargé de la haine du public : ils m’enga-
ront donc toûjours dans de mechantes af-
faires , se mon imprudence me fera feuflrir
continuellement» des peines a Il faut donc
pour ne’pas écrire que je n’helîte En 013.-,

vantage à me couper les doigts. ois-je
encore avoir la folie de m’expofer à des
traits qui m’ont bleiTe’ 2 Je retourne donc
auxmémes écueils , 85 aux mêmes eaux où
mon navire a fait naufrage 2

Mais je ne vous ay point offenfez , habi-
tans de Tomes , 85 je ne me fens point cou-
pable à vôtre égard. I’avoiie que vôtre pais
me deplaît , mais cela n’empêche pas que
je ne vous aime. (ère l’on examine mes ou-
vrages , on n’y verra nulle plainte contre
vous. ]e ne me plains que du froid de vôtre

Tom: I X. S



                                                                     

4m P. Ovmn on Porno, La. 1v.
Et quad pulfetur mura: 46 bojîe , qumr.

In [on ,I min humines , verijimalcrimina dixi.
Cul/mn“: Mina» vos gnaque fcpe fêlant.

Ejêt perpmô .ûm quant vitzbt’li: a Afm: ,

Ait/1: (pagrmlc Mil/4 dame jènis.

Atfumt terri genitu: , jèripjît , in illî.

Ymumuit un“ nec mmm Afin filo.

gi: pariant [élime margis dilexit 111;]?!

Ho: mmm afferiminditc mu loci
Non [ou , jèd*more:jêripti: vexait amaril

b Suffit! Art/ânier , 461.1un Rom4 ru (Il

x

174% mmm paf); cf! and convict); mente ,

obfuz’t zuüori nec fera linga fin.

J: malus interpm , populi miln’ cendrai in»: ,

I Inque novant trimer: carmina hajlm vaut. I
Tdmfelix urinant, quant prélart candida: d’un!

.Ex/lat dei/m: nama [imita on mec.
A“: , quad Illyrim [i jam pica nigrior nié”: ,

Non mordendz mibi taré»: fdeli: en“.

Molliter à Wh”: mm fôr: excepm , remit? ,

- a Afrn. Hcfîodc nâquî: dans Afcrc en Beetîe a:

cette un“: dcvin: fameufc chez les anciens parla
murancc dc ce Poëxc.

b S ep/ius. On ne fçait pas précifcmcn: fi Sccpüus
étoit Plutofophc ou Puëtc. v »



                                                                     

z

Les Encres n’Ovmr. , Liv. IV. 4.x 1
climat ., 86 des courfes formidables qui le
font de tous coïtez par des ennemis qui
viennent infulter les murs de vôtre ville-
Il eûvray que dans’mes vers j’ay parlé con-

tre ces lieux , mais non contre les habitans.
Vous même ne dites-vous pas fouvent du

mal de vôtre pais a IHefîode n’a pas craint de dire que le ter-
roir! d’Afcre mon mauvais. Cependant il
ï citoit ne’ 5 8c il ne s’en: pas attiré pour cela
a haine des Citoyens cl’Afcre. L’induürieux

Ulyirc aimoit fou pais autant que l’on puine
aimer: C’eft lui neanmoins qui dit dans l’O-
diiTée qu’il cil rude Sc raboteux. a Scepfius
dans fes écrits ne s’eft point dechaifné con-

tre l’ltalie , mais contre les mœurs de fes
habitans : il a traitté Rome de criminelle, -
fans qu’elle ait daigné fe fafcher de fes in-
juilzes outrages; 8: l’Auteur n’a îoint cité

puni pour l’efFrene’e licence de fa angue.

Cependant un efprit malicieus inter-pre-
tant mal mes vers , me fufcite la colere du
peuple , 86 me veut rendre coupable d’un
crime que je n’ay jamais commis. Pleuft aux
Dieux que j’aille autant de bon-heur que
d’innocence; je n’ay encore outragé perfori-
ne dans mes Poëfîes. Quand fautois l’ame
noire , je n’aurois eu garde d’offeufer un
peuple qui m’a témoigné tant d’affeüion.

En effet ô Tomirains vous m’avez reçû aptes
’mon naufrage d’une maniere f1 honncllîe,

SI]



                                                                     

412. P. vann DE Porno , L13. IV.
Tarn mite: Graja: indùat njè viras.

I Gens mm Peligini, regiaquc dame/fiu Sulmo ,

Non potait ruz/Iris lanier Mjë malis.  

91mn vixvincolumi “tiquant [klvoquc durais,

I: dam: à rubis q]? mibi raper 1mm.

Sala: ubac ego [in t’a/hi: immuni: in cri: ;

Extepti: , ji qu? numen: [agile bahut.

Tampon: jdüdti me; flint veldt; “rani ,

PuHicu: invita qui); favor impofuit.

Quàm gram a]? igitur Lama Delà talla: ,

Emmti mmm qua dedit un; 10mn -,

T41» nié/21’ un Tamis : paria“ qua [èdcfugttis

Tcmpu: 4d boc nabi: l’a/pita jîda muet.

D5 modofccilènt , plaida/jam pleêt 1146:” v *

I mais , à? à gelido [engins 4x: foret.

Æ
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Les Humus n’Ova, Lw. IV. 41’
qu’il n’y a pas lieu de douter que vous ne

4 tiriez voûte origine des Grecs. Ma Nation
des Pelîguiéns , 8c ceux de ma ville de Sul-
mone n’autoient pû me faire un lus doux
acueil dans ma mifere. Je fuis-julâu’icy le
feul exempt de contributions dans vôtre t

aïs , (î vous en exceptez les penfonnes que
v es loîx exemptent. Aulrelle vous m’avez
Façonné publiquement malgré moy d’une

cou onne facrée. ’
, C me donc Latone aima. Delos I qui

feule lui olfrît une retraîtte allurée après reg.
longues erreurs, ainlî j’aime tendrement la
villeide Tomes , où depuis mon miferable
exil jufques à prefent , je demeure en toute
feureté. Je fouhaitteroîs feulement ne l’on
y pût vivre en paix , 8c que l’on y gail plus
éloigné de la froide conûell’ation de l’Outfc.



                                                                     

1x4 4   .&&&Æ&Æ%Æ&Æ&Æ&
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- P.’ O V ID I
  N A 5.0 NI S.

DE PONTO.
EPISTOLA XV.

SEXTOxPOMPEIO.’

/

I qui: un; ufthn mWi un in; ’
mentor mur,

Qui“: niagaras NdfO , requirit,

4:41”;

szàriàm vira»: , .9:on nider: 1211m»!

Me, jèiar. à “prix. bic me prima: crêt.

Tampon: mon mijêm templet?” ut muid vin;

A meriti: :qu par; mibi mm ne”.





                                                                     

416 P. Ovmn DEPONTO , LIBnlv.
Que mantra totjîmt, quoi in bim fermi: «vi

Puma/u!) [une tartine gum ruban.

Afritt quatËgm: , qua: [m0134 arrimâmes ,

Quo: a Siqan 5mn, que: pari: Hjàlzfdvu.

Confireor taffera lien. [ignare games. ’

Nil opus a]? legum viriba: .- 1M: 1091m.

x 151m ope: (’9’ me un: pavana peut pannus.

Par: ego fun; cenfu: quàntulzmnque titi.

’ gum» tua Trimm’a ejLngnatuque nm: l’hilippb,

gaba donut: Aùgujlo continua Pm;

’an tu mi. oculi: d’amini Camptnidgmmin ,

. 9349m 7612614 tibi , s:xte , 7:1 mm toner:

Tm mus en ego film. Éuju: te mmm mW

Non fore: in Ponte dime Mètre nibil.

14’1un minant poffa, à detur amiciu: muni;

Remque un»: pana: in malien lm !

, guar! quonùm in Dis ejl, rem 1min imanat: l

Numirm , perpetw que pieute colis.

I “ a Sidon. BcsOlîvcs de Sîcyone duis le Pelé?“-

nefc citoient excellentes. . . - ’



                                                                     

Les ELmIEsu’OVIDB , Lw. 1V. 4x7
des graces qu’il m’a faites. Elles ne font pas

moins innombrables que4es pepins des
Grenades d’un jardin fertile, que les bleds
de la Libie , que les raifins du vigno-
ble de 3 Tmole , que les Olives de Si;
cyone , 6c que les rayons de miel du Mont
Hible’.

Je le declare hautement; vous pouvez le
temoigner 8c y foufcrire,Citoyens Romains;
Il n’ell pas befoîn pouricela de recourir
aux loix , je le publie moi-même, qu’en;
corer que je fois pauvre , je puis difpofer ,
Sextus , de vos immenfes richellès comme
de mon peu de bien. Les terres que vous
avez en Sicile , 86 en Macedoine , mûre
magnifique Hôtel de Rome , vos delicieufes
maifons de Campagne; en un mor tous les
grands biens que vous tenez de vos peres,
ou que vous avez achetez ne font pas plus
à vous que je le fuis. Mais quand je me
donne à vous , vous ne pouvez-pas verira-
blemenr dire que vous n’ayez rien dans la

Province ale Pour. .Je fouhairerois peaumoins que ce full:
dans un climat lus doux , 8c qu’ellanr à
vous comme je (En , vous. me pullîez mer-
tre dans un meilleur palis. Mais puifque la
choie depend des Dieux , tafchcz de les
adoucir par vos prieres , vous qui adorez
ces Divinitez avec un culte allîdu. Autre-
ment il feroit mal-aifé de commoître [Nous

S v



                                                                     

418 P. 0vmn DE Porno , Lu. I V.
Emri: un: tu , vix a]! damnera , mjÏri

si: argument”! min: in auxiliam.

me dubimu m .- famine 12;: fuma

Jaguar rani: mm: and: qua.
Et purin , à mmm , fmperqun caquuprmrà.
’ Ne me“: me me; jaja m.  

Verùm quidfuiam? m imprudent; cupide

D4 reniant vitio , mitât 1min , me. »

3055m [en 415M tapie»: 4:1th «du» :

pfa tout»: par jà titrera ne)?” raga).

tu ramer; 9756111: habitua ç]! gum; ji» me

maja»: galate Pana [’06 4x: mari;

souper maki «peut» tu; mmm mm .-

’ I: me; me talla: «die: dà rhum

Audin è “la pojm m 4111401»an [id 52h :

I 174M: nojïu fera: ji mode Mm; en“.

Î hé“: mu anglant fenatafemquc 1411m: z

Meqae mon E674 nori: à“ au minus.

N



                                                                     

Les Encans n’Ovrm, Liv, 1V. 419
me voulez fecourir dans la faute que j’ay
faire par erreur , ou G vous voulez faire Voir
que je l’ay commîfe de demain formé. Je
n’implore pourtant pas vôtre aŒûance dans
l’ineertitude d’ellre refufé: Mais vous fez?

vez que le cours d’un fleuve en: bien fou-
vent Plus rapide a coups de rames. Et puis
“la honte que j’ay de vous faire roûjours la
même riere , me fait craindre avec fujet
de ga et dans voftre efprit pour un im-

portun. - ’ ’Mais que feray-je à cela a Le defir efÆ une
pailion immoderée. Vous avez de la bonté

nr moy , excufez  s’il vous plaîii: mes de-
âïlts. Il m’arrive fort [cuvent que voulant
écrire quelqu’autre chef: , je reviens à celle
la fans y penfer: a: ma lettre d’elle même
vous demande un autre lieu pour mon exil.
Cependant foi: que j’obtienne cette graco,
ou que la Parque cruelle ait ordonné que je
Émilie mes jours parmi les laces du Nord,
je conferveray toûjours le êouvenir de tant
de bienfaits dont vous m’avez comblé. Er
non feulement mon pays , mais toutes les
autres Regions du monde fçauront queje

, vous dois la confervation de ma vie , 86 que
je fois plus attaché à vous ,i que li vous m’a-
viez acheté à prix d’argent. v



                                                                     

4.1.0

&Æçhtàoâûs5ââââââæ

nous à?! meæmm ëmmmm enwwwwæwwwwwæ

P. OVIDII 
NASONIS *

DEPONTO;
EPISTOLA’ XVI.

A1) INVIDUM.
“ N V I D E , quid hmm szïmi: ur-f au; 2

I’“Ï’;’Ï

g (a mina rapa .?
“a. 4:3 , . .. ,,7, imngü Non fila mgcnm [Forum mon

â r. a dm.rauque po]! cintre: m4jar reni: .- à mibi mmm

Dm: quaquc, cam vivi: annuheum , mn.
Cumfmt à a Mafia, ngnique b Rabiriu: m’a,

. Mangue Ham , jdmujèu: Paie :

a Mat/u: Domixius. Maths fît Ides Epigtmesôc un

Poëmc ucs Amazones. . . , .b Rabbin: Quintilien En: maman de luy parmx les

Poëtcs épxqucs.  





                                                                     

4:1. P.0vxmx a: l’euro , Lu. Ni
Et , qui intimai: MIME: in Hercule , C471“;

gummi: ji mm jam gaur ille foret.
guique dedit Luth; (me!) regale Sauna;

Et cun/ùbtili Prifm unique NumÂ. .
quique n! imparibu: mimais; Murmure! qui

mûris; à germina carmine mmm bubes.
Er qui Panelopc refiribm ju n nafé» ,

Brume»: Ëvo par duo lu a 1mm“ :
maque fuum Dunant , imperfec’lumquc dimnn

Deferuit celai mon: Subinu: apuc.
Ingzniiqueuii diffus «guanine argus ,

Gullim qui Phrygium duxit in am [bien
maque unit (imitant amarinai ab lierait:

’ Trajan; * . ’QÉÇIIG fuâ mmm ijlîide “tafia: baba.

Velivvlique man“; un: , oui trader: pojii
l Carmina “fait” comput?! ne”. N
maque mie: Li au Romannqu: putia dixit ,

Et Mariu: , tripti dexm in imine ganta.
Trimm’u que un Perfe’ido: qui?” ,Âé’ que?” ,

Tania idæ reduci: Ùnluridofque lupus.
Et qui b Mania»: Pbæucida venir , Û uni

Pindarim 15men tu quoquc , C Rufe , lyre.
lupique Turrunî Tragici: innixu carburnis : i

Et tua 6mn fait» Mit/h , d 1mm , inia.

1 aMontane. Yulius Montanus Poëtc cclcbxe cRoî:
fort aimé d.- Tibcre. ’ - 7

b Munium Phnuidn. On croit qu’Oviàc parle
à Tuticanus dont il» n déia fait mention. .

c Rufe. Rufus traduïût en Latin les Poëiîres de

Pindare. ’ A ’d antife. Caius McliKus aŒanmchî de Mamie“:
A la garde de la szhaxhcquç d’Anguüc. v
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43.4. P. Ovmu me Porno , [dm/IV.
I. Cm VarasGmcèbufq; danntfqm diffa gantai;

Callimacbi Promu: molle tenant iter :

( Thym: antique à en: qui pajèmt 17:75:14,]

.1;qu venturi Gratins 4mm du“.

N412!” à S4911: «une: Panama amura: ,

chirdent imparibus ver“ Cupella malin

t Cumquefonnt dû, quorum mibi aimât; rçferrt

Namina [naga mon: efi, 64min; valgus bahr,

Ejênt (r jurent: , quorum quad badin cam off,

.preüandorum nil juri: de]! ;

Te mmm in tarin nan art/in: ,.Cot14 ,  lm g

  Piè’ridum lumen, pajïdiumquefori.

Autun»: Cana: mi quùllaflue patenta: ’-

Maxima nobilim ingemimztz dedit.

Diacre jifM cf? , du” mu nomine Alu/à ,

Juin: inttr tamar, qui Iegemur , «sur-

Ergo fabmntum paria projëindm , livor ,

afin: , mu cintres fparge, amante , mon.

6mm); perdidimus. tantummda vin relia; 41’,

Pub“: ut [enfant mamma: mais.



                                                                     

t “ /Les Encres n’Ovrn! ,’le. IV. 42.;
’Varus 6c Gracchus qui ont reprefenté

des Tyrans fur le ,theatre ; Proculus qui
a imité les vers tendres de Callimaque,
Virgile dans (es Bucoliques , 8c dans fa
charmante Ene’ide : Fontanus qui a de-
crit les amours des Nymphes a: des Sa-
tyres 5 Capella dans (es Elegies 5 8c plu-
Iieurs autres Auteurs connus , qu’il feroit
trop long de nommer feroient dignes de ta.

cenfure. l
Ie pourrois citer de Ieunes Poètes , (î

j’étais en droit d’en faire mention , fez-
chant qu’ils n’ont Pas encore donné leurs

Ouvrages au ublic. Mais Corsa , je n’o-
ferois palier ous Elence voûte nom par-
mi“ cette multitude d’Auteurs. , vous qui
eûcs l’ornement du Parnaffe , 8c le foû-
tien du Barreau. Les C0ttes vos Ayeux
Maternels , a: les MelÏales dont vous clef-
cendez par voûte pere , ont rendu par
leur alliance voftre maifon tres llluûre.
Que s’il m’eü: permis de me leiter par-

mi ces grands hommes , je puis dire
que ma Mule a; eûe’ dans une haute repu-

tation 4 iPuis donc que je fuis banni de mon
pais , celle de me dechirer, cruelle envie,
8c ne jette point mes cendres au vent. ray
tout perdu , 86 il ne me relie que la vie
pour me faire fentir. mille maux. Quel



                                                                     

416 P. 0mm n! Porno , Lu. IV. .
and itou: “12Mo: fanum. diminue in 4mn?

v Non lute: in :1055ij m4 p14; 1mm.

Finis Elcgiamm Ovidii.



                                                                     

Lus Bruns n’en»: , Lw. I V. 42.7
» phiâr prens-tu d’enfoncer ton couteau dans

mon cœur aprés ma mort ? Il n’y a nul
endroit fur moy où tu par“ faire de nou-
velles Membres. .

F3; des Elegie: d’amie écrite: in»: la

Province de Pour.


